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VENDREDI 15 AOUT 19U LE CENERA:C DE C"AULLE 
'ET M. LYTTLETON PRECISEN1i 

POSITION DE LA FRANCE. 
AU LEVANT 

L'inël.ép_enélance 

.LES ''BUTS DE GUERRE ET LES ''BUTS DE PAIX'' 
de la Syrie et élu Li6an 

et les engagements 

franco-britanniques 

DE LA GRANDE BRETAGNE ET DES ÉTATS-UNIS 
DEF N S DANS LA RENCONTRE DE L'ATLANTIQUE 

La lettre suiva.,te a été adressée l8 
7 aoftt 1941 par M. Lyttelton a-u g6n6-
ral de Gaulle : 

A la conclusion de. notre entretien 
d'aujourd'hui, je suis heureux de vous 
renouveler l'assurance que la Grande­
Bretagne n'a, en Syrie et au Liban, 
d'autre Intérêt <J.Ue celui de gagner la 
guerre. Nous n'avons aucun désir 
d'empiéter en aucune manière sur Ja 
position de la France. La France libre 
et la Grande-Bretagne se sont toutes 
deux engagées à assurer l'indépendan­
ce de la Syrie at du Liban. Lorsque 
cette mesure fondamentale aura été 
prise, et sans aucun préjudice pour 
elle, nous admettons volon tiers que la 
:~l 'rance ait une situation prédominan­
te en Syrie et dans Je Liban par rap­
port à toute autre Puissance européen­
ne. C'est dans cet esprit que nous a­
vons toujours agi. Vous avez pu le 
constater des récentes déclarations du 
Premier mlnletre dans ce sens!' C'est 
avec plaisir que je les réitère malnte­
cant, à nos amis et alllés, qui ont no­
tre entière sympathie et notre appui, 

corda signés · et aux déclarations q~ 
voua avez déjà faites de poursulvr'l 
inlassablement jusqu'au bout la gueri 
re contre l'ennemi commun. Je me réj 
jouis de ce que nous réaffirmions ain, 
si notre parfaite entente et notre ac­
cord. 

La lettre 81l4vante a été adressée en 
réponse par le gdnéral de Gaulle d. M; 
IAJttelton: 

•• • ANNON~IATRI~E DE GRAN s ÉV~NEMENTS J'ai reçu la lettre que vous avez eu 
J'amabilité de m'adresser à la suite de 
notre entrevue d'aujourd'hui. Je suis 
heureux de prendre note de vos assu­
rances renouvelées au sujet du désin­
téressement de la Grande-Bretagne en 
Syrie et au Liban, ainsi que du fait 
que la Grande-Bretagne reconnait 
comme princlp0 de base la position 
prédominante et priv\léglée qu'y oc• 
cupera la France quand ces Etats au­
ront réalisé leur indépendance, confor­
mément à l'engagement que la France 
Libre a pris à leur égard. 
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UN[ VIPJOIR[ COMMENT A ETE REÇUE 
[ lJ [ LA DÉCLARATION SUR LES DROITS DE LA FRANCE 

AU LEVANT 
ofMOGRATmu[ LA o ocRA Tl M 1 ALE Nous sommes heureux de publier 

aujourd'hui le texte des lettres échan­
gées entre M. Lyttleton, ministre d'E­
tat britannique et le général de Gaul­
le, l'éminent chef de la restauration 
française. 

Je saisis cette occasion pour répéter 
que la France Libre, c'est-à-dire la 
France, est résolue à poursuivre la 
guerre aux côtés de la Grande-Breta­
gne, son amie et alliée, jusqu'à la réa­
lisation de la victoire complète contre 
leurs communs ennemis. 'La 'déclaration Roosevelt­

C hure hill représente une 1 

'défaite pop.r la propagande 

allemande 

« ... L'entrevue entre Je Président Roosevelt et 
M. Churchill a été proposée par le Président des 
Etats-Unis». 

« ... Un exposé approximatif des conditions de 
paix, que l'Amérique serait disposée._ à appuyer et, 
éventuellement, à garantir». 

c ... Elle réduit à néant toute offensive ue paix 
qu'Hitler pourrait déclencher dans un avenir peu 
éloigné:.. 

« ... La déclaration englobe une splendide concep­
tion des principes fondamentaux de la démocratie. 
Que nous aboJü,sions 1 usage de la force et que Jea 
peuples libres soient en mesure ète choisir leur pro­
pre forme de gouvernement: c'est là une noble et 
magnifique déclaration de poli tique. Elle représente 
les vues générales du peuple des Etats·Unis-.. (Séna­
teur Connolly, président de la Commission des Af­
faires Etrangères du Sénat). 

La propagande na:::ie, dont on sail 
qu'elle a été l'une des armes les t\llS 
e;J icaces de la conquète germant­
que, vient de subir une défaite déci­
•ive. Avec ses formules cd'ordre 
Rouveau-., Hitler avait réussi jus­
qu'ici à donner l'impression -
tout au m oins dans les régions 1 

asservies à sa tyrannie - qu'il avait 
seul uQ plan d'al)enir organisé. Pour 
les Allemands, il s'agissait d'ordan- « ... Surprenante ... u n do cument des plus impor-
ner le fruit de leurs rapines. De tants, ... elle donnera grande satisfaction à tous les 
s orte qu'ils pensent en jouir paisi- peuples démocratiques avancés. Elle englobe, da n& 
btement, dans leur position privile- une for!I\e brève, les principes pour lesquels le Com-

tauration de la souveralnrté aux nations temporaire­
ment dominées par la tyrannie nazie et fasciste; ac­
cès aux m.atlères premières pour vainqueurs et vain­
cus, et en plus, un but d'améliorer le standard de 
travail, progrès économique et sécurité sociale cho­
ses sans lesquelles la Démocratie, pour laquelle nous 
sommes en train de lutter, dégé1érerait en une 
vaine imposture. L'abandon de l'usage de la force 
comme but de guerre, et le désarmement des na­
tions agressives - préliminaires à <d'établissement 
d'un grand et permanent système de sécurité généra­
le:. auront l'appui de cette grande chO!'ll qu'est l'opi­
nion publique est baGée sur une oonviction profonde 
et puisant sa vitalité des forces morales et spirituel­
les de l'humanité, laquelle, en dépit de l'écroulement 
de la Ligue des Nations, persiste à croire en ses 
principes foJ\damentaux comme seul espoir pour l'a­
venir du monde». (PETER FRAZER, p~;emier minis­
tre de Nouvelle-Zélande). 

c ... Son texte indique une entente et une coopéra­
tion complètes pour la poursuite de la guerre et un 
accord complet sur les buts éventuels d'une paix de 
victoire et non de vengeance:.. 

(M. MACKENZIE KING, Premier Canadien). 
giée de Herre nvolk, à la tête de la monweal th britanniq u·e et nos all iés mènent la lutte 
hiérarchie européenné. pour une victoire à laquelle les Etals-Unis contri- « . .. C'EST LA FIN DE L'ISOLEMENT. Aucun a u-

Quant aux vaincus, la magnanimt- huent si notablement. Dans tous ses aspects, elle est tre a cte de Washington ou ile Londres ne peut infor-
lé du Fuhrer allait jusqu'à leur per- digne iles deux grandes démocraties qui, aujourd'hUI, mer pl us clairement le monde que les rieux démocra-
mellre une sécurité d'esclaves, qui ne font cause commune.; ties sont unies pa r une idée commune et décidées à 
manqueraient jamais de travailler au poursuivre jusqu'à la fin leur but commun. Dans le 
service des mailres el à qui ces der- !:\auvegarde et protection de la liberté pour tous combat apocalyptique qui enveloppe •a planète, les 
111 ers assurerai ent de quoi ne pas les hommes de tous les pays; une liberté basée sm: Eta ts-Unis et la Grande-Bretagne n·ont pas d'autre 
mourir de faim. 1es droits démocratiques essentiels autQD.omes; :n...- choix que d'agir ensemble». (NEW-YORK TIMES). 

C'est bten à ce mirifique pro- ~~,.,.,;~~ 

gramme que fais ait écho, l'autre Izier 11111111111111111111111111111111 Ill 11111111111111111111111111111111111 11 111 11 111111111111111111111111111111 111 111111111111111111111111 IIIIIIIIIIIIIHIIIIIIIIII 111 111111111111 
le maréçhal Pétain, lorsqu' il s'ef-
forçait d 'obliger les FI'ançais à réa- Londres, le 15. - (AFl) . - L'lm- que. Tous les mihcu:o. ont été impres- sion assez Joglqua c :1e la déclaration 
liser la creconcilialion conlinenta- pres•ton catlséè 1> Lr>rd•l's par la elonnés par Ja déclaration solennelle conjowte con•titlul.it• lonc le tait prin­
le• sous le signe des exigences du rencontre de M. rloosevelt avec M. faisant une mise au point de Ja corn- cipal de l'entrevue, ~1 --ee- sens qu'elle 
Chancelier boche à ela courtoisie~ Churchill et la déclaration commu- munauté de Idéaux des deux pays constituait une pria~ de posltion si 
d uquel u· rendait un hommage gra· ne anglo-américaine a été peut-être et représentant les cbuts de paix-.. formelle de la par des Etats-Unis 
tuit, par com ble d'iuconsçience. On encore plus vive que celle déterminée Les milieux · autorisés britanniques qu'elle était l'étape préliminaire lndls­
p eul pren dre la m es ure du désar- par J'agression allemande contre la soulignent surtout que c'est la premiè- pensable à une partlctpatlon sans ré­
roi spirituel él de la c6nJusion m en- Russie. Il raut se reporter à l'annonce re fols que le premier ministre britan- ~erve de l'Amérique à J'élimination de 
talft! ol{ certains ccollaboruteurs~ de J'arrivée de H~ss en Ecosse pour nique rencontre le chef de l'état amé- l'hitlérisme et des obstacles à !'établls­
su'lll tqmbés, grâce à l' Image de la retrouver un événement ayant ·causé ricain au cours de la guerre. On rap- sement d'un ordre nouveau conforme 
SerVi/Ulte que J'e/azn pré /end fazre une sensation aUSSI énorme, pelle qUe dans J'ancienne guerre rien SUX idéaux démocratiqUeS. 
a ccepter par l'Europe à genoux . Il L'entrevue des deux hommes d'Etat d'équivalent à une telle rencontre ne L'accueil enthousiaste fa it aux 
est vrai que les Démocraties,. en lais- était entièrement insoupçonnée. Une s'était produit, puisque Wilson ne s'é- Etats-Unis à la déclaration conjointe 
san/ le cham p libre au Rezch , da ns telle révélation lrappa d'un caractère tait rendu en Europe qu'après J'arrois- montre manifestement que les huit 
ce domaines, lu i avaie nt accordé un spectaculaire une entrevue entre des bee. points du programme de Churchlll­
avanlage qu'il vient de perdre d'un personnalités telle~ que Churchill et Ceux qu'un tel point a frappé immé- Roosevelt correspondent en tous cas à 
coup. Roosevelt q:ae:que part dans I'Atlantl- c!iatement en sont venus à la conclu- ta définition des cbuts de guerre». 

Les commentaires tle la presse britannique 

Cette correspondance, qui atteste 
une fois de plus et fort opportuné-
ment la solidarité et la cordia(ité qui 
unissent les deux Alliés, met en re­
lief d'une part leur commun engage­
ment d'assurer l'indépendance de la 
Syrie et du Liban et d 'autre part leur 
volon té de poursuivre la guerre jus­
qu'à la victoire complète. Le général 
de Gaulle constate également dans sa 
lettre que la Grande-Bretagne recon­
nalt, comme principe de base, " la po-
" sition prééminente et privilégiée que 

De notre côté, je suis heureux de 
recevoir à nouveau vos assurances sur 
la détermination de la France libre, 
en tant qu'amie et aillée de la Gran­
de-Bretagne et conformément aux ac-

LES DUPES VOLONTA 
DE LA COLLABORA Y 0 

s 
" conservera la France dans ces deux 
" Etats lorsque ceux-ci auront obtenu M. Lebrun serait 
" leur indépendance "· 

Des nombreuses déclarations offi­
cielles faites avant et après la cam­
pagne alliée de Syrie par le général 
de Gaulle et le général Catroux, nous 
savons cla irement ce qu 'il faut enten­
dre par " position prééminente et pri­
vilégiée"· 

traduit devant le· conseil 

de Justice politique 

Syriens et Libanais obtiendront, en 
vertu des promesses alliées, leur com­
plète liberté de gouvernement. Ils de· 
viendront donc des Etats souverains. 
Et c'est en qualité d'Etats souverains 
qu'ils signeront des traités d'alliance 
et d'amitié avec la France d'abord et 
avec les autres Etats voisins. La po­
sition prédominante de la France li­
bre à cet égard sera marquée par le 
fait qu'elle sera la prem1ère à con­
tracter alliance avec fes deux Etats li­
bres et que de cette manière elle pour­
ra conserver les a van lages moraux et 
culturels qu'elle détient traditionnelle­
ment au Levant et dont les parties in-
téressées n'ont toujours eu qu'à se fé­
liciter. 

M. Lyttleton souligne bien dans sa 
le ttre que la Grande-Bretagne admet 
volontiers que la France ait " une si­
" tuation prédominante en Syrie et au 
u Liban par rapport à toute autre 
" Puissance européenne "· 

Il ressort donc clairement que 1 'in­
dépendance de la Syrie et du Liban, 
telle qu'elle a été promise aux deux 
Etats par la France libre et la Gran­
de-Bre tagne, demeure le fondement 
solide des accords internationaux qui 
suivront et dont les premier·s seront 

Moscou, le 15. - (AFI). - M. Lo­
zowski a communiqué aujourd'hui aux 
correspondants étrangers un docu­
ment allemand capturé par les trou­
pes russes. Il s'agit d'instructions à la 
2ème division et portant Ja da. te du 20 
juin 1941. 

Elles prescrivent qu'en ·aucun cas 
J; ne faut parler à la population de 
cquelque futur partage de fa Russie~. 
cEn raison de circonstances actuelles 
)Jrécisent ces instructions il convient 
seulement de parler de J'Etat ' Soviéti~ 
<tue, de l'armée rouge, etc., mais pas 
de la Russie nl du peuple russe>. 

Ces documents J?leins d'hypocrisie 
doivent attirer l'attention de tous les 
Français car Il n'existe pas Je moin-

dre doute que des lnstrucVons simi­
laires furent connées aux t·oupes alle­
mandes de ne pas parler cd'un futur 
démembrement de la .France•. Seuls 
les partisans de la collaboration peu­
vent faire semblant d'être dupes des 
manoe~·rres allemandes de ce genre. 

* * * Rome, le 15. - (AFI). - Suivant un 
message de Vichy: 

M. Lebrun sera trad1bit devant «Le 
Con.se!l de Justice Politique~ qllli est 
chargé de i"ger le8 responsables de za 
guerre. En attertdo:n i , l'ancien Prési­
dent de la Républiq1•e sera placé sous 
surveillance dans son village 11atal où 
ôl est autorisé à rdslder. 

L'OFFENSIVE AERIENNE POUR PARALYSER 
LES RESSOURCES DE L'ENNEMI 

L'ALLE MAG 
ENTRE DEUX FEUX C 

En effel, les Démocraties luttent 
de sormais à armes égu:es, supérieu­
res même, avec la fJrUp~Jh·an de na­
z ie. Par la définitio n des buts de 
guerre el de paix, le Président Roo- Les journaux londoniens d'aujou,·­
seuelt el M. Church ill, ont dur.né d'hui commentent chaleureusement la 
à la cuuse des Alliés les principes déclaration Churchilt-l!voseuelt - si 
dqnum irtues qui renverseront les sub. dramatiquem ent annoncée au monde 
ti/es el m aliynes barrieres édifiées - comme uue melileure vie future. 
par Uoebbâs autour des esprits. Les L'uccenl est également mis sur l'e{­
n a/io us s(Jus le joug savent que non {et sltmulateur t[Ue la déclu.ration au­
seulem ent !'in de pendanl''! leur sera ta sur les millions de gens qui gémis­
rendue par le triom phe des Alliés, sent sous le joug na:.i et qUI sera pour 
m uis enctJre que celle v ictoire ou- eux un encourugement de renouveler 
vrira la voie à des lendemains la- leur résistunce contre le soi-dtsallt 

expresse des buts de guerre, rempla­
ce ce qui a été une grave déficience 
de notre équ1pement. Le monde main­
tenant n'a plus de doute pourquoi 
nous nous lmltoos et ce que l'ennemi 
contbut. Per.;onne ne demandera à su­
voir davantage en ce moment. 

Elles sont surrisummen t claires et 
elles méritent d'être étudiées de plus 
pt ès. Le plus grand service qu'elle 
pmtise reudre es t de spécifier claire­
ment que des deux côtés de l'Allan­
tique, tl est reconnu qu ·un truité de 
paix duit comprendre une véritable 
volonté d'être observé et une vérita­
l.lle intention de ne pas le rompre. 

signés à Damas et à Beyrouth par le Londres, le 14 (N.E.B) - Sous La puissance offensive de la Gran­
général de Gaulle avec les gouverne- le lilre «L'Allemagne entre deux de-Bretagne a rapidemen t augmen­

doute que leur oeuvre seru chaude- ments respectifs. feux-croisés~ le DAILY TELEGR.4PH té et sa courbe sera sans cesse gran­
ment endossée pur le gouvernemen t, Dans cet ordre d'idées, de premiè- écrit: tlissante. Le facteur le plus impor­
tes peuples de l'Empire 1.>1 ilan tttque et res mesures significatives ont été pri- La Grande-Bretag~e et la Russie tant de tous, c'est que nous sommes 
même pur les populallons des pays ses: la pol ice de Damas a été entière- ont maintenant um leur stratégie assurés d'un apport sans cesse plus 
occupés par l'ennemi et. même uuss1

1 

ment confiée à des fonc tionnaires sy- dans l'offensive aérienne pour plfra- grand de pilotes de premier ordre. 
par ceux des pays ennemis eux·mê- riens et le général Catroux a suppri- lyser les ressources de l'E>nnemi en Le sous-secrétaire d 'Etat à l'avia· 
mes qui n' ont pas oublié lo. douceur mé une cinquantaine de hauts postes 1 frappant le Reich à l 'Est et à tion, le capitaine Balfour, qui re­
de la liberté. Il y a en outre, des détenus par des Français. Les enga- l'Ouest. Lorsque les Russes bombar- vient d'une inspection des centres 
signes que la déclaration sera rhaleu- gements pris, on le voit, ne seront dèrent Berlin pour la première fois, d'entraînement créés au Canada et 
reusement ratifiée par l'opin ion pu- pas de vains mots. Et il faut s'en ré-l le commandement naz1 dans Je but aux Etals-Unis, rapporte que l'élé-
blique américaine. jouir en des temps où Hitler et Mus- d'apaiser les nerfs des Allemands ment humain est excellent et que le 

Le journal ajoute: soli ni ont fait de la parole d'honneur v~ulut préte~dre qu'i! s'agissa!t. ~·a- <légré d'entrainement inégalé. bor ieux el prospères où chaque " Urd1·e nouveau "· 
Jr omme pourra vivre dans L'honneur Le TIME. atlire l'attention sur le 
el la dignité . contraste entre les princtpes définis ! une parole de déshonneur. J. L. vwns angla1s. Apres le trotsteme 

Un contact personnel peut gr-ande- raid effectué par les Russes sur Ber- Devant faire face aux raids aé~ 
ment accélér' r les déczswu::; con~er- · lin, lundi dernier, cette légende n'a- riens à l'Est et à l'Ouest. les propa-

Uevan t celle promesse solennelll', pur cette dr!cluratwn et les pnnctpes 
les m iserables perspecti ves que Hil- na;i-fa~·cistes d'une race de maltres 
/er offre à se.ç 250 millions de su- gouvernant et e;rploilant les peuples 
j ~!s /o)IJlbero nt d'ell es-memes dans esclaves, qui purle pour elle-meme et 

Ce serunt les conditions jumelles et 
inséparables d ·une po.ix véritable. 

nunt un~ dls lnl>l!l!On plus utile des DERNIE-RE MINUTE vait plus de raison d'être. . gandistes nazis font de leur mieux 
fourmtut es améncames s ut tous les Avec les effets du dernier ratd pour minimiser l'importance de cet-
fronts. britannique, encore présent à leur tc guerre de deux fronts. 

lrt 1'" ' '·\-~iere abjec te. Or, ce n'est pa.ç qui ne laisse aucun choix à une opi- Le T LM ES poursuit en disant: 
u ni•r <:~menl aux pays occupés que rdon CIVilisée. Le jvumul ajoute: La rencontre des deux hommes 

Parlant de la m enace japonaise le 
journal ajoute: 

c ~ m essage rédempteur s'adresse A ce point de vue, la déclaration a pourrait bien constituer ce que M. 
n,c:i; aussi aux Allem ands el aux lla- une valeur imn1édiale et pratique. On Churchill a appe lé " un clirno.t de 
li<'ns, !'Omm e à leurs satellites d e a longtemps espéré qu ' un e dé f!nition guerre "· Il n'y a pus le rnoindze 

m oi:ttlre importance, pour qui la =================~=============== 

Le Japon est certainement inclu 
parmi les autres dont la poh l1q ue de 
domino.tion par la eonquête coust!lue 
un tlunger pvur la citalisation du mati­
de: et nulle po.rt a u monrte, 11.1 col­
lahorulion entre les Eta ts-Unis et 
l'Empire bri tannique n 'es t plns es­
::;enltelle qu'en Ext11;me-Orient. 

lrl!:~ m eurtrzere a quoi leur dic-
trrtf ô/J'S tes obligent, de vient m ain­
t •::ant sans objet. 

1.!. :1 ceta peut-etre r eszae ta 
' " :1rème habileté de la déc laration 
'F~ Wasni uylon et Londres vien ­
:rrn t de publier et qut ra[,pelle l'et­
{!! des Quator::e Points de Wilson­
q:ri en 1918 précipiterent la décom­
uc-.<rlivn des Puissances centrales. L e 
f ': zh r~r aura beau fa ire, il ne pour­
ra p lus empêcher les Allem ancfs, tes 
l!alicns, les Roumains, les Hongrois 
el le.~ Bulgares - ceux de l'arrière, 
t!n atlendant que celle idée atteigne 
lt·s unilés commandantes - de se 
demunc/er à quoi (Jon prolonger le 
mussacre et la dévastation? Sur les 
d écvmbres d'une Europe que les ca­
davres innom brables n'auront pas 
engraissée, l'omnipotence des vain­
queurs sera aussi incapable de tirer 
f'rofil de sa domination que le fou 
les subjuguées. · 

Dans ses m ém oires, Ludendort 
racol!le co mm mt les Quatorze 
Points {irent_nailre en Allemagne. 
et jusque dans l'entourage immédiat 
du /( aiser, une la.çsilude défaitiste 
qui devait aboutir à la capitulation. 
Il est permi, en bonne lo gique, d'es­
compter que la déclaration Roose­
velt-Churchill aura les m~mes effets 
psychologiques. 

A ce litre, on peut, et l'on d oit 
considérer que ce d ocument c_onsl i· 
tue un succès qui dé passera les ca­
d •es d e la déclamation pour rejoin­
dre lUI' le plan militaire l'e ff ort deS 
IPg:<~ IIS militantes d es Démocraties. 

1..:' es t une véritable bataille que les 
Ail iés viennent de gagner. 

A. s. 

QrJA.ND LES NAZIS I"RENNENT 
LEVBS DESIRS POfJR DES REALITES 

LES TROUPES RUSSES 
EN UKRAINE 

NE SONT PAS ENCERCLÉES 
Chaque mètre carré de terrain à Smolensk. 

à coûté une vie allemande 
Rome, le 15 (A .F.T.) .- Selon un 

message de Budapest tine gra nde 
ba taille fait rage dans Je golfe d'O­
dessa, où .sont engagées les fo rce~ 
aériennes et navales. 

*** Moscou , le 15 (A .F.U.- Au co'llrs 

rain 11 coû té u n!' de allPmunrle. Les 
Allenr:ltlf ls prcn nPnl comme tou­
j(llfl's IP!Irs d&s it·s pnur néal it (os en 
l'l!('onta nl q ue les troupes de Bnu­
cli!'U II Y so nt CTI C''I'Ciés. 

L'aide américaine 

à la Russie 

JI es t vital de recnnnaltre - moins 
imparfaitemen t qu'<·n IIJIS - que les 
fondements éconon•iques de la paix, 
sont a ussi impor tants que les tonde· 
weu ts politiques, swon plus. 

Le DA 1 L Y M :11 L dt'cril la rencon­
t1·e des de u.z; dirigPu nts comme un 
" presage d e.r:t t u· miinatres évet~e ­
ments "· « La pie tJ LI(J de gu.en·e étend 
se• tentacules uu mo r1tle entie·r 11. 

Le journal ajoutu. 
" C'es t u n mess"g~ qu1 fera revi­

vre les pays occup{·~ put l' Allemagne 
el ren forcera les a u lie:; à rés1ster à 
!a tyrannie. Le nut.tsllle, dans toute 
su forme hideuse, do t! e11 e finalement 
tenversé et ceux qu1 funt cette pro· 
messe ont les moyE·n~ de l 'uccomplir. 

Les deux hornn,r·s d t~tut signatai­
res rep résen ten t les pE>upiPs qu1, en· 
lrc PliX, t'tlltll·l'>lenl. l e~ tue rs, les ba· 
s<'" sl1 att'!.:1ques, t .. s pt11s r·il'hes res· 
s >Hfl ,., tllllli'rnles e t lu plus grande 
P''"lul'lll>ll mdustnH I•• """s le mun­
dr. Ces ro.cteurs ''" " '<·t• l N re déci­
SI!~ .. u, 

I. e DIIIL\1 TEUl(; l! ,tPIJ: 

Le munrle ne pt>u t avoir de meilleu­
re tllusllnl lon de la lln ta ll l~ de 1 Atltlll · 

d'un e eonfétPnce de pr<'~se :\1. Lo­
~owski a démenti les affi rmations 
allemandes de la presse d'Odcssu . 

Il r appela q ue les Allemands a­
vaient déjà nnn oncé la pr ise de Lc­
ni~grad et .de K.i ev et qu ' ils préle n­
dalent avmr prls Sm olcn,k le !fi 
juillet alors que la ville es t lombé~ 
SC'ulement il y a qu rlq ues jou r'S. La 
prise de Smolensk leur a coûté très 
chère: chaque mètre carré de ter-

, . . _ , llq ue. Ln réuruon ptndume 1111 cha n· 
.\\.~shlll f! lon l" 1.-. (A: I·. l,. ! .. --· I. e f.(< 'IIIP.ll t qni, pnr dt'S el fotls conju-

1?'~'·' . '~'· '"" •·< I•Pr :11nh•cn111 n dios· f.( llès, n t mn~fu1mé un Rblnte dE' tt'OI5 
t1 na iH•n de ln Hussie a qu itté h ier j tnlllcs rtnC"éan . q_ut lJU\Iti di vlstnl, en 
l.c:s _ ,\n~P) "' S . pnur Vladil'tJsloel< 

1 

t\<'S. lll u)·cns et des u.l•lit.:UI •ons rlll!!lflll 
IJ a•.1trrs P<'irolll·rs Sllll'ront pt·o- ~1 11 11~ l'PI!IIure Rll lls 1111 rie cotlllllllnl-
c htll ll c m nt. cnl tffll !< e <le •0 111 rnllll"l'S. 

(LIRE LA SUITJ;: EN PAGE 6) (LIRE LA SUITE EN PAGE 6) 

mémoire, les Berlinpis savent main- D y a très peu de choses qu'ils 
tenant que la folie de leur fuehrer peuvent narrer à leu; peu)?le se 
les a placés entre deux feux que la blotissant dans les ahns; mats cec1 
Luftwaffe est incapable d'éteindre. ne les previent pas de dénier dans 

Pendant que les aviateurs russes Jes pays étrangers l'effet de c·es 
l~e Caire, l5 (S.S.R.) - Comrmz- étaient occupés sur Berlin. ceux de raids. Ainsi, dans une radiodiffu-

niqué de querre. la R.A.F. attaquaient les industries s1on en une langue étrangère, le pos-

ÇOMMUNIQUE DE GUERRE 
DU 15 AOUT AU SOIR 

Libye: Durant la nuit du 13-14 et les voies de communication dans te de Bremen déclarait l'autre jour: 
Aoùt une patrouille de combat par- la Ruhr. De nuit et de jour, l'ouest «La Grande-Bretagne déclare qu'el­
tant de Tobrouk surprit un point de l'Allemagne et les aérodromes le aidait la Russie en alt::zquant l'Al­
fortifié ennemi, tuant son entière nazis en France et en Hollande é- lemagne à l'Ouest. Le.s effets de ces 
garnison qui était composée de dou- taient soumis à de très violents attaques sont négligeables». 
zc hommes. Poursuivant son succès, bombardements. Sur le compte de 
notre patrouill e pénétra plus loin ces opérations de 24 heures, il faut Néanmoins, un aperçu véridique 
encore et livra combat à des grou- inscrire la destruction par les Rus- de la situation est douné par le jour­
>es de travailleurs ennemis à coups ses du pont de Chernovody sur le na! suédois cVccco JouroaJen, , qui 
de grenades à main et en faisant Danube sur lequel passe le chemin rapporte des l:écits des yoyageu_rs à 
usage cle mitrailleuses. de fer qui relie Constanza à Buca- peine retournes de Bcrltn. Le JOUr­

Dans un autre secteur, notre ar- rest. Si cette ligne de communica- na! déclare que c.se trouvant dans 
tillerie ouvrit un feu puissant et tion reste inutilisable pendant un les abris, les Allemands, dans leurs 
précis contre deux autres groupes certain temps et que la navigation causettes, ne se font aucune allu­
de trnvaillPurs ennemis. du Danube est rendue difficile par sion à l'espoir d'une victoire alle­

Dien que de fortes tempêtes de sa- l'amoncellement des ruines, ce nou- mande. Un . allemand exprima son 
ble aient gêné nos mouvements hors vel obstacle en ce qui concerne le admiration pour les aviateurs au­
de Tobrouk, nos patrouilles ont éte ravitaillement soulèvera de nou- glais qui atteignent Berlin après un 
de nonv~au actives dans la zone de veaux problèmes pour les Nazis: . ~i long et difficile parcours~. 
la fronttere. Nous ne devons pas nous cltss1- L'organe officiel nazi, le «Voelki-

A SWNGAPOUR muler que la bataille se'ra de plus e!" sher Beobachter>, de son côté, a dé· 
~ 1 plus acharnée avant qu'elle ne sOit claré récemment: «Churchill a or· 

. . _ gagnée. Toute la puissance créée par donné à la R.A.F. d'obtenir .la mai-
.s1.1~!:l~P.0 lll' le . 1o - ~s.S.R.). - l'égarement d'Hitler et par la féro- tri se de l'air à l'Ouest, alors que la 

1. 3111\.ee de. pzussa~ts 1 en forts en cité du commandement nazi peut Lurtwaffe est engagée à l'Est. Il doit 
lia lalste aujour.d'h~u est annoncée demander aux millions d'Allemands être admis que les aviC.JlS anglais sc 
dans le communHJue smvant: et à leurs dociles esclaves des usi- sont appliquC$ à mettre en exécution 

Ue flllissanls renforts, destinés nes de se concentrer dans un su- l'ordre de Chut·chilh. 
r11u· {orees imf. lt·,/icnnes prême effort pour la victoire. Nous Le journal, ensuite, essaie de re­
sont arrivfos en Malaisie aujourd'hui. pourrons toutefois, juger clairement monter Je mora'! de ses lecteurs en 
Ces renlorls comprennent ioules les et avec calme le déroulement tle la pretendant q11e les attaques britan­
armes et ils contribueront à rendre1 bataille et nous rendre compte du niques ont été conduites «Sans é­
encoTe plus {ormidubles les dé-1 chemin qu'elle parcourra vers Je gards aux perteS>. Cette déclara tion 
{enses déja solides d e lu MO/aisie J but de ses auprêmes besoins - la rst appuyée par· des chiffres fantai­
/,cur arrivée en ce mom~11l indique conqni'te d~s fournitures russe.• - si~tes, moutrant les pertes britanni­
la détermiualion de l'Australie dt'l e: cl~s s.-antal-les que nous ti&·eron> qui e.st trol.s fol~zpérieur anx pcrll's 
tonrr son nj/e complet en empè- des ettaquea sur les approvisionne- N<t trois foi• ~upérieure aux pertes 
l'irnnt une agrcss iuu dt• la part d'u- ment~ et i.a. puissance produc11ve du rti<!Ues. Mals Je tourn!Ù ne fait am·u­
ne pui.<sance quelcO•tque duns te l' Heich. Pcoclant que la Reichswehr ne menUon des· per-ti.\S allewandrs 
l'an'tqur Sud. lutte furieusement pr>ur obtenir une qui . au fait. ful'f!ll deux fois plus 

/ ,e COIII'fJi qui a /ran.~pnl'ié cesj rléci&lon, IWUS deY{'InS lancer e<•Ull'<l Ç"anda& que ceJ,I.os t~€5 Anglais du­
(/'fJil/Jr .< ''' t le plus impHrlanl qui . ls ntac.hine qui la !IOutiNit uoo ol- 1'11.DI la p~iode en que.~Li.:>n. 
soit 11rri!·J <'Il .l/oluisk rle['uis leJ ·f•ndve ~~o~~ns cesu piUII g!"tlndlaewnte 
commCii!'CIIlclll de. /11 1/Uerre, 1 eu torye et an puJ.oMDce. (LillE LA ~Tl: EN PAGE 2), 



ROOSEVELT ET CHURCHILL 
SE SONT RENCONTRÉS EN MER 

LE JOVRNAI.l lY ALEXANDRIFJ 

LA POSITION DE LA FRANCE 
EN SYRIE 

Les huit points fondamenta~ de la politique Les ralliements augmentent de jour en jour 
des deux pays sont définis màlgré l'œuvre d'obstruction des Vichyistes 

Le Caire, Je 14 (A.F.I.). - A la sui­
te de l'échange de lettres entre le gé­
néral de Gaulle et M. Lyttleton, les 
milieux autorisés du Ca1re indiquent 
que kz mots " position privilégiée de 
lu l•' t·uuce " signifient que la France 
:;erait Je prem1er pays à conclure un 
traiLé avec la Syn~ et le Liban. 

60 officiers s'engagèrent dans un seul 
iour. 

~près le geste du maréchal- Quelle sera la réaction des Français­
Si les Allemands s'installaient en Afrique du Nord Comment la 
guerre a influencé les cours du coton -Ce qu'en pense le fellah 

La destruction du nazisme, premier but des déux 
grandes dilmocraties 

Il semble certain que plusieurs mil­
liers d'hommes suiv1·ont bient6t cet 
exempte. Un apprend que les autori­
tés de Vichy avaient enuoyé une uni­
té de choc spécialement sélectionnée 
en Sy1·te. Or bon nombre de ces trou­
pes ont décidé de continuer ta guerre 
contre l'Allemagne. 

Contrôlez les prix- L'homme qui grandit toujours '" 
Apr~s avoir pasad en revue lea condi-I'Allemagne et l'Italie d'un concours 

tlons dans lesquelles le mar~chal Pé- naval avec lequel Il faut compter? 
PO/ys contre les pro tUeurs. 11 re !t-va 
aveo satisfaction les jugements exem­
plaires prononcés contre les prof{,. 
teurs par les Tribunaux Mixtes: 

Londres, Je 14, - CR.). - Voici le veiller .à ce que tous les Eta(s, grands 
texte complet du message spécial ra- ou pcttts, vuilHiuew•s ou vaincus, 
'l!tadlffusé cette après-midi par M. aient accès, à des conditions égules, 
Attlee: ' - ' au commerce et aux matièi·es pre-

tain cherche à taire d.e la France u11 Tout cela est fort possible. Le temps 
Etat fasciste, I'Egyptiao Gazette se r.ous le montrera bientôt. 

Le pr/Jstdent des Etats-Unis et M. miéres du monde uéeessaii'CS à leur 
Wi11ston CI»Lrohiil, premier minisrre, prospérité économique; 
représentan~ le gouvernement de Sa 5.) Ils désirent eulrainer la plus 
Ma}asté da>l8 le Royat•me-Unl, se sont comvlcte collaboration entre toutes 
,-emxmlTés e" mer. Ils étaient aooom- les nations dans le domaine écouo­
pagné• de hauts tonctlotmawes de• mique dun:; le but de provoquer un 
deux gouverneme,.ts, y oo1npris des stuw.Jard amélioré pour Je lravall, le 
OfJ\Ciers de haUI rang des armdés ae développement économique et ta sé­
terre, de mer et de l'a.,·. Tout le prcr ·cUI·ité sbciule; 
blème de la fouruiture de munitions 6.) Aprés la destruction linale de 
de guerre, aux termes du Lea.se anà la tyrannie nazie, Ils espèrent voir 
Le11d Aot, pour les forces de8 Etats- établie une paix qui permettra à tou­
U•us et celles des !Jays qui rdsistent les les nations de construire en sé­
aotiveme>tt <1 l'ag,·e•s•on a été à nou.- curlté à l'Intérieur de leurs propres 
"""" e"""'"'"''· !routières el qui donnera à tous les 

Loni. Bcav~rbroof<:, minislTe du Ra- ilonunes, duns tous les pays, l'assu­
.,_.ita•ll""'""t du g<JikUtST<~ement britatl• rance de pouvoir vivre leur vie sans 
niqtut, s'est ;olllt à oeo cunfénnoes. Il conu::ûu·e la cra.inte ou le be!>Oln. 
se rtmàra à washi11gtvn pour d•souter 7.) Une telle paix devrait permet­
plus profondément les ddlails aveo les tre à tous les hommes de traverser 
fonotio,wtres cotnpétents des Etats- sans entraves la haute mer et les o­
Unis. Ces conférences se référeront é- céans; • 
gaiement au probl~me du ravitaille- 8.) Ils croient que toutes les na­
"'ent de l'U.R.s.s. 

1 
lions du monde, pour des raisons 

Le rrrésident et le premier minis- réalistes autant que spirituelles, dol­
t're ont eu plusieurs oo,.fertJ .. ces. Ils vent aboutir à l'abandon de J'usaue 
ont examiniJ les dangers d. la civilisa- de la [uree. Elant donné qu'aucune 
tian mondiale soulevés par la politique paix future ne saurait être mainte­
de domination. m•litaire, par voie de nue si les armements terrestres, na­
oonquéte, que pourSUit le gou.ve·me- vals et aériens continuaient à êtt·e 
ment hitlerien d'Allemagne et les au,- •·mrtoyés pur des nations qui mena­
n-es gouvernements qui s'y sont asso- ceraient, ou pourraient menacer, de 
oiés. Ils ont prdolsé les mesures que se livrer à des actes d'agression 
~urs 11ay8 prennent respeotivement bors de leurs fronlières, ils croient, 
flOUr leur sdourité en faoe de oes en attendant que soit établi un sys­
dangers. tème plus va te et permru1ent de 

Le président et le premier ministre sécurité générale, que le désarme­
ont convenu la déclaration oommune meut de telles nations est essentiel. 
GUivante: Ils assisteront et encourageront, de 

Le prds!dent des Etats-Unis et M . l'autre côté, toutes les mesm·es pra­
Winston. churchill, premier minlotrtt, liques qui allègeront pour les peu­
,.6prés6ntant le gouvernement de sa pies qui aiment la paix le poids écra­
Majesté da,.s le Royaume-U,.i, s'étant sant des armements. 

lis donnent aussi de nouveaux dé­
tails sur la mauvaise foi des Vichys­
tes dans ces pays. lis rappellent que 
Dentz eL 34 officiers Yichysles ont 
ét~ détenus en raison de l'envoi vers 
une destination inconnue d'officiers 
prisonniers britanniqùes et indiens, 
pendant les,pourparlers de la conv~n­
tion arrêtant les hosltlttés. Ceci n a­
vait rien à voir avec ta violation des 
tet·mes de la convention, mats le gé· 
nérat Wilson a dO. protester con Lre 
trois violations spécifiées: 

1.) Dentz a dénoncé comme déser~ 
teurs les membres de son armée qut 
se ioignaient aux français libres. 

2.) Les familles et Les · bagages de 
nombreux militaires furent envoyés 
aux ports d'embarquement et les mi­
litaires privés du choix d'opter. 

3.) Les autorités Vichystes vendi­
rent Ul'\e quantité considérable de ma· 
tériel militaire aux civils après la si­
gnature de la convention. 

Ces violations permettent aux Al­
liés de prendre une action qu'ils 
croient désirable afin d'assurer aux 
militaires de L'armée du Levant l'oc­
casion d'opte!· pour Le général de 
Gaulle s'ils l~ veulent, selon t'article 
8 de la convention. 

En plus des trois causes de plainte 
mentionnées plus haut, les cas d 'obs· 
t1·uction contre tes volontaires pour La 
France Libre furent nombreux. Ainsi 
50 volontaires de Tripoli turent ar-r~­
tés par les gtmdarmes. Les Alliés ar­
rétèrent les tJendarmes el libérèrent 
les volontaires. 

Le nombre des recrues s'accroit 
dans une proportion grandissante 
chaque jour. Je crois savoir qu'iLs dé­
pas~ent 7.000. Cette semaine, iusqu'à 

rencontrés, estiment opportt~-n de jal- ================================= re oonnaitre oertains principes oom-
mu.ns des politiques nationales de leurs 
pays respeotifs, principes S'UT lesque/.8 
Ils basent leurs espoirs d'un avenir 
meilleur pour le monde. 

1.) Leurs pays ne recherchent au­
eun agrandissement, ten·itorial ou 
autre; 

2.) Ils désirent ne voir aucun chan· 
gement ter;·itorial qul ne serait pas 
conforme aux voeux llbrement ex­
primés des peuvles Intéressés; 

3.) Ils respectent le droit de tous 
les peuples de choisir la forme de 
gouvernement sous laquelle ils vou­
draient vivre; et ils désirent voir 
)es droits souverains et le po\IVOir 
de se gouverner eux-mêmes rendus 
à ceux qui en ont été privés par la 
lorce; 

4.) Ils s'ellorceront, en plein éga;d 
à leurs obllgalions exlstanles, . de 
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lmpr/mrrle A. PROCACC/A 

MONSIEUR . LE MARECHA~ MERCI ! 
Le ré9ime de Vichy est en état 
d'.insurrection contre le pays 

Londres, le 14 (N.E.B.) - Par­
lant hier soir a la radio de Londres, 
un collaborateur du général de 
Gaulle a déclaré: 

Si consternés que nous soyons, 
monsieur le maréchal, nous vOU$ 
disons: 1\lerci. Pourquoi ? Parce 
que votre discours permet au mon­
de de reconnailxe le .véritable traî" 
tre <le la 1- rance. Certes, nul n'avait 
le ~roi! de confondre la nation 
française et les profiteurs du désas­
tre qui ont reçu de J'envahissl'ur 
le mandat de la livrer. Nul n'avait 

tion si démente qu'elle n'a pas de 
prél'édent dans l'hi~t(Jire depuis la 
fameuse exclamation d'Agrippine: 
«Qu'ils me haïssent, pourvu qu'ils 
me craignent>. N'est-ce pas une 
Douvelle Agrippine qu'ils choisis­
sent pour le nouveau Nét·on ? Dési­
gnée par le Germain et maintenue 
par Hitler, ce n'~t p:ts même la ter" 
reur ,blanche, c'est !11 terreur brune 
que Darlan reçoit pleins pouvoirs de 
faire régner sur la France. 

Vanter la courtoisie d'un barbare 
le droit d'ignorer Ut lulle sourde, haineux ... 

1 

opi n iàlre, ironique, qu'elle mène , 
contre l'oppresseur et ses compli- Certes, il est ~Jus facile de dé-
ces. Et pourtant à J'abri de votre t fendre les França1s contre eux-mê-

1 nom, sous le cou'vert de ce pav~llon m.es, c'est-à-dire I'Allemag~e; que de 
glorieux dont l'astuce des tra•tres ~efendre la ~rance passiv,e contr_e 
a recouvert la marchandise enne- 1 Allemagne nnplacable. Certes, il 
mie, trop longtemps l'équivoque a e~t pl,us facile de vanter la courtoi-
duré trop souvent l'équivoque a s1e dun barbare haineux et caule-

ABONNEMENTS: repa;·u. Jeux que de venger une centaine de 
AlEIANORtE PROYI~CE :\1aintenant, c'est vous qui l'avez milliers d'bommes, de femmes et 

Ua a a • • • • • • P.T. 150 P.T. I90 brisée, brtsée une fois pour toutes, d'enfants qu'ils _nous a tués sur les 
6 mols • • • • • · so .. IOO en proclamant de votre bouche champs de bataille, sur les grandes 
li mot• · • · · • • .. 45 1.. 60 l'impopularilé de Darlan. En vousl routes, que de dénoncer les tortu-

Poo• 1'~ 1 •••11••· tari!""' demaade , déclarant résolu à défendre les res physiques et morales qu'en du-
·' Pour la publicité, saclresser • la Français contre eux-mé'mes, vous rent les prisonniers et qui soulèvent 

avez vous-même mesuré le fosse qui l'indignation des observateurs. La 
Société Orientale de Publicité sépare Vichy de Ja France. Vous France, monsieur le maréchal, es! 

9, rue Roto. B. P. 62'4 - ALEXANDRI~ avez vous-même prononcé le divor- comme vous l'avez dit, viclime elu 
Téiéphon••· 27360 (7 ugaes) ce entre la ccollaboration~ et le memonge qui nous a fait tant de 

SitOE ou cAtRE, pays.La conclusion de cet aveu terri mal. Mais ce n'est pas en appliquant 
24, RUE OALAL .. B.P. 465- ble mais précieux c'est que Vichy sur ses plaies le fer ronge qu'on 
Te/ephonell: Direclioa. 50725 

R61 ,clloa et Admfalalralloa 49000 (ll) ligues) 
s'interdit à tout jamais de parier au i changera les den x vérités qui unis­
nom de la France. Un grand jour- sent les Fran('ais clans la résistance 
na! ami le résumait en ces termes: comme jamais ils ne fnrcn uni~ 
cOn ne peut plus douter maintenanl dans le passé. La première: c'est 
que Marianne a tiré sur s.es chai- que la France ne peut pas être el 
nes~. On ne -peut plus douter main- demeurer la France sous la bnltc 
tenant de l'attrait irrésistible que la de Hifler et le sabot de ~1ussolin•. 

1 'eprésenf.,nf en Grancle-Brefagne: 
Onrseaa Publlclty & Service Agency, Ltd., 

33, Cbancery Leoe. Loodoo. W.C. 2 

France Libre exerce sur les Fran- La seconde, c'est le re•nect de la 

lllllllllllllllllllllllflllllllllll!!llllllllllllllllllll çais. . . .. !~erté,_ dont la F~ance est rest~e 
illlilllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll Une d1~.tatur~ pohcwre ne brise ~~t~:nlte;a~~~ut!'1~e t;:n~ict~t~~~~:;:: 

Le général Catroux po'trsutt sa po­
Litique d'association des populations 
autochtones meme avant la concLu­
sion du traité avec ta Sy1·ie et le Li­
ban. La police est dorénavant dans 
les mains des sy1·iens à Damas. De 
nombreUX fonctionnaires sy1 iens et 
llliunais sont entrés en fonction dans 
l'administration; une école civile d'a­
viation a ~té fondée et Les adhérents 
sont déjà trop nombreux pour les 
moyens d'entra!nement disponibles. 

Le contrôle de la police est confié 
anf Syriens 

Beyrouth, 14 (A.l.A.). - Le contrô­
le de la police a été confié aux Sy­
riens par les França,is libres. Ce llro· 
cédé sera étendu à d'autres serv1ces 
égatemenl 

La monnaie syrienne a été ratta­
chée au bloc du sterling, faisant bé­
néficier ainsi la Syrie et le Liban de 
tous les avantages qui en découlent. 

Les Syriens se verront à l'avemr 
attribuer autant de postes que possi­
ble. 

Une école d'aviation civile a été 
ouverte pour les Syrien!:! et les Liba­
nats. Les candidats demandent à re­
cevoir J'enseignement le plus rapide 
possible. 

Le général Catroux épure les services 
administratifs 

Le Caire, le 14 (A.F.l.). - 55 fonc­
tionnaires de l'administration vichys­
te en Syrie et au Lt!Jan se préparent 
à quitter le pays par l'un des pre­
miers bateaux d'évacuation. Certains 
te font volontairement, mais d 'autres 
ont été congédiés par Je général Ca­
troux en ratson (le leurs actes passés 
qui les discréditèrent aux yeux de la 
population. 

Les Syriens et Libanais notent a­
vec satisfaction celte épuration des 
services. Un apaisement complet de 
la Syrie eL du Liban demande que 
tous les employés du régtme pa~sé 
qui désirent colla!Jorer Joyalemen~ a· 
vec le nouveau régime contmuent à 
travailler. Mais le général Catroux 
v eu L que le renom de la France ne 
soil plus terni pat des employés dont 
l'in tégnté morale laisse à désirer. 

demande quelle sera aujourdlhUi la 
réaction des Frat~çais: 

Comment le peuple de France, qui 
reprend graduellement ses esprits, en­
visagera ce détestable régime fasciste 
Imposé par le Maréchal? Même dans 
son discours radiodiffusé, le Maréchal 
a lUI-même montré qu'une grande op­
position existait d'ores et déjà. Ses al­
lusions à la radio de Londres et à. cer­
tains journaux français qui exercent 
«Une mauvaise Influence sur l'esprit 
du peuple~ en sont une preuve. Il faut 
retenir aussi son cappel à la discipli­
ne», son excellente compréhension de 
la manière avec laquelle l'opinion pu­
blique considère Darlan et la nécessité 
de doubler les effectifs de la police. 
Tout ceci constitue la reconnaissan­
ce du fait que même avant d 'ordre 
nouveau• la politique du goouveroe­
meot de Vichy est d'ores et déjà Impo­
pulaire. Combien cette impopularité 
doit être grande! Cela ne laisse du 
reste aucun doute à toue ceux qui con­
naissent fort bien la France. 

Il se peut que, de cette lo!ortuoe, 
on puisse tirer quelque chose de boo. 
Lorsque la guerre se termloa, eo julo 
o.eroler, du moins eo ce qui concerne 
les Français, le pays était à juste titre 
dégoüté par l'inef!lclencc et la traîtri­
se de ceux qui ont précipité dans la 
guerre une France pratiquement mal 
préparée. SI la situation, eo septembre 
1939, fut un exemple d'une démocratie 
eo échec, c'est grâce à cette démocra­
tie que nous vivons encore. Graduel­
lement, ce sentiment d'échec est mort. 
Uo réel Instinct de liberté revint à la 
surface. Un manque de prévoyance de 
.a part des nazis a montré aux Fran­
çais que, malgré toutes ses erreurs, la 
démocratie était encore mUle fols pré­
férable. Plue - rapidement les leaders 
français se tourneront vers Berlin et 
plus puissante sera la réactl~n des 
Français. Ce fascisme déllberément 
imposé aux Français constituera la 
dernière étape. Eo essayant d'annexer 
son pays à l'Allemagne d'une manière 
irrévocable, le maréchal Pétain aura 
inconsciemment soufflé dans Je cor 
qui fera résoooer l'appel qui dressera 
tous les Français pour la dé!eose de 
leur héritage Inappréciable d'Indépen­
dance et de liberté. Nous le verrons 
bteo. 

L'Egyptlao Mali 6orit de son oOté: 
La leçon ta.sclste entre eo action. Il 

n'y a pas d'apaisement ni de compro-
La fln d'une visite triomphale mis possible. L'existence des Français 

dépend de la victoire contre lee .Alle-
Beyrouth, te 14 (A.F.l.). - Le gé· mands et oon d'une entente avec eux. 

néral de Gaulle et le général Ca- Nous devons être préparés au pire a­
troux vienuent cle termmer une visi- vec la France de VIchy. Une collabo­
te triomphale en Syrie. Ils ont par- ration militaire avec les nazis peut être 
toul reçt un chair \ll;elfll,!j~y,eiJsfJe JA1 ,~8·yis§~ée . S','!; le, ' ,1/. ftf'tf~ •d. ~ Vjchy.Ji_o_us 
pa"rtJ dt:i!·'HtW>ù_t~- IS. ,, . A nt. devons !>l'l' ou~l~r jes mass~~& .&ur 

lffrO''l " ') l~squelles Pétalo IJnpPSe 'l!O.n oQlllleau u nê mesure amp êment régime et qui prouveront un jour 
, , qu'elles sont parmi nos meilleurs am1s. 

motrvee 
Londres, 14 (AFl) - La décision 

du Général Catroux, commandant en 
chef de la France Libre au Levant, 
de placer sous son commandement 
toutes les troupes françaises actuel­
lement en Syrie a pour but d'em­
pêcher le sabotage de la liberté 
d'option par les autorités vichyis­
tes. Celles-ci, en effel, allèrent par­
fois jusqu'à transformer les canton­
nements où la majorité des troupe~ 
étaient désireuses de se rallier aux 
forces francaises libres en vérità­
bles camps· d'internement. Le cor­
respondant de l' AFI à Beyrouth 
rapporte que dans un certain camp 
près de Tripoli. les officiers, sous· 
officiers et bommes étaient gardés 
jour et nuit parce qu'ils étaient ré­
solus à se rallier à la France Li­
hre. La mesure prise par le Général 
Catroux permrllra de surveiller et 
éventuellement d'éliminer les offl. 
ciers vichyistes coupables de tels 

Echo en Egypte 
Vattitude de la Franoe inspire au 

Moussawar les réflexions suivantes: 
La France a-t-elle dé!lnltivemeot cé­

dé à l'Allemagne le nord de !"Afrique? 
Dans ce cas, le dahger qui menace 
J'Egypte devrait être à nouveau envi­
sagé. La France a-t-elle cédé Dakar 
aux Allemands pour s'en servir dans 
la bataille de l'Atlantique? A-t-elle cé­
d~ sa flotte maritime pour alimenter 

abus, violant l'esprit et la lettre de 
l'armistice de Satnt-Jean d'Acre. 

Désorma1s dans chaque cantonne­
ment, les militaires de tous grades 
ayant réunis leurs bagages et prêts 
à partir passeront individuellement 
dans une pièce où ils feront part 
librement et en secret de leur déci­
sion d'être rapatriés ou de se ral­
lier. 

LES FOUDROYANTES ATTAQUES DE lA R.A.F. 
ONT TOUCHÉ LE MORAL 

1 S Sp CT 1 pas 1 elan d un grand peuple victoire dont nous ne vous laisse-LE E ACLES Ce n'est pas eu dou~lant la poli- rons pas dissocier ni déposséder la 1 
1 ce qu'on y changera nen. En effet, France. 
il est sans exemple qu'une dictature 

111_1111111111111111111.lllllllllllllllllllllllllll .. ll {!Oiicièt'e ait jamais brisé l'élan Français de l'Europe, n'attendez 
PEUPLE ALLEMAND DU 

llllf..llllllllllllllll. lllllllllllllllllllllllllllllllll d'un grand peuple qui ne veut pas pas' 
mourir. Ce n'est pas une dictature ' 

Cinémas étrangère qui y réussira. Quant a Français de France, gardez-la ja-
HiUer, quant à Mussolini, lorsqu'ils lousement cette fureur, cette bonne 
se sont proclamés dictateurs, du fureur, cette sainte fureur que les 
moins est-ce au nom de le01· peuple «collaborateurs~ ne vous reproche­
qu'ils ont prétendu l'asservir pour raient pas tant si elle ne leur faisait 
le conduire à la grandeur. Mais dé- pas si peur. Patience, elle explosera 
créter la tyrannie et la décreter au jour dit, à l'heure ditE'; pas une 
contre la nation pour la mieux con- mi:lute trop tard, pas one minot(• 
duire à la consécration d'une dé- trop tôt. Mais vous, Français d~ 
faite provisoire, c'est une préten- l'empire, n'attendez pas que la fu 

ROYAL. - Tél.: 26329. - Escape a­
vec Norma Shearer, Robert Taylor, 
Conrad Veidt et azimova. 

lii!OHAMED ALY. - TéL: 25106. -
Night Hawk avec Robert Livingsto­
ne et June Travis. - Scatterbrain 
avec Judy Canova. 

RIALTO. - Tél.: 24694. - Saturday's 
chiJdren avec Ann Shirley et John 
Garfield. - Tugboat Annie Sails a· 
gain avec Marjorie Rambeau. 

RIO. - Tél.: 26343. - Lucky partners 
avec Ronald Colman et Ginger Ro· 
gers. - La R.A.F. (March of Ti· 
me). 

RQY. - Tél.: 2U24. - Pirates of the 
Sky avec Rochelle Hudson et Ro· 
bert Kent. - Service de lUxe avec 
Constance Bennetl 

IL Y A 25 ANS 

L'AUTRE GUERRE ... 
On lisait dans eLa Bourse Egyp­

tienne• du 14 a~t 1916: 

re ur policière ait traversé la met 
pour imposer à vos chefs de ren­
trer dan~ le devoir. Il est clair qu~ 
le premier but de la dictature agrn­
vée est de vous diviser pour vous 
livrer ensuite pieds et po•ngs liés à 
l'ennemi qui est incapable de vous 
réduire par la force maintenant que 
ses divisions tournent le dos à l'Oc­
cident. 

Radio-Berlin prévoit une intensification. 

des raids britanniques 
Londres, le 14 (A.l.A.) ..,... Les dé - ble que nous saurons donner en 

clarations allrmandes. officielles et temps dû~. 
officieuses, au sujel du raid de jour 
de la R.A.F. sur Cologne, visent ap- DeS~ nouvelles du «pilote 
paremment à cacher Je sentiment sans jambes> Bader 
de surprise et d'insécul'ité que 
créent ces attaques. Londres, le 14 (B.O.P.) - On ap-

Le communiqué britannique a dé- prend à Londres qu'on a reçu des 
claré que d'impo1·tantes usines à renseignements çoncernant la dis· 
Cologne avaient été effectivement parition du pilote sans jambes, le 
bombardées. Les habitants de Colo· Wing Commander Bader. 
gne savent bien que les usines se D'après ces renseignements le 
trouvent dans la banlieue de la vil ~ing Commander a été fait prï'son· 
le et non dans le centre. CependaDt, Dier et est en très bonne santé. On 
les communiqués allemands, à l'in· essaie d'en avoir la confirmation. 

S'il est vrai - comme l'annonce tention des extra-rhénans, décla-

Les cours du coton 
La guerre n'd pas manqu6 d'Influen­

cer les cours du coton à travers l'his­
toire contemporaine. Le Moussawar é­
orit 4 oe sujet: 

Dans les cloq années q ul précéd&­
rent la grande guerre, la moyenne des 
cour8 du coton était de 19 tallarls. 
Lorsque la guerre fut déclarée, ces 19 
tallarls diminuèrent graduellement, au 
point que le canter oe valait plus que 
12 tallarls. Il devait baisser même jus­
qu'à huit tallarls. 

Les gens protestèrent. Le gouverne­
ment, sous la pression de l'oploloo pu­
blique, o'a pu faire autrement que d'In­
tervenir pour consentir des avances 
sur le coton. Cette loterveotioo ava1t 
donné lieu à quelque animation. Le 
fellah était à bout. Mals la crise de­
vait se détendre, Eo 1915, les cours du 
coton revinrent à la moyenne de 19 
tallarls, Les prix haussèrent par la 
suite, eo 1916 et en 1917, au point d'at· 
teindre une moyenne de 38 tallarls. 

A peine l'armistice rut-Il signé que 
l'af!Iueoce des demandes de coton &. 
gyptieo tut de plus eo plus sensible. 
C'est alors que les coure du coton 
haussèrent au point que le cantar de 
coton Sake! atteignit L.Eg. 40. 
Aprè~ 1920, les prix commencèrent 

à baisser. Ils devalent atteindre 29 tai­
laris pour le Sakel et 17 ,pour I'Acb­
mounl. Que de maisons turent ruinées 
dans cette dégringolade. 

Quant à la guerre actuelle, eon lo­
flueoce s'est faite sentir d'une manl&­
re Illustrée par Je barème suivant: 

Bakel .Aohmoun' 
17 aoüt 12.75 9.75 
81 août 12.67' 10.09 
6 septembre 14.41! 11.90 
1! octobre 13.85 10.60 

13 octobre 13.95 10.84 

Telle tut la réaction des cinq pre­
mières semaines de la guerre. Le gou­
vernement allié devait acheter par la 
suite la récolte de l'année. écoulée, 

Les impressions 
d'un fellah 

A propos du ooton, la mt!me revue 
pu.blie self lmpress!ona, ou plutot cette 
enqUI!te faite par Me .Abdel Hamid 
Abdel Hak: 

Nous avons demandé à un paysan: 
d vez-voue des terrains dans cette lo­
calité?~ 

- Grâce .à Dieu. je. possède trois !ed­
~en association -aveo mes neu! 
frèree. 

- Plaotezrvous du coton? 
- Je plante un teddan. J'en tire cloq 

à eix cao tare de coton. 
- A combien voudrlezrvous vendre 

le canter? 
- ~1 j'a vals Je choix du prtx, je vou­

drais vendre mon coton à 100 livres 
ie cantar. Mals nous avons entendu dl­
re que Je coton sera vendu aux mê­
mes cours que l'année dernière. Est­
e• vrai? 

Uo de nos collaborateurs a procédé 
à une enquête personnelle auprès des 
ha~ltants de la province. Il a noté ce 
~u Il a vu. Il a enregistré les plaintes 
oes fellahs protestant contre la né­
gligence de l'application des tarl!s. Les 
fellahs se plaignent aussi de la manl&­
rP avec laquelle les sociétés et les com­
merçants Imposent leurs prix. Cepeq­
dant, les profiteurs - assurés de l'Im­
punité - poursuivent sans aucun con­
trôle leur activité 

Nous engageon~ le gouvernement à 
s'empresser d'agir d'une manière fer­
me. Nous avons déjà dit et nous répé- j 
tons encore que d,ans ces clrconstan- . 
ces délicates la première tâche qui ln­
combe aux dirigeants est de contrôler ! 
l'a;..plicatlon des prix et de protéger le 1 
public contre la cupidité des commer, 
çaots. 1 

Le public en a assez de voir les t,a,. 
rl!s négligés. 

C'est un prélude heureux que de voir ' 
les tribunaux Intéressés renforcer les 
peines, de manière à constituer une 
leçon pour les loconscleots et las mal­
honnêtes. 

La complainte 1 

des domestiques 
Les domestiques dolvtmt avOir une 

oarte d'ldent>td tr~s d!/!!clle 4 obten'r 
paroe que le Département lntére&ad 
ne dispose paa d'un nombre SU/!Io(UI.f 
de tonotionnaires pour oe travail, L" 
Mokattam éorit 4 oe proptM;_ 

Le directeur du département dell 
cartes d'Identité est le premier à ee 
plaindre de l'insuffisance du nombre 
do ses fonctionnaires, alors qu'Il y a 
dea dizaines et des centaines de de­
mandes eO suspens, parce qu'Il taut 
des employés pour les examiner 

Ce n'est pas tout. Les agents' de la 
poilee secrète arrêter.t tous les cuisi· 
nlers, tous les aouftraguls et toua Iea 
domestiques qui n'ont pas de permis 
ou de cartes d'Identité. 

Nous sommes les premiers à appu• 
yer le point de vue de la police. Mala 
que voulez-vous que le souf!ragul fa. 
se puisqu'Il ae rend au bureau lntére .. 
sé et qu'on refuse de lui remettre sa 
carte, parce que Jeo tonctlonoalres sont 
surchargés de travail? 

Le domestique va-t-11 quitter aoo tra• 
van pour dormir au seuil du Lureau 
des cartes d'Identité? 

Le domestique paye des droits. Oa 
lui délivre un reçu et oo lui dit de re­
venir, Entre temps, uo détective l'ar­
rête, refuse de prendre en cdW!idéra. 
tioo le reçu et voilà notre domestiqua 
qui passe la nuit avec les vagabontùt 
dans la prison du caraco!. On lui dres­
se uo procès-verbal de cootraveotion. 

L'homme qui 
grandit toujours 

- SI c'était vrai, que ferlez-vous? VAhram publie les constdératione 
- Je le laisserais de côté jusqu'à d'un spécialiste sur l'état de l'homme-

l'année prochaine, dans l'espoir que qui-grandit-toujours: 
Dleur arrangera les choses. 1 

- Et al voua êtea obligé de vendre... Cette affection de la croissance aool'o 
- Dana ce cas, je le vendrais mê- male dea os est due à une augmenta-

me à uo tallarl. Mals espérons que lion anormale des secrétlons d'une 
Dieu nous évitera une pareille pers- certaine glande, une des plus lmpor­
pectlve. tantes et des plus délicates du corps 

«Pour que nous puissions manger et de l'homme. Elle se trouve dans •e 
boire, ajouta notre Interlocuteur, Il cerveau, dans la partie inférieure de la 
faudrait vendre le coton à ' livres le tête. 
cantan. 

- Slooo? ... 
- Que voulez-voua que je tasse? SI 

non?... Rien. Il y a un Dieu trop· g&. 
néreux peur permettre que nous so­
ylons lésés. 

Le traitement de cette croissance de 
sécrétion est encore à l'étude dans les 
laboratoires physiologiques d'Europe 
et d'Amérique, pour aboutir à J'analy­
se de ces secrétlons et à la mise au 
point d'un critérium. 

La difficulté de traiter cette maladie 
provient du fait que la glande se trou-

L A 1 d • ve dans une région délicate, à l'lntê­e con tro e es priX rteur de ta boite crânienne, toio de ta 
portée du bistouri du chirurgien. Aus­

Les prix haussent toujours. Le. Wald •'· touts dissection dans ces parages 
ol Masrl mtne une viv11 campagne pour est-elle dangereuse pour la vie bumal­
am<mer les d'rigeant• 4 protdger le ne. 
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SERVICE REGULIER HEBDOMADAIRE POUR 
PASSAGERS- COURRIER ET MARCHANDISES 
VERS L'EXTREM&ORIENT. ET L'AUSTRALIE 

Prix de passage de LIDDA (Palestine) à: 
KARACHI LsL 56 SINGAPOUR Lst. 113 

RITZ. - Tél.: 220,0. - My Son, lilly 
Son avec Brian Aherne, Madeleine, 
Carroll, Louis Hayward et Larraine 
Day. 

+ Pétrograd, - Un communiqué 
annonce que depuis le 1er août, les 
Russes ont capturé 84.000 Austro-Alle­
rnand.s, 68 canons, 3~ mltrahleuses, 
des mortiers et un riche butin. 

+ Parla. - Le général Jo!tre a dé­
claré à uo journaliste américain que 
la victoire était maintenant certaine. 
Les cinq mols de résistance de Ver­
dun ont brisé le piao allemand et ont 
fait pencher définitivement la balan­
cc eo !aveur des Aillés. 

et l 'ex!'"e la presse allem d On sait que Bader, aprés avoir eu ., an e rent que les a vions anglais ont été 
que M. Darlan va recevoir one sep- ccontraints:o de lâcher leurs bom- une carrière athlétique remarqull­
tième étoile pour avoir vt:ndu l'ln- bes dans la banlieue de Colo"ne et ble, rejoignit la R.A.F. et perdit ses 
do h . ett ''1 " deux J'ambes, au cours d'un acci­c 1ne, perm ez-vous quI en re- n'ont pu atteindre le centre de ta 

BATA VIA LsL 130 SYDNEY, Lst. 165 

LA GAIETE. -Tél.: 25525.- Johnny 
Apollo, avec Tyrone Power et Doro­
thy Lamour. 

COSMO. - Tél.: 23999. - Les mJlle 
et une nnlts avec Aly Kassar et A­
kila Ratib. 

Thés Dansants - Music-Hall 
C.\RLTON HALL. - Tous lee jours 

~ pectacles d'attractions. Dancing 
lestaurant. Griii -Room. 
AND TRIANON. - Tél.: 20070. -
li és dansants avec attractions. 
~ELSIOR. - Tél.: 21802. - Dan· 
ng et music-hall. 

+ Paris. - Le cNcw-York Herald~ 
dit, en parlant de la nouvelle de 1~ 
prochaine arrivée du sous-marin «Bre­
men• dans un port américain, que 
l'Allemagne ayant appris que le cBre­
men~ avait sombré ou avait été pris, 
a aussitôt donné le même nom à un 
autre sous-marin construit dernière­
ment en Am ét·lque afin de donner Je 
change au peuple. 

1 ' " 1 . 1 

çoive aussi une huitième pour a- ville. dent. 
voir vendu Tunis, une neuvième Un porte-parole de la radio-Ber- On l'autorisa cependant sur ses 
pour Alger, puis une dixième pour lin admet que les bombarclement~. instances à reprendre du service 
Dakar, jusqu au jour où. tout l'Em- de jour et de nuit de la R.A.F. de- comme pilote et c'est au cours des 
pire ayant élé vendu, toutes le~ rangent le moral du peuple alle- dernières opérations qu'il obtin~ des 
constellations du ciPl seront descen- man(!. Tl déclara que celni-ci re- barres à la D.S.J. et à la D.F.C. 
dues sur sa mancHe? Comme tous connaîtra un jour l'héroïsme de ses Aucune activité aérienne ennemie 
les Français, vous êtes dégagés par citoyens vivant dans le nord du au-dessus de l'Angleterre 
le maréchnl lui-même d~: toute o- pays et qtli sonffrent en silence de 
béissance envers un régime qui est ces bombardements. Londres, le 14 (R.) - On n'a si­
lui-même en état d'insurrection Il avertit le peuple allrmand qn'à gnalé aucune aclivité aérienne de 
contre. le pays: Com_me tous les l'approche de la saison nouvelle les la part de l'ennemi au-dessus de la 
Français vous etes. déhvr~s du faux raids britanniques sur l'o\llemagne Grande-B'retagne durant la nuit. Un 
forgé par !es vau~cus de Verd.un s'intensificronl. et ajouta que la ré-, communiqué publié ce matin (jeu-~ 
avec la glotre terme de leur vam-

1 
ponse appropnée nux raids de la di) par le ~finistère de l'Air décla-

queur. R.A.F. est c:un châtiment impitoya- re ~qu ' il n'.Y a rien à signalen. 
.. , . j, , , . ,,,,, .. . j . 

Pour tous renseignements, s'adresser ~x Agents: 
Le CAIRE: NETHERLANDS TRAFFIC AGENCIES, 

50, Rue Malika Farida, Tél 41559 
ALEXANDRIE: F. Y AN DER ZEE, 

10. rue Chérif Pacna, Tél, 22655 
PORT-SAID: C. t. EYRES. 

23, Quai Sultan Hussein, Tél. 2500 
' ~t a toutes les AGENCES DE YOYAGES 

'B. 0, 1103 Al-
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POUR LA FEMME 

.Comment organiser, 

& 
sa vie en août 

Il ne faut pas faire trop de choses 
à 1a fols cdon't fussy!> disent les An­
glais à juste raison. Organiser sa jour­
née. Bien faire mals ne JlaB trop se 
dépenser. 

Et d'abord, au réveil, le quart d'heu­
re de gymnastique Indispensable, la 
douche et la friction, 

EXAMEN 
DE SOBRIETE 

Les Anglais, qUI n'aiment pas les 
pochards ont une méthode nouvelle 
pour dépister, parmi lea ohaufteura dt 
tnxl, ceux qu'on aoupconoe de n'être 
pas toujours à jeun. 

Quand l'un d'eux est arrêté, les po­
Uciers lui foot passer un examen qui 
coosl.stet à exécuter les mouvements 
suivants: 

1.) Retrouver immédiatement, au 
comma.odement donné, le bout du 
nez aveo l'extrémité de l'Index; 

EN MARGE DE LA GUERRE GERMANO- SOVIETIQUE 

AlEXANDRE DE RUSSI[ PARTENAIRE DE NAPOlEON . ' 
Etranse existence et, surtout, é- Alexandre élait·il au courant de ces, la codification des lois, l'admi-

trange tm de ce grand au.tocrate qui ce meurtre. Il semble que oui, car, nislralion de la jusl!ce, l'adoucisse­
eut! pour lui na1ssance, pUissance, m- liU bruit fait par les acteurs, il au- ment du servage, le régime des pri· 
tell gence beauté et ne {ut jamais rait da se lever. Il avait lui-même, sons etc ... Mais pour mener à bon­
heureux: à l'heure des efforts les choisi le régiment des Séménowsky ne fin ces tr1.ches gigantesques il 
plus intenses, le doute le travaillait; qui devait monter la garde celle fallait un autre tempérament que le 
au sein de l'action la plus violelite, nuit-là. Au courant de l'après-midi, sien. Peu à peu ses élans tombèrent 
le mysticisme le travaillait. Cueillait- vu des principaux conjurés, le Corn- et la machine continua de tourner 
il Je fruit d'un éclatant succès ? Il te Paldlen, l'avait mis au courant du comme elle l'avait fait au lemps des 
en mesurait la vanité. Son Ame complot. D'ailleurs les assassins de aïeux; écrasant les petits, élevant les 
fluctuante n'a jamais connu la séré- son père ne furent jamais punis: les grands. 

LOS ANGELES, CAPITALE DES AILES 
Après la rencontre historique de MM. Roosevelt et Churchill, il fa ut 

s'attendre à v·olr l'alde américaine à la Grande·Bretagne prendre un ryth· 
me encore plus accéléré. Or o'est sUitout dans le domaine des fournitures 
aériennes que cette assistance se tait sentir. Les Etats· Unis fabriquent 
des avions pour l'Angleterre et lai livrent les plus récents modt:èes sor­
tis de leurs usines. 

Nous vous conseillons - el vous le 
pouvez - de faire comme nous et 
<t'alterner une heure de !ootlng, avec 
une heure de bécane ou une heure 
de tennis très matinal, 

Le petit déjeuner devra se compo­
ser de jus de J'rults ou de tomates. A 
10 heures, un tout. 

2.) prendre la position du garde-à· 
vous, la po ln te des pieds en dehors, et 
rester ainsi sans bouger une minute; 

8.) Prendre une cheville avec la 
malo, puis ee redresser en ramenant 
le pied en arrière; 

nitê. Son esprit, bourré de principes, civils reçurent des charges, les mi- Sans négliger absolument ses de­
ll souffrait d'instabilité. Alors que litaires des grades, plus tard il est voirs d'Empereur~ Alexandre faisait 
Napoléon talllait dans le vif et ga- vrai, mais cela peut être attribué à une large part à ses plaisirs. Délais­
gnait des batailles par le seul mira- la bienséance. Aucun d'eux ne con- sant sa jeune femme, l'exquise Eli-
cle de sa volonté, Alexandre se per- nul le bagne. sabelh de Bade, il s'attacha à la belle 1 
dait en aubtilités et en tempor1sa- Ces faits étaient courants dans le Maryschkine, princesse polonaise 

Ces établlssoments sont éparpillés sur tout le territoire des Etats­
Unis. Cependant, c'est à Los·Angele~ que se trouve le centre de la pro­
duction de guerre aér.tenne. Plus de la m·oitié des avions fabriqués aux 
Etats·Unis le sont à Los-Angeles où se trouvent les cinq usines les plus 
hpportantes du pays: Douglas, Lockheed, North American, Nor throp et 
V'ultee. 

Avec un certain nombre d'autres entreprises, situées dans les alen­
tours, ces usines groupent pour pi:Jsieurs milliards de dollars de com­
mande, soit plusieurs fols la richesse totale de Los-Angeles. Vers la mi-juin 
19U, les établissements en question occupaient 100.000 ouvriers, cllillre 
qui dépasse celui des habitants que comptait la ville en 19G.1. 

lions. règne des Romanow et l'on pu t lire mariée à un fastueux boïar. surnom· 
Né le 23 Décembre 1777 de Paul dans la lettre d'une Française la mée l'Aspasie du Nord. En outre de 

Le programme de votre journée dé­
pend de votre position. 

Pour les femmes qui travaillent, 
l'emploi du tempa est connu à l'avan­
ce. Pour les menagères aussi. Les ma­
mans emmènent leurs enfants aujoUr· 
d'hui, Nous connaissons des personnes 
qui passent tout 1eur été à la piscine 
ou à la plage. 

4.) Suivre sans broncher une ligna 
droite tracée sur le sol; 

1er fils de Catherine la Grande et Comtesse de Bonneuil, qui viva!l à la son charme personnel, ses têtes, ses 
de Marie Féodorovna, il tut appelé Cour de Russie: dlners de 200 couverts, elle avait le 
è. régner dès sa 24éme année. Sa c Le jeune Empereur marche pré- tact de ne jamais lui parler politique. 
grand'mère avait même souhaité cédé des assassins de son grand pè- Aussi il rechercha toujours sa socié­
qu'Il lui euccedàl directement, augu- re, suivi des assass10s de son père té afin de se détendre. 

L'origine de ces usines remonte à une trentaine d'années. En effet, 
vers 1911 Gleen Martin vint à Los-Angeles pour y Installer des établisce­
ments Industriels. Quelques années plus tard, Il émigra pour Baltimore; 
mals Il laissa derrière lui son ingénieur en chef Donald w. Douglas. Ce­
lui-cf èst actuellement dgé de '8 ans et Il dirige la plus importante entre­
prise privée de fabrication d'avtons de toute l'Amérique. Le groupe des 
usines placées sous son contrOle est estimé à 400 millions de dollars. Il 
s'agit de trois établissements employant près de .(0.000 ouvriers. 

6.) Toucher aveo l'extrémité de la 
main droite, en se baissant, l'extrimlté 
du pied gauche; 

6.) Enfin, pour démontrer que la 
langue n'est pas embarrassée, taire 
quelques exercices de prononciation. 

Le déjeuner se composera d'une 
grillade et aurtout de légumes, de sa­
lade et de fr1,1its, Evitez, en été, les 
sauces, les. piments, la mayonnaise, les 
erustacés, les crêmes trop épaisses, 

Il parait que, al peu éméché qu'on 
soit Il est Impossible de résister à 
une' telle série d'épreuve~. Ç>n a'en 
doute. Et ma fol on en vient presque 
à plaindre les pauvres diables qui sont 
contralo~ de s'y soumettre. 

rant peu de bien pour son magmti- eL entouré par les siens :.. D 'abord grand admirateur des 
que empire du fou furieux qu'elle a- NaLurellemenL la version officielle glmres françaises et de leur incar­
vait conçu de son premier amant de la mort !ut l'hémorragie cérébra- nation Napoléon Bonaparte, il s'ef­
Soltykow. Elle avait pris IouLes ses le, l'apoplexie, ce qui fit dire à Tai- fraya bientôt de l 'ambition démesu­
mesures en conséquences ainsi que leyrand: c Les Russes devraient LouL rée du Corse génial. Et quand, cet 
le témoigne un autographe d'Alexan- de méme inventer une autre mala- homme, monté des humbles classes 
dre l'assurant de sa reconna1ssan- a le pour expliquer la mort de leurs du peuple, aspira à s'élever au rang 
ce éLernelle P.OUr cette insigne déci- em12ereurs »· des dynasties régnantes d 'Europe, A· 
sion ~riss en sa !aveur, mais alors S1 Alexandre accepta de sang-froid lexandre éprouva pour lui une im­
que llmpératrlce était encore à l'a- la suppression de son père, il n'en mense répulsion, un désir violent de 
gonie Paul se !il couronner de force porta pas moins le poids au couranl combattre cette Intrusion sacrilège. 
détrulaant tous les documents qui de toute son existence. Souv~nt on De là à se croire désigné par Dieu 
re~hérédaient. le voyait pàle, prostré, égaré même pour délivrer l'Europe de celui qui 

Les usines Douglas ne sont pas les seules, à Los-Angeles, qui aient 
vu leur importance s'accrottre au cours de ces dernières années. En 1935, 
par exemple, la General Motors installait dans la ville une usine évaluée 
à 500.000 dollars et qui avait reçu le nom de Nollh American Aviation In­
corporated. Très fièrement , la Geueral Motora annonça à l'époque que 
l'usine en question avait une commande de '5 apparells deslinés à l'ar· 
mée. Aujourd"hul, la North American fabrique des avions au rythme de 
10 à 20 par jour, et sa valeur totale est estimée à 225 millions de dollars. 

La sieste dont certaines personnes 
font une règle de vie obligatoire doit­
être en réalité votre crelaxatlono. Elle 
ne doit pas se prolonger car elle rl.s· 
que de vous ramolllr de vous alourdir 
et voua rendre désagréable pour le r;s­
te du jour. 

La vie semble commencer en Egyp­
te après le coucher du soleil. C'est a­
lors que les flote bumalns envahissent 
cinémas, brasseries en plein air, et les 
r ives du Nil. Lea heureux proprlétal· 
res d'automobiles prennent posses.sloo 
des portions du désert que la guerre 
leur a laissées. Le Mena-Houae, les Py· 
ramides, Méadl, Hélouao, tes Barrages 
sont au Caire, les endroits préférés, 
comme à Alexandrie, la route de la 
Corniche, la jetée du NU à Port-Said, 
à Suez, à pamanhour, Assiout et Ras 
El Bar. 

Il est regrettable cependant que les 
bords du Nil soient sl pauvres en en­
droits publics. On aimerait voir des 
jardins suspendus, dea caslooa ou 

• jardins de thé tout près du Nil avec 
· d 'excellenill orchestres. Mals... atten­
i dons, dira-t-on, la fin dea hostilités et 
en attendant grillez-vous - sans rous­
peter - aous le brûlant soleil d'août. 

ZIIJTT:E, 

Seulemeut, les Auglais ont l'habitu­
de de aea sortes de plalsanterlea pour 
le bon motif. On cite le cas d'un Jllie 
de certain comté qui, pour découvrir 
si un prévenu avait toute aa prêteo­
ce d'e•prlt, lui mettait en main un 
Indicateur dea chemina de ter et lui 
demandait les trains à prendre pour 
aller d'un point à un autre, en chan· 
geant deux ou trois tols de correspon­
dance. 

Enfin, un autre jUge 1e contentait 
de falre lire la Bible dana une édition 
dont les caractère d'Imprimerie étalent 
très petits. Il arriva. d'ailleUrl à ce 
juge de se voir quinaud par le po­
chard qu'Il Interrogeait. Celui-cl n'ou­
vrit paa le volume au huard. Il choi· 
slt le livre des Proverbes et lut 1~ 
versets 6 et 7 du chapitre XXX. 

< Donnez de la cervoise aux attllg~s 
et du vin à ceux qui ont de l'amertu­
me à l'âme! Qu'Ils boivent et oublient 
leur pauvreté et qu'Ua ne se mouvlen­
nent plus de leurs douleurs!t 

Le juge, touoh6 par l'exactitude de 
le. citation, ne put faire autrement que 
d'acquitter le brave pochard qui con­
nalasalt si bien la Bible, 

Le plus-que-parfait 
Une femme de province écrivit à 

une amie de Paris pour lui deman­
der de lui chercher un pré.cepte~r 
poss~dant telle ou .te!le 9uahté. Lé­
numeration n'en f1mssa1t pas. La 
Parisienne qui était veuve lui ré­
pondit: c:Madame, j'al che_rché un 
précepteur tel que vous me le de­
mandez. Je ne l'ai point encore 
trouvé, mais je continue à chercher 
et je vous promets que, dès que je 
l'aurai trouvé, je l'épouserai. t 

Mads ~ixon voulait être danseuse, Jllals les producteurs oinématogra· 
phlques lui ont découvert des qualités d'actrlçe. :&Ue deviendra donc vedet, 

te de cinéma 

DOROTHY ~. SA YERS 

ARRÊT DU CŒUR 
TraCluit de l'anglais I?_ar. S. LECHEVREL 

- ~##~#### 

- Trop tard, ,dit le docteur. Le re-
o., porter du Wire vient de s'engouffrer 

dans la poste. Mais tout espOir d 'em­
pêcher une tuile n'est pas perdu, si 
vous téléphonez au rédacteur en chef 
du journal. 

Parker agit sans retard. Le rédae. 
·- teur en c11ef du Wire lui assura 
·- qu'aucun message de son envoyé spé­

cial ne lui était encore .Parvenu et 
qu'il se conformerait aux mstructions 
de la police, le cas échéant, 

Le rédacteur en chef du Wtre disait 
la stricte vérilé. Les confidences de 
Sir Charles Pillington avaient été re­
çues par la rédaction de l'Evening 
Banne, journal qui dépendait de la 
même direction que le Wire. En 
temps de cr1se, le vieux principe de 
laisser la main gauche ignorer ce que 
fait la droite peut avoir du bon.,. 

C!HAPJTRE XI 

UN CAS DE CONSCIENCE 

coin obscur, derrlèr_!! Je confession­
nal. 

Miss Climpson ne put r8tenlr nne 
petite e:rcclamalion d'impatience en ae 
baissant pour J'amasser ses trésors. 
Elle s'en repentit immédiatement et 
demanda pardon à Dieu de s'être lais­
sée aller à un mouvement de colère 
dans Sa maison. « Discipline n, mur· 
mura-t-elle en récupérant la dernière 
brebis égarée sous un coussin. u Dis­
cipline. Je dois apprendre à me do­
mmer n. EUe fourra les papiers tant 
bien que mal dans son livre d'heures, 
prit ses gants et son sac à main, lit 
une génuflexion, làcha son sac, le ra­
massa dans une sorte d 'ivresse rél!er­
vée aux marlyrs, se releva enfi~ et 
gagna la petite porte près dt! laqu~lle 
fe sacris tain, ,clef en main, attendait 
son départ pour fermer l'église. 

Bonne nuit, Mr, Stanni!ortll, 
murmura-t-elle. 

- Bonne nuit, Misa Cllmpaon, bon­
ne nuit. 

Les rayons du soleil couchant dis­
sipèrept un malaise inel(plicable, à sa 
sortie de l'église sombre. Elle pressa 
le pas dans sa Mte d'être rentrée 
pour pouvoir remettre B81 pieux IOU· 
venirs à leur piace attitrée, dans •on 
livre de prières. 

n gouverna quatre ans, c'est-à-di- comme en proie à une Idée halluci- la modelait à sn guise, il n'y eut 
re que, pendant quatre années 11 tua, nanLe. Avec l'Age il chercha à s'é- qu'un pas; il le franchit. Malgré les 
exila, pendit brûla à tort et à tra- vader dans la prière. A aucun mo· accolades de Tilsitt et les seurires 
vers ' biens et sujets. Du bo!ar au ment de son existence Il n'aura le d'Erfurt, il ne songeait qu'à attendre 
moujik tous souhallaient sa mort. U- coeur libre de remords. le moment propice à sa destruction. 
ne conjuration se !orma de la Cour Au début de son règne~ plein de Pour cela il lUI fallait s'assurer de 
et, une nuit, au Palais Michel qu'il ~èle et d'enthousiasme imbu des i- puissantes alliances: la Prusse, bat­
occupait avec son fils ainé, plusieurs dée libérales des philosophes français tue et rebaLlue par le chef des Fran­
membres de la noblesse et de l'ar- - il avait eu pour précepteur La çais, réduite à tro1s provinces, allen­
mée, appuyés de soldats Ivres, en- Harpe, -Il voulut les apphquer dans dll.il de lui sa délivrance. L'Autriche 
trèrent dans sa chambre et l'abatti- Je vaste organisme russe. Avec son amputée d' un bon tiers de l'Italie et 
rent à coups d'épée, à coups de ami Polona1s, Adam Czarlorysky. ~~ de sa pa rt de la Pologne, digérait 
poings~ à coups de bottes puls fini- le Comte Paul Strogarow, 11 étud1a1t ses défaites en essayant de se re· 
rent par J'étrangler avec une échar· les réformes à apporter dar;s le corps faire. Restait l'Angleterre. Alexandre 
po du Sénat, la Chancellene, les fman-) se tourna vers elle lui proposant par 

• la voix da son ambassadeur , No-
llllllllllllllllflllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll volssi low le projet suivant: 1.) livrer 

une ~ra11de guerre à Napoleon, le bal-

I P R·O p 0 S D U M 'É"' DE CI N } ~:-de:s~:çd'~ ti;t!~~t!~e~o~~~d:;:\~~~~ L natiOnales égolstes et refa1re équlla­
blement et rationnellement la carte 
de l'Europe; 3.) obliger les Etats à 

<' · LE 
orendre l'engagement solennel de ne G 0 1 T R E i. amais s 'attaquer militairement a· 
vant d'avc..r épuisé les moyens qu 'u­

des accès de suffocation-' Un tremble- ne médiation Uer ce, peut of!rir; 4.) • Les appare1 ls organiques sont mis 
en marche par des substances, appe­
léf3s hormones, produites continuelle­
ment par les glandes dont le type est 
la thyrolde. S1tuée au devant du cou, 
cette glande joue un rôle considérable 
pour le main!ien de l'équilibre ner­
veux de notre corps. Un produit invi­
sible, secrété par elle, l'hormone thy· 
roïdienne se déverse dans le torrent 
circulaloire qui le porte partout, no­
tamment au cerveau, dont l'autono­
mie, de par ce fait, n'existe pas: lors­
~ue la thyroïde mangue à sa tâche 
1 équilibre peut se bnser el l'organe 
en sourire. 

L'augmentation de volume de !6 
glande thyroJde, J'abondance. de la sé­
crétion de l'hormone thyroldienne su­
rexcitent le cerveau et le système ner­
veux et engendrent le goitre. 

Malad1e existant à l'état endemi­
que dans certains pays, elle est plus 
fréquente chez la femme et est sou­
vent associée à un tempérament ner­
veux. 

Un choc moral, une frayeur, un acci­
dent peuvent être la cause de son ap­
parition brusque. Les enfants des got­
treux sont SUJets à la maladie. 

Le symptOrne dominant du goitre 
est J'accélération des battements du 
coeur qui c bat à tout rompre :o; In­
commodee, pénibles et irré~uliers, les 
battements attei~nent tacitement le 
chiffre de 120 à 150 par minute et pro­
duisent la " danse des artères n, les­
quelles sont aussi animées de batte­
ments exagérés. Les yeux deviennent 
saillants et donnent au regard une 
expression tragique, une· certaine im­
poesibilité de les mouvoir donne 
è~alement au regard une étrange Ii· 
x1 té. La glande thyrolde tuméfiée en­
tratne une compression de la trachée 
et dee nerfs avoisinante du larynx et 
produit des altérations de la voix et 

son. J'ai drl ramasser ce feuillet à 
l'égltse. 

ment qu1 siège surtout aux mains et créer une Ligue immuable entre les 
qui peut envahir tout le corps est un Etats qui se .chargerait de. juger et 
s1gne constant. Des névralg1es mu1t1- de pun~r celu1 qui ~rendr';ut les ~r­
ples, des troubles digestifs sont !ré- me~ lllJUStement, Lon vo1t que 1 u­
quents che~ les malailes qui maigris- top1e de 1~ Soc1été des Nations ne 
sent considérablement. Les mens- date pas d h1er. . . 
trues chez la !emme sont Irrégulières D~ cet .échaffaudage Idéol?g!<Jue, 
ou :;opprimées. W1lham P!lt retint une chose. l1dée 

. . d'une coahtwn contre Bonaparte. 
Les goitreux se pla•gnen~ dune sen- Pour le reste J'on verrait après la 

sa lion de chaleur exagé• ée, Ils ou- victoire En attendant iJ offrait une 
.vrent l~rgement l~s. fene:! ·es, rec~er: première avance de L.S. 5.000.000 à 
chent 1 ~1r, on duall qu lis se tJOu ce réservoir d 'hommes qu'est la Hus­
vent touJours trop couverts. Les mo- sie. La traité est signé le 11 avril 
~•.f•calJO!lS de leur caractère s?nl ~1en 1805. A la tête de troupes mal équi­

Jgr ande,s. ils devreuueuL Jrusc•loles et pées, mal armées, il traverse la Po­
S'of\ t' _g .~n,e . .renw!4uallla é~wu~;.té. 11 logne qui Je fêle en demanoant au >.. 
y en a qu1. som 'depl.mJés, d aull "s qu: dames c des commissions pour Pa­
sont mqlllets, en Pl?le à .un~ actiVIte ris ~. Aux hommes il promet la res­
exagérée, exaltés. Ces t10u e~les ps:,r· lau ration de la Pologne _ sous son 
ch1que~ sont. habituellement trans1t01- égide, naturellemen t, _ quand il ap­
res. L hérédité peut étre lu cause de prend que Napoléon, le devançant a 
troubles mentaux (délire, obse~s!On), violé la neutrali té prussienne e l s'est 
dont l'appantwn est. touJours 1 md1c~ 1 dirigé vers le Da!lube. li en profile 
de gra~1té du goitre. Les mai~J.de~ pour faire un voyage à Berlin et en· 
sont suJ.ets à des cnses au cours des- lever l'adhésion du tremblant Frédé­
q~elles ris éprouvent un v1olent .accès rie-Guillaume, secondé par la vail­
d oppressiOn, des palpitations mten- tante !\eine Louise. F rançois !er· d'Au­
ses, .une tra.nd plratron profuse, une triche également donne des trou· 
angotsse ext1 ême. pes mois toute l'efficience de ces ar-

Les ,excitants: !e calé, te thé, le ta- mées fond devant le " Soleil 
bac, 1 alcool, .le surmena~e. miellee- d'Austerlitz :.. De gré ou de force, 
tue! , les émot10ns, les passiOns, do1- la paix est signée après 24 jours (Do­
vent être bann•s p~ndunL le Lra1 tc- cembre 1805). Alexandre rentre dans 
ment. Les douches tièdes ou écossai- ses Etats en versant des larmes de 
ses, les bams chauds sont md1q ués. rage. L'accueil qui lui est fait e~>t 
Les rayons X sont b1en efrlcaces, si froid , si. hostile, qu'il n'ose plus 
~a1s leur usage d01t être méthodtque. affronter la Cour ni Je Sén11t. L'Egli­
L opératwn est une méd1cat1on à ta- se orthodoxe prononce J'a natbème 
queJie on a. recours avec des résul- contre Napoléon, perturbateur du 
tais très avantageu x, Les malades, en monde briseur de couronues apos­
tout cas, sont tôt ou tard, débarrassés lat qui' s'aille avec les musulmans et 
de le.ur mal, même sans nucu~e Inter- élevé des synagogues en France. 
ven hon et constatent progressivement 
le rétablissement de leur équilibr·e Calypso Garzouzl. 
nerveux et de leur pouvoir créateur 
psychique. Dr. E. COSTALAS. (LIRE LA SUITE EN PAGE 5) 

·ROCt R OAI~SON RUY::Rr DA!IB'f 

Les usines Vultee, Northrop et Lockhead ont également connu un dé· 
veloppement identique. L'effort déployé par les dirigeants des usines de 
Los-Angeles, en vue do fabriquer le plus !~'"vions possible, est s timulé 
par le fait qu'Us se rendent perlaltemenl •pte que les Etats·Unls sont 
actuellement, pour l'An!Jleterre, la prin< source de ravitaillement 
en appareils. 1 

Le rôle de la guerre aérienne augmentant chaque jour d'importance, 
les chefs de ces établissements, en même temps qu'Ils ont intensifié leur 
production, se sont efforcés de mettre au point de nouveaux modl!:les, plus 
rapides et plus puissants c;ue ceux qui sont en circulation. 
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AUX QUATRE POINTS CARDINAUX 
Toujours mieux ! petite maison el leur automobil e. 

Divers terra ins de jeu son t mis à 
leur disposition ainsi qu'un stade U N des soucis dominants des qui a coûté 20.000 dollars. 

constructeurs aéronautiques . . . 
americains est de fournir des Les usu~es sont tres sotgneuse-

appareils qui tiennent tête aux Stu. me?t P.rotegées. Elles sont J!Ourvues, 
kas et aux Messerchmitts de Hitler! à. 1 ext~neur de tourelles d observa­
el les surclasser, pour assurer la lwn ou des guetteurs vei ll ent cons­
victoire des Démocralies. tam~ent ... ~ .. es J>hotograph,t;s ne sont 

Parmi Les plus recentes réalisa-i ad.m1s .à 1 1ntérreur que s ~ls sont a­
lions, on compte le SBD 1 dont on DJerrcains. . 
dit des merue1iles. C'est un bombar· On a caiculé que, du moment ou 
dier en piqué dont les caractéristi- il , a été conçu jusqu'à c~lui où il 
ques ont éte jusqu'ici conservées se- fait sùn premter vol d 'essai, un nou­
creles. A tel pornt que l'avion était veau m_odèle occupe plus de 1.~00 
c onnu sous le nom d'cappareil mys-~ techniCiens. Les plans et les proJets 
tere:.. s~nt soigneusen~e~t gardés d~ns un 

Ce que /"on en sait, c'est que, departemell:t special! - l~ Departe­
comtruil à l'intention de l'a via/ion ment 76 ou nul, meme s 1l e.st. em­
d c:; Etals-Unis, mais mis depuis li P,l.oyé , aux usmes,, ne peut penetrer 
la disposition de la Grande-Brela- s il n est mun1 dun laissez-passer 
gne, le SBD 1 est de loin supérieur spécJal, 
aux Stukas allemands. Il lransporte C'est que les agents de la Gestapo 
un pilote et un mitrailleur. Son n'ont rien épargné pour s'emparer 
poids est de quaire lonnes et &a ui- des secrets de l'aeronautique amér;i­
tesse moyenne est de 560 kilome- caine. La police fédérale, que diri­
tres à l'heure. ge le commandant Hoover, n 'a eu 

Leur fabrication achevée, les a- que trop s~uvent l'oc~asi?n de dé­
vions sorlis des usines de Los-An· voiler des lnlr• gues d espiOnnage et 
geles son/ transférés à l'aérodrom P- de .sabotage ourdies par les agents 
voisin de Mine& Fiels. De lt'J, ils nazis, 
volent jusqu'au Canada, d'où ils On comprend sans peine que les 
sont expédiés en Grande-Bretagne. émissaires des Puissances totalilai-

Les usines Douglas trauuillent ac- res s' ingenient dans cette voie: ils 
luellement à la construction d'un savent, et leurs maitres ~ussi, que 
nouvel appareil, le B 1!1, qui set'? pour les Démocraties la victoire 
le plus puissant bombardier gui art descend du c1e!J 
jamais pris les airs jusqu'iCI. On 
cannait peu de choses à son sujel. Une digne femme 
Toutefois, on sait qu'il pourra trans- I ____ _ 
portEr cinq to~n e.s de bor~bes • . Les M USSOL..INI a pour ambassa-
experl! sont dours .qu.e dl:z; aVLons deur à Washington te prince 
de celte ,espèce su/frrarent a délrul- Colonna, représentant d~ l'Il• 
re une u1lle dd la d1menslon de Los- ne des plus nobles familles romai-
Angelu. nes. Or ce ministre (a.~cisle a pour 
Des ouvriers bien femme la fille d'un général grec qui 

est un héros natronal. 

installés et •.. gardés 

Q 
de 21 

UANT au)( ouvriers travail­
lant dans les usines Douglas, 
ils sont pour la plupart t\gés 
à 26 ans. Ils ont chacun leur 

Depuis le déb ut de l'agression de 
l' Italie contre 1'/lellade, la princes­
se Çolonna a refusé de paraitre, 
aux c6tés de son aristocralique é­
poux à la chemise noire, dans les 
cérétllf>nies of/ ici elles. 

Belle leçon de dignite! 

. L'écriture 6talt d'une autre person­
ne. Quelqu'un ravalt laissé lomber 
pr~s du confess.lonnal où li avait é­
chappé au balai du sacristain. Il était 
naturel de le lire pour se rendre comp­

nd ~n 1710. forseron, de 
tomille lnoonn11e. Epçu•a 
•n 749 Suzan Vethlek qui 
lul apporta elr.q conU 
li\•res vers!5es. po.r Lord 
Hat ho rtord 1 9on séductou r 
1 .. ,. ~utHJX eu;rant u11 tlls· 

r~t1t propriétaire terrioh. 
3oul survivant do quatro !ràro~, 

les eutres nya:1t ~ t6 tu~a en 
eyo.nt é=1gré a prh "45" ~t 

4tont 111orts 30n3 deucl!nùnr.co. : 
te dt! son importance. 

Mias Cllmpson examina le papier. 
Cert.alns manuels d'examens de 

conscience contiennent un conseil im-
El.lZA.BErH Dt.miY pruden~ tout à l'honn!)ur de l'lnno- r 

cence dAme de leurs auteurs. Il est 1160 1840 "pleler J Née en 1752 N~~ "" 175·1. Epou~e e n 1779 

noomm••" •• "'"''' ""'"l~""~""rm"'d""e•=------...,.--__ _._T·_~ ___ -_ c-_:~ :; _iè_~_~_: ___ Tt __ c_f_~_:~_P~-~-!~~f~_:_:!_r~-~_!_~r_~::Hî:l· :!;,., 

Pendant une interminable demi­
r.eure, Miss Ctimpson se débattit a­
vec sa conscience. Sa curiosité na tu­
relie lui soufflait: " Lis n; son éduca­
tion religieuse Jui ordonnait:" Respec­
te Je secret de la confession n; son 
loyalisme envers \Vimsey qui l'ap­
pointait lui conseillait: " Découvre la 
vérité u; le respect de soi-mê.me lui 
disait: uNe fais pas celan; une voix 
caverneuse dominait les a utres et ré­
pétait inlassablement : " li s ·agit d ' un 
meuJ•tre. Te feras-lu la corn pliee d 'u­
ne meurtrière ? » 

Un meurtre. 
Si Vera Findlater avait menti, le 

meurtre était possible. 
( i!l~R~AB~tl DA11'S011 ROGER !)1.11'5011 lt;~T !lJ. ùi.WSOII Ff.EO:::RICK DA\~3011 
~i en 1?ij6. Tué A NI en 178?. D~cJJ6 d~ la N&~ en 1791. 
'lla,ter1oo en 18l.~. peqt~ vérole en 1801 . ' o~dd.l en 1801 ' 

z:u li! ~.!~d..l\')!!. ~;.e..JI~Qcon<l~c•. <i• la pe tite vérol&. 
l' •:..., de descendAnce . 

Né en 1793.Epou~a Luey 
Maroton, orphe l ine 

eana proohos pn re rtt s .. 
Déc4d6 on 1833 (acci­

dent do cbovol). 

.---~---r-~~~Jl 
IŒilnV DAWSOit 

l~ en 1830 . Epou~a en 18 ; ; 
Sophie Des~ou1ins (dont 
leo doux soeurs en trèren! 
4U couvorrt o t moururent 

!.IA.RY -liNN D.!.IISOI' 

1831 - 1848 
Céltbata! re . 

l'as d• 

PA \IL DA 173011 

J;é en 183Z .S<> conver. 
t1 t à lo rolle ion ca• 
tholiq_u., ot se fit 
~!ssionneirn. Oéc6d' 

oona doscond~noo), 
Décédé en 1884 • • 

t1 e ft ê:ëii'(1"àii ce . 

Néo e o 1854, 
!.!.arUe en 187 3 . 
llén~d4o en 1910. 

116 nft 1875. l•lariJ ~ A.lborta Allcock on 
l 896.Tu6 nvo c •on 6pouo~ dnne un aec!dont 
d'~uto=obl le PO 1924. 

1 
&!'JI Y l'fH l'lTAQ:ll 

liée en lll98. 
Danlo 1Urv1-ro.~to au qua~ri èll'o degr6 

Pile 
.iiOORux 
nèë(til 
1858. 

ùécédés 
li doux 

\ours. ~ 

AGATHA OAWSO!l 

1852-1925 
CélibBtotre , 

pasdde 
~-'a.t!.• 

N.B. 1\: ·,artc. Allcock: 
r.i'J."iisr.~ qU'un naveu 
1rphelin,cous1n ge r­
mAin do Mury ·.~h ltta• 
kor et son unique 
hdr1tier. ' 

· en 192~. 
PnA d~ de~~~~~· 

STEPHEN OAIISON 

llo! en 185'1 .Epousa en 1891, 
Ro"o ,tlllo 'naturelle de J. 
f'a! rbanks. Cil cédé en 1917 • • 

: · JOJm D411S01f ~ 

Né en 189}. ro~bé au 
.:bamp d ' l!onne1or an l9l4 

~!~'lÜ~· 

S !MO:! DA ~50 N' 

, 116 en l794.Pert1 
pour los Antil~oa • 

Pll~~ ~~~ deac$ndgneo -mni!Pe, 
·:· 

BOSUll · Dl,~v• 

FAb natnNl M Simon 
~t d'une 1nd1a~ne de la 
Trin!t~.~é en 184~. 

Epousa en 1887,Glor1a, 
uno rem~• de la not1ona· 
li té do o& mère dont il 

O'lt un f1lo · 

Rel v 

' ~ 

Hallel•~J,.h 

~~~ 01\ 1869. 

DAWSON 

Mais peut-étre avall-ella attribué à 
la rameuse phrase un sens imaginai­
re. Dans ce cas, n'avait-elle pas le 
devmr d'en li re davantage pour dis­
siper cet abominable soupçon ? 'on ! 

Elle eût aimé demander conseil à 
Mr Tredgold. Mais que lui recom­
manderait-il? Assurément de bn1ler 
aussitôt ce papier et de lutter contre 
toute mauvaise pensée par la prière et 
ie jeune. 

Miss Climpson se leva pour aller 
chercher une boite d'!illumeiles. 
Mieux valait en finir au plus vite. 

1 Qu·était-elle en frain de fai1·e? Al­
lait-elle détruire la preuve qui mène­
rait à la découverte d'un meurtre ? 

Une idée se présen ta à l'espr·it tor­
tu ré de la vieilfe fille. Parker était un 
policeman; il ne s'embarrassait cer­
Ees pas de scrupul..~s excessifs concer­
nant le secret de la confession et, 
pour· lui, le devoir professionnel pas­
sait avant tout. Lu1 envoyer le feuil­
let, sa ns i'avoir lu, avec un mot d'el'­
plltallon... Pourquoi pas ? Ce serait 
lui qui pot·terait la responsabili té et 
non plus Miss Climpson. 

Sa droiture naturelle se révolta con­
tre ce faux-fuyant hypocrite. Le se­
cre! sera it plus violé encore, si pos-

Le jeudi vingt-trois juin, vigile de 
la saint Jean, Miss Climpson avait as· 
sisté' aux vêpres chantées à la pa­
roisse de Surnt-Onealmus. Une vague 
odeur d'eu cens et de cierges éteints 
flottait encore dans l'église; les dévo­
_tes s'en allaient lentement, avec de 
profondes génuflexions devant l'autel 
que seule la lampe de sanctuaire é­
clairait encore ... Miss. Climpson cher­
cha ses gunls à !litons; catastrophe 1 
Son !Ivre d'heures tomba par terre, 
sous le prie·Dieu, en semant dans sa 
chute une profusiOn d'Images· pieu· 
se~, de signets ct de feuilles sécbées 
donj P,IUi>! eurs volèrent dans un re-

Miss Cltmpsori s'installa diVIU\\ la 
fenêtre ouverte de sa chambre et elle 
se mit au travail. Cette image de la. 
Cène marquait !a place des prièrea de 
la Consécration; l'Annonciation de 
Fra Ang'elico s'était égarée parmi les 
dimancftoa après la 1"rloité, bien loin 
de l'office du vingt-cinq mars; ce Sa­
cré-CoeUJ' avait sa place nalurello à 
la page de la Fêle·Dieu, ce ... 

Seigneur 1 s'écria Mis$ Climp-

rai re une ponne collfes~ion, de rédi­
ger IJI11! liste de ~es faute~. de crainte 
d'oublier certaines p~ccadilles. I..e 
consèî ller !ljOI! te, il est vrai, de n 'ins­
crire aucun nom propre sur la liste, 
de nt~ P4• 14 montrer O. ses amis et 
de nè pas la 14is~er tre~tner, Mala un 
aceidertt \'eut toujours arriver et cet-

te nomenclature écrite des péchés 
n'est-elle pae contraire à l' e;;prit de 
l'égli e qui recommande a u pénitent 
de les murmurer 11 l'oreille du prêtre 
et qui ordonne à celui·ci de tes ou­
blier dès l'instant de l'nbsolulion? 

E:n tout cas, quelqu'un avait noté 
récemment ses fautas sur cc bout de 

papier~ le samedi précédent, proba­
blemen t. - et le secret qui n 'apparte­
nait qu'à Dieu était tombé entre les 
mains d'une simple mortelle. 

{'our rendre justice à Mias Climp­
son, hâtons-nous da dtre qu'elle nu­
rait certainement détruit le feuillet, 
sans le liro, si !JM ph•:nsc . n :a~!'-J~ at-

1 
sible ... et si elle avait mal interprété 
la ph rase, à q uot •'ln dérunger un 

tiré son regard: 1 inspcd Pn•: de Scoll and Yu rd ·1 · . 
" ! .cs mensonges elit~ pour le comp- - lnspu tlZ · ITIOi , mon LH eu ! En .1.1-

te do M. \V . " · , su nt la su1le,· peul-t' Ire r·econno.ltral·Je 
Au même inslent. Ill llanne demoi·: mon erreur ? . 

selle reconnut l'écritur·e de Vera Find- · Elle Jelu un regnr<l rurl1f vers la 
later et· " le sens des mo ls lui a p. 

1 
reUIII P. Cell e rois, le mot " Londres •1 

parut dans un éclair u, comme e!le lUI sa uta aux yeux. 
.J:e.~pliqua elle-mO~e p~ r la suite. (à suivre) 
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La Cour · A la Radio américaine 
Palais d'Abdine. 1 

LE COTON PROBLEMES D'APPROVISIONNEMENT 

Cabinet du Grand Chambellan. 
Le Jeudi 14 août 1941. 

Sa Majesté te Roi a chargé Fayez 
Topouzada Bey, maitre des cérémonies 
d assister aux funérailles de feu Mo­
hamed Talaat Harb pacha, et de trans­
mettre à la famille du défunt les con­
èoléances et la haute sympathie de sa 
Majesté. 

Les amateurs de T.S.F. seront heu­
reux d'apprendre que la station amé­
ricaine WLWO <Crosley Corporation) 
cpérant sur 75 kwts. à la f1·équence 
de 16.250 kilocycles, 19.67 mètres, vient 
d'inaugurer une nouvelle érnission 
européenne d'Informations quotidienne 
de 15 minutes, comme suit: 

LE GOUVERNEMENT REQUISITIONNE 
RUE MOHARREM BEY 

Une collision entre un 
tramway el 2 charrettes 

fait trois blessés 

L'examen de la question est repris 

LES STOCKS DE CEREALES Aujourd'hui à midi, à la hauteur de 
la station Paolino, rue Moharrem­
bey, un tramway de service heurt~ 
un, charrette lourrlement chargée CJ;UI 
suivait le même sens et fut démolie. 
Dans l'impossibilité matérielle de 
freiner rapidement, le tramway co­
gna une autre charrette, qui précé­
dait la première, el fut également 
endommagée. Les conducteurs des 
deux charrettes ainsi que celui du 
tramway furent atteints de b'lessures 
générales, mais seul ce dernier, dont 
les lésions sont sérieuses, dut étre 
hospitalisé. Le tramway, évidem­
rrtent, subit aussi de sérieuses ava­
ries. 

en Conseil de Cabinet . 

Le prince M ohamed Al y 

Son Altesse Royale le prince Moha­
n>ed Aly est arrivé aujourd'hui à Ale­
xandrie venant du Caire, 

Le Premier Ministre 
S.E. Hussein Sirry pacha, Président 

ch Conseil des Ministres, a reçu hier, 
S.E. Hamdl Mahboub pacha, sous-se· 
crétaire d'Etat, au Ministère de l'Inté­
rieur, Ahmed Abboud pacha et M. Al>­
del Wahab Daoud bey, cl-devant MI­
nistre d'Egypte à Athènes de retout 
de Grèce. 

'Au Ministère 

de la Justice 
S.E. Mahmoud Ghaleb pacha, Minls­

:re de la Justice a présidé hier une 
!onférence à laquelle assistèrent le 
procu_reur général, l'avocat général. et 
lt\ sous-secrétaire d'Etat au Mlnlstere 
de la Justice. 

Le Ministre 

de la Défense Passive 
S.E. Abdel Kaoul Ahmed pacha, Mi­

Distre de la Défense passive, a quitté 
te Caire pour une tournée d'Inspection 
;. travers la Basse Egypte. 

Anglais:: 7 h. p.m, heure d'Egypte. 
Française: 9 h, p.m, heure d'Egypte. 
FI·ançais; 11 h, 15 p.m, heure d'E-

gypte, · 
Les deux premières émissions sont 

précédées de 30 minutes de musique 
eL d'autres sujets et suivies de 15 mi­
nutes d'un même divertissement. 

BIF! et maïs seront vendus aux prix tarifés 

Réunion mondaine 

dans une salle antique 
La Société Royale d'Archéologie 

d'Alexandrie offrait mercredi un thé 
à ;es membres et amis dans les cata­
combes de Kom El Chougafa à l'occa­
ston de la découverte, par M. Alan Ro­
we, conservateur du musée gréco-rer 
main de deux nouvelles sépultures re­
montant à l'ère romaine. 

Cette réunion eut lieu dans la csal­
Je des Festivals• située à 25 mètres sous 
terre. 150 convives prirent le thé dans 

A la suite des plaintes nombreu­
ses et répétées des boulangers pro­
testant contre les difficultés qu'ils 
éprouvent pour leur ravitaillement 
dues à l'accumulation des stocks 
chez les commercants poussés par 
le jeu de la spécÜlation et craignant 
que cette pén~rie artificielle de ~é­
rén les ne se developpe en un e cnse 
dangereuse, le ministère de l' Appro­
visionnement vient d'ordonner la 
réquisition des stocks de blé et de 
11'\UÏS au Caire, en Haute et Basse 
E"ypte en vue de les mettre direc­
te~nent en vente aux cours tarifés. 

Importation de blé et de maïs 
cette atmosphère pleine de remi- Un porte-parole autorisé a, d'au­
niscences et notamment Ahmed Ka- tre part, déclaré hier q~e les auto­
mel pacha, directeur général de la rités britanniques ont Importé 700 
Municipalité, M. le Conseiller Brlnton, mille tonnes de blé et 700.000 ton­
présld ~nt de la société d'Arché~ lo~ie, e de maïs qui arriveront incessam 
Hussem Fahml bey, dtrecteur genete! ~:nt en Egypte destinées aux trou­
des Douanes,_ M. Alan Ro~e, M. es. Ainsi les stocks dépasseront 
Heathcote-Smtth, consul géneraJ de "b ientôt les besoins de la consomma· 
Grande-Bretagne, etc., etc. . 

M. Brinton prononça une allocution hon. 
de bienvenue à J'Issue de laquelle Il ===============~ 
présents. M. Alan Rowe en évoquant 
ses belles découvertes archéologiques. 

M. Alan Rowe parla ensuite de ses 
découvertes et formula l'espoir de met­
tre à jour d'autres vestiges antiques. 

DANS CERTAINES REGIONS 
DU SOUDAN 

POUR UNE REDUCTION 
DU PRIX DU PAIN 

Dans la matinée de mercredi, S.E. 
Abdel Rahman Omar bey, ministre 
du Commerce et de l'Industrie, re­
çut une députation de l'association 
des minotiers, venue lui soumettre 
un mémoire englobant leur point 
de vue sur les importantes ques· 
tians actuelles de la farine et du 
pain. 

Les minotiers, ainsi qu'il appert 
de leur mémoire au mimstre, sont 
fortement opposés aux prix élevés 
actuels de la farine et du pain, mals 
ne peuvent ri en faire pour obtenir 
leur réduction, tous leurs efforts 
dans ce sens ayant échoué. 

L'indemnité 
de guerre 

est insaisissable 
Ramadan El Torki ayant trouvé la 

mort au cours d'un raid aérien à Ale­
xandrie sa famille se vit allouer une 
indemnité de 100 livres pour perte 
r1e son soutien et 45 pour destruction 
de la boutiqué du défunt. . 

Par la suite, un créancier de la VIC· 
time Mahmoud Soliman, intendait un 
procès contr:e les béritie:s auprès du 
Iribunal natiOnal de 1re mstance leur 
réclamant remboursement de la 
créance sur le montant de l'indemni-
té octroyée. . . 

Les membres du Gouvernement ont 
tenu hier un conseil de Cabinet qu i 
dura une heure et demie., sous la pré­
sidence de S.E. Hussein Sirry pacha, 
pour' exam iner la question cotonniè­
re. N·assista pas, toutefois, à la séan­
ce, S.E. Ahmed Mohamed Khachaba 
pacha retenu par une réunion du par­
ti libéral-constitu tionnel. 

Furent examinés notamment au 
cours de la séance, les documents of­
ficiels échangés depuis l'an dernier 
entre les gouvernements égyptien et 
britannique au sujet du coton, docu­
ments qui seront communiqués, cro­
yons-nous savoir, à la Chambre des 
députés. 

Une déclaration du Premier 
Ministre 

A l'issue de la réunion, ministériel· 
le S.E. Hussein Sirry pacha, Prési­
d~nt du Conseil des Ministres, fit les 
déclarations suivantes aux représen­
tants de la Presse: 

Le Conseil des Ministres a exami­
né aujourd'hui en détail la question de 
la lettre que, à ce que l'on a dit hier, 
le Gouvernement britannique avait a­
dressée à S.E. Aly Maher pacha et par 
laquelle ce !louvernement s'est enga­
gé à acquérrr toute la récolte de co­
ton égypEien, pendant la durée de la 
~uerre à un prix détermi!lé. 
Nou~ avons décidé de déposer la 

correspondance ayant trait à la ques­
tion cotonnière sur le bureau de· la 
Chambre des députés. 

Le Premier Mrnistre ajouta: 

La fe"te '..lu Nil Madame Veuve Max Blanchier, 
a M. René Blanchler, 

Seules les piastres 
trouées ont une 
valeur courante 

Après une sévère critique à l'a· 
dresse du gouvernement pour son 
récent achat de blé destiné à l'ad­
ministration des Prisons, à un prh 
infiniment supérieur à celui indi­
qué au tarif offi ciel, le mémoire 
propose, comme seule solution ra­
dicale de cette question, l'octroi 
aux minoteries de l'autorisation de 
mélanger Ja farine de blé à de la 
farine de riz, ainsi que l'importa­
tion de grandes quantités de blé, 
de l'étranger, comme ce fut le cas 
en 1934, et qui eut pour résultat 
immédiat une baisse des prix dans 
une proportion de 35 o/o. 

En conclusion, les minotiers se 
déclarent entièrement disposés à 
mettre leurs usines à la disposition 
du gouvernement, qui serait libre 

Bien que le tribunal att condamné 
les héritiers à payer la dette, 11 or­
donna l'ensaisissabilité de l'indemnité 
en statuant " que l'indemnité accor­
dée aux héri tiers ne constitue pas hé­
ritage· partie intégrante des biens du 
testat~ur cette indemnité n'est pas u­
ne succession mais un droit person­
nel acéordé aux bénéficiaires n. 

- Je ne cherche pas à cacher les 
faits, car je ne crains pas leur révé· 
lation. 

La Présidence du Conseil des Ml· 
:Istres annonce qu'à J'occasion de la 
'He du Nil, les admlnistratlon.s d'Etat 
1eront fermées le samedi 30 aoüt cou­
'ant. 

Mlle Marle Antoinette Blanchler, 
M. et Mme Raymond zacharopoulos. 
Les familles Daban, Ronzevalle, Du­

bois, De Albertini, De Blonay, Capra­
ra, Matzettl ont la profonde douleur 
de voua faire part du décès .survenu 
hier, au Caire, de leur bien-aimé 

de les alim enter ên farine à ses ==============::: 

Une réunion du parti 
libéral-constitutionnel 

r.-t ' l'U · · ' :H. nzversrte MAX BLANCHIER 

On en fait d'ailleurs des colliers 

Les habitants de la zone équatoriale 
du soudan ont l'habitude d'enfiler à 
"n cordon les pièces de monnaie 
t"ouées pour les conserver. Les pièces 
forment ainsi un genre de collier qui 
est couramment porté par les souda­
!1ais de la région. 

propres frais nu aux frais des mi­
notiers, aux prix indiqués au tarif 
officiel , ce qui permettra aux bou­
langers de vendre le pain au cours 
officiel. 

Le Ministère des Communications 
a approuvé une proposition ten­
dant à la réfection de la route As­
siout-Assouan. 

Les Ministres faisant partie du 
groupement libéral-constitutionnel ont 
tenu une réunion hier dans le Cabi­
net de leur collègue, S.E. Mohamed 
Hussein Heikal -pacha, Ministre de 
J'Instruction publique, pour dtscuter 
de la nécessité d'un resserrement des 
I'angs afin que le parti puisse exami­
ner le coton avec une attitude una­
nime et déterminée. 

I.e Ministre de l'Instruction publl· 
t;.ue, Grand Maitre de l'Université 
Fouad Ier a demandé une prolonga­
tlon de trois années des services du Dr 
Soliman Azml pacha, doyen de la Fa­
culté de Médecine, vice-recteur de 
l'Université. 

Déplacement 
Le Dr. Mohamed El Sebai Hassa­

r.ein, sous-secrétaire d'Etat adjoint 
lU Ministère de l'Hygiène publique, 
est arrivé hier à Alexandrie et est re­
pa.ti dans la journée pour Rosette 
pour affa ires de service. 

Conférence 
Dimanche prochain 17 crt. à 11 h. 

e.m. M. le Dr. s. Lagoudakls donnera 
une conférence à l'Union Athlétique 
des Hellènes d'Alexandrie (Station 
Soter)) . 

Sujet: Le patriotisme gTeo, 
Entrée libre. 

llllll illllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll 
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leur époux, père, beau-père, parent et 
allié, 

La cérémonie aura lieu au cimetière 
latin d'Alexandrie à 6 b. p.m. 

Le présent avis tient lieu de faire 

L'Administration des Ponts et 
Chaussées a été chargée d'établir un 
devis. 

part. 
La mode d'ailleurs a tellement prl• 

que les habitants ont fln! par refuser 
toute pièce de monnaie non trouee. 

A défaut d'adaptation de ces sug­
gestions, les minotiers, ajoute le mé· 
moire, se verronl dans l'obligation 
de fermer jusqu'à telle date où le 
gouvernement aura donné une so­
lution satisfaisante pour toutes les 
parties intéressées. 

CONSEIL DES MINISTRES 

Le Paquet 

du Soldat Grec 

Mme Michel C. Salvago a reçu les 
donations suivantes pour le Paquet 
au Soldat Grec, M. Dem. Klat.., . .Bey 
P.T. 1000. Mme Charles Ayoub Bey 12 
pafres de cbaussettes en laine. 

Le gouvernement soudanais avait 
envoyé dernièrement une certame 
quantité de pièces de métal non trouées 
destinées à payer le traitement des 
fonctionnaires. 

La députation se rendit ensuite 
auprès de ~ltre. Hamed Gouda, mi­
nistre de l'Approvisionnement, :'t 
qui elle remit une copie du même 
mémoire. 

DÉCISIONS DE LA DERNIERE 
SÉANCE DU CABINET 

Mme Salvago remercie vivement les 
généreux donateurs. 

REPORTAGE 

Le cai.,;sier de la localité dut envo­
yer l'argent au ministère des Finan­
ces. sous prétexte que les pièces é­
talent non trouées, tous les fonction­
naires avale nt refusé de les accepter. 

DE GUERRE 

LA LUTTE CON.TRE 
LA VIE CHERE 

Les protestations des consom­
mateurs se généralisent contre le 

Les décisions 5uivantes ont été 
prises au cours de la réunion du 
Conseil des Ministres tenue le mar­
di, 12 courant: 

Intérieur 
renchérissement graduel du coûl Etablir, au lazaret d'El-Tor, à 
de la vie, les plus touchés par cet l'occasion de son emploi comme 
état de choses ét<lnt ceux dont les lieu d'internement des individus 
ressources sont très limitées. dangereux pour la sécurité publi-

LE ZAMZAM FUT TORPILLE- C'est une question que le Minis- que, un projet permanent de drai-COMMENJ lère de l'Approvisionnement ,ins- nage, dont le coût, évalué à L.E. 
crit, toutefois, au premier plan de 18.000, sera imputé sur le crédit de 

PAR UN CORSAIRE ALLEMAND ses préoccupations. Hier, une con· L.E. 45.000 inscrit pour le cam p de 
férence des inspecteurs d'approvi- concentration des individus dange­

é reux dans le Jazaret d'El-Tor, à Ja 
Notre excellent confrère cf,e Pra- au moment où je débo~rchai sur Je sionnement s'est tenue sous la pr - XX Divi~ion cDépenses des Even-

représentant le coût total de la cons­
truction d'un {>Ont provisoire sur Je 
Canal Ismaiheh près de Choubra, 
uesti né à servir d 'issue supplémen­
taire pour la ville du Caire en cas 
d'éventualités, sur le crédit des E­
ventualités, inscrit au Titre III du 
budget 1941-42 du Ministre des Fi· 
na nces, Administration Centrale. 

Finances 
Ajouter tous les articles en porce­

laine au tableau annexé au Décret­
Loi No. 98 de 1939, interdisant l'ex­
portation de certains produits et 
:narchandises. 

Défense 
Porter, de L.E. 5.800 à L.E. 6.988, 

le coût du projet de construction 
d'annexes au hangar d·aviation ci­

grès Egyptiem a reproduit une in- pont, j'aperçus le c~rsatre a_llemand sidence du Ministre au cours de la- tualites) du budget du présent exer­
iéressan te narration tirée de la re- si près de nous que je pouva1s comp quelle une importante décision a cice. Le Ministère de l'Intérieur 
vue américaine cLife~. sur le tor- ter 5es passerelles. été prise, soit une intense camjJa- tiendra compte d~ ce qui précède, 
pillage du navire marchand égyp- cLe capi,laine . Smith me ~éclura gne de contrôle rigoureux sur les lorsqu'il aura à examiner la situa-
lien c7.amzam, par un corsaire ul- ensmte qu Il avait pensé un rns~ant marchés de détail pour reprimer tian du crédit et demandera, en * * * 
lemand. que ces maudits batards all:uent toute veilleité des commerçants à temps opportun, la régularisation Dispenser les habitants du Gou· 

vile d'Almaza. 

C'est un do cument inédit, q!re nous couler sans aucun(! trace~ . . tirer profit de la situation actuelle. du dépassement qui pourrait en ré- vernorat du Sin ai et du Gouverno­
laule l'Amérique vit défiler sous .~es En tretcmps, Je p_hotographe s étmt Les échanges de vues exprimées sulter ou qui découlerait d'autres rat du Désert Ouest de payer la dl-
yeux, et est dû à deux membres dt! rléjà préparé au .P're. Quand les ca_- au cours de la dite réunion indi- facteurs me due de cette année, évaluée res-
personnel de cLife), MM. Davirl nons commencerent à tonner, JI Communications pectivement à L.E. 400 et L.E. 1.600, 
Schermann et J.V. Murphy, resp~c- remplit la boit~ de sa. camera, anc quent que les peines prévues par dans Je budget des recettes de l'Ad-
Lrvemem reporter pnow{frap:re et des réser·ves alrmentaires, d s occu- les lois actuelles pour contraven- Imputer une somme de L.E. 10.170, ministration des Fronti ères. 

THE--DAN SANT rédacteur. l:eux-ci se trorwrwml à pa calmemen t de prendre des pho- lions aux cours fixés, sont plutôt =======,======================~ 
bard du cZamzam, quand il fu! cOll · tos pendan t que les passagers s'cm- légères et n'empêchent pas certains 

avec le Concours de la 
lé et leur récit du drame q11'ils vé- barquaient sur les canots de sauve- commerçants de se livrer au jeu de 
curen t est d'un intérêt palpitwrt. tage. la spéculation et de la surenchère 

Nous n'hésitons donc pas, !i no- A BORD DU CORSAIRE sur le dos des consommateurs. 
(< ROYAL MARINES BAND' >> tre to11r, à le rep~oduire. Une fois qu'il se t ro~va à nord du Le Ministre prom it d'en réferer 

DES PHOTOS DU DRAME bateau allemand, il .. retrra le film de aux autorités compétentes afin que 

15 AOUT 

L'ANNIVERSAIRE D'UNE LACHETÉ ITAUENNE 

Une réunion du groupe parlemen­
taire du parti a été fixée à lundi pro­
chain pour un échange de vues appro­
fondi dans ce but. 

S.E. Ahmed Mohamed Khachaba 
pacha, viêe-président du parti eut 
d·autre part, hier un ent~etien ave~ 
S.E. Nouri El Sa id pacha, Ministr-e 
plénipotentiaire d'Irak et conféra en­
suite_ avec S.E. Hussein Sirry pacha, 
PrésideRt du Conseil des l'>·l inistres. 

Le projet d'emprunt est app11ouvé 
par la commission financière 

de la Chambre 

Nous croyons savoir que la com­
mission financi ère de la Chanibre 
des dé_Putés approuve, en principe, 
le projet-loi concernant l'émission 
d'un emprunt pour le financement 
de la quote-part du gouvernemer.t 
égyptien dans l'acquisition de la ré­
colte cotonnière. 

La commission demanderait, to t• ­
tefois, dans son rapport une majo­
ration des prix convenus, requète 
basée sur 1 augmentation des frais 
de production. 

BIBLIOGRAPHIE 

UN NUMERO SPECIAL 
du « Journal du Commerce 

et dé la Marine » 

Nous recevons exemplaire d'un 
numéro spécial du «Journal du 
Commerce et de la Marine:. consa­
cré aux Forces Britanniques en E­
gypte. 

Publié au profit du British War 
Fund., ce numéro, luxueusement 
édité, contient une abondante do­
cumentation sur l'activité des for­
ces britanniques en Egypte, ainsi 
qu'une littérature de guerre fort in­
téressante. 

Cette publication a rapporté près 
d'un millier de livres, résult<ll re­
marquable dO. aux efforts de M. C. 
D. Beneducci et ses collaborateurs. 

<<La Semaine Egyptienne» 
«La Semaine Egyptienne» offre 

à ses lecteurs, un ensemble aussi . 
agréable qu'instructif d 'articles 
sur la politique, la littérature et 
l'actualité signé des plumes les 
plus qualifiées. 

D'abord, à tou.t seigneur tout 
honneur, les messages de bienve­
nue adressés par .ti!M. Churchill et 
Eden à S.M. le Roi des Hellènes et 
son ministère sur les terres anglai­
ses. Puis des notes sur les deux 
stratèges d'Orient: Sir Archibald 
Wavell et Sir Claude Auchinleck, 
ainsi que le délégué du Cabinet de 
guerre britannique, Capitaine Lit· 
tl elon. 

Suit une étude sur la Genèse de 
«la Pri ère sur l'Acropole:. avec les 
variantes apportées à son brouillon 
emprun tées aux papiers en pos­
session d'Henriette Psichari, qui 
dénotent que le grand savant et le 
grand penseur élail., également un 
puriste du style. 

Une délicieuse fantaisie de ~lau­
rienne «Que dit la Marguerite . .. » 
qui nous conseille de l'le demander 
à l'amour aucun excès; des poèmes 
d'Arsène Yergath et Louis Ovide. 
Un exposé de la vie doulou reuse de 
Costas Capsallis. Une évocation du 
l'auteur de «Chants Champêtres et 
Chants du Village et de la Bergi­
ne» à l'occasion de la publication 
de son oeuvre complète par le Gé­
néral Capsallis. Une évocation du 
g rand poète b elge, Emile Verhaeren 
avec un poème extrait de son re­
cueil «Les Ailes Rouges de la Guer-et par autorisation spéciale du 

Capitaine et des Officiers d'un 
des Navires de S.M. Britannique 

Après plusieurs jours de captivité son ~pparetl et le OISSlm ula en corn- les peines revêtent un caractère 
à bord d'un bateau-prison qui les a- pagme .Ie d~ux autres, dans les po· plus répress1·r. L 
vait rec•r~Jl'is. Sc JÇrman et :\lui- chcs du pyjama de Murph), pen-! Alexandrie 15 Aofit 19401 'uni-
phy, sitôt remis en liberté, s'empr,es- dant que les passagers du 4Zamzam, vers entier est encore secoué d'in. 

, re:o et qui est d'une frappante ac­
gard de la pe tite Grèce. Et pour- tualité. 
ta nt la petite Grèce n'avait rien fait A l'occasion du centenaire dP 
pou r la provoquer. Une preuve de Lermontow, la Reine nous donne 
plus de son désir de rester neutre une courte mais substantielle bio­
est le document officiel suivant: g raphie, la tradn ction d'une nou-

se trouvant à Arexandrie 
sèrent de rentrer en Amérique. étaient alignés sur le pont pour !eur digna lion. à l'annonce du lâche tor-

Ils ne revenaient pas les mains vi- enregistrement et obligés de vider Administration du pillage rlu crQiseur «IIellé» dans 
de.s Chacun d'eux rapportait, en ce leurs poclles. la baie de Tinos, où arborant le 
qui· le concerne, un témoignage vi- i\lurphy s'étant grièvement bles- , , , 1 grand pavois il rendait les hon-DIMANCHE 17 AOUT 1941 1 var.t des ncures terribles qu 'ils vc- sé aux mains en descendant le lons sequestre genera neurs à l'occasion de la Fête de la 
curen t. d'une corde, le photo!Sraphe deman- Vierge. 

THE- CONCERT Sch~rman! r~porter-photogr·aphe ua si on lui permettait de 5'occuper des biens italiens 
· _ de «Life. deposa1t sur le bureau de de son camarade et de transporter Un mot était murmuré tout bas: 

son rédacteur en chef, un tube de les bagages de ce dernier. L'officier L'administration du séquestre géné- les Itali ens. 
pùle à raser, un tube de pâte den- examinateur un haut et sounant rai dea biens Italiens annonce que te !\lais la Grèce élait neutre et te-

Sons la Direction da Mo. CAJO tifri~e et de~x ro~leaux ~c g_aze, l!o- lieu tenant, qui parlai~ un anglais jcur de mercredi, 20 août 1941, Il aera nait à sauvegarder sa neutralité. Et 
sepiJque et JI avart tout a fart 1 air parfait, accepta. Les fi lms demeu- vendu aux enchères publiques: c'est ainsi qu'un commu niqué était 

1) 

2) 

3) 

4) 

5) 

6) 

7) 

R) 

9) 

d'un chat venant d'avaler tout une rèren t donc dans les poches du py- Des bols et du matériel de construc-
cagée de canaris. . . jama de .\Iurphy, même pendant qu e t;on appartenant à 111. Umberto ste- publié annonçant le torpillage par 

Et ils n'avaient pas tort. Car, d1ssr - ce dernie r étai t examiné par le ca- ranelll se trouvant dans l'entrepôt sis un «SOUS- marin inconnu:.. 
mulés à l'intérieur des deux tubes pitaine du corsaire, rue général Wilson, No. 31, Mousta- Cependant l'étude des fragments 
et des rouleaux. de gaze, sc trou- Enlrctemps Schcrma n con tinua II pha pacha, Alexandrie, . à savotr: 1 cl es toqJillcs ava it révélé les au­
va icn t quatre films · photogt:apiu- pren dre des photos sa ns être déran- 500 planches bois suede <Bont!). - teurs du rrîme. Mais les Hellènes 

ques. C'étaient des photos poses à gé En fait pendant que les nazis sc 100 pièces. Filerls diverses dimensions s ur les instnrctions de leur Gouver­
bor~ elu ~z~mzam, ~ l 'a~rb.', du ~4 pr6paraient à achever le cZamzam• - Machine Diesel ma•·que Chester nPmcnt ont su taire leur indigna­
a;·nl,_ après que le cor~au ~ n~;: à coups de . canon, un lieutenant na- 10 H.P. - pompe à eau - divers ma- lion qui ne s'est manifes lée que 
eut tiré d1x obus con tt e •e zi indiqua à Scherman le meilleur[ tériel, 

PROGRAMME MUSICAL 

teau; des photos des passagers a- ~ndroi t pour ass isler à l'opération, Visite les 18 et 19 août depuis 8 heu- par leur empre~~cment à s'inscrire 
bandonnant le bateau, une photo en lui disant en Angla is: 4Quelque- rea a.m. à la grancle collecte dPslinée au 
d~ corsaire (un ba_teau rr:archr.n~ fois, ils meurent avec ~cau~oup_ d.e vente au comptant ~ 0/0 droits de remplacrmrnt de l'«Hcllé». 
tres commun, spécralement adé grâce et toujours le ur fm est diffe- criée. L'on sc rappelle encore la gêné-

Cherubini 

Beethoven 

Bizet 

Ma~s~net 

Sullivan 

Kreisle r 

Leopolc1 

Gri<'g 

~t'""'vrg~ky 

nagé pour la guerre de course) es e te Le délégué du séquestre général: 1 ·h t· d 1-1 llè 
Photos du Czamzam '"· en train de r n '"· reu~e con ri u ton es e nes 

RNIERE ETAPE Mohamed Gaber El FJaddad d'Al 1 · 1\1 · ] t [ t Couler. des Photos r,rrses à ho_ rù rt_u DE rxanc rte. ars e secre ne u 
,. Le chargé de la vente: lé Tt J · Lodoiska - Ou hatea u-prison et d'autres enf1n prr- ET DERNIERES RUSES [(amel Toueg. pas longtemps gare . Les a 1ens 

· verture. ses 33 jours plus tard, quancl. les A bord du bateau-prison qu i prit les Expert près les Tribunaux. ont tenu ;) le clrvoiler eiiX-mêmf'S, 
Menuet (Le Printe- prisonniers aperçurent les cotes prisonniers, le lendemain, le photo- lP 28 Orlohre, par leur lâche ulti-
temps). françaises et espagnoles. graphe cacha un film dans un tube malum, remis à 8 h. du mnlin, stri· 

L'Arlesienne -Fan· 
tai sie. L'ATTAQUE deux aut res dans son al?parcil, l~s , heures plus ta rd. 

COMMENT S'EST PRODUIT de pâte dentifrice el enroula les UNION JUIVE POUR vi de leur plu~ 11\chP attaque, trois 1 

Ce document ph~Iographt,que c;t '.'ccouna rJt aupa ravant ù un e _él~ll.c L'ENSEIGNEMENT Depuis, les crimes à la charge 
Tlwis - Médi tation expliqué par uu article qu• 1 accorn- unpe_rméa_hl_e afin de les pr éscr vcJ ries fasci~lcs ne sc comptent plus. 

(V.olon Solo) pagne et dont J'aute ur est, l!omme ue 1 humtdr té. 1 . 
1 1 

d . 1 
• on l'a' deviné Je compagnon du pho- i\Iais pensant, avec ju~ l esse d'ail- ·~·ur cnme e P Il~ gran , QUI a 

Mikado - Fantai- tographe, .M. ·.M urphy. leurs, que les Nazis saisira•cn t l?ul l AVIS a!IPint en_ rn~rne, trmys la mes1,1.re 
sie. Le voici: . son matériel il s'arrangea avant dar- . , . . , rlun sarrrlrl\'e, c est 1 audace qu Ils 

LJ 1 d'A .r 'atmosphère se te ndit en un err river tn France, pour qu'un cloetcur I;e Çormlé ete I_ Unton Jurve po~r: ont ru de hi!<«cr leur drapeau sur 
a) 011 eur · inte~se et pendant que je me recro- lui envclopp:i t habilement lc:s fi.lnts l'fons~•g~lem.<·.nl Jnfnr:me le publ•c II'AcropoiPo. aprè~ rt malgré la dl\· 

maur. d'A qncv il lais l'cau qui se trouvait en dans d~s paquets de gaze qtu fur eni que la 1 ent! éc des · cl,tsse~ es t fr).}! 1 hl\rlr qu'Il" ont r~suyée r,ar les 
b) Joie mour. face de n;oi, à moins cl~ JOU V·lrtl_s scellrs après l'opérati~n. _ au mc rc~cclt. 24 S~·pt<'mb!·e po~Ir '>~ - ~ Grrrs en t\lhanic. · 
l:'cllo de Hussie- de distance, s'éleva en dc•ux ou trots . Au mnmenl cl'nltct-rtr, chct·man ~~le d\(potltnglcil~~r.éc~ 11;;~nl~~~ch~ l\lnis Ir f;) i\o()t Hl40 marque u-

Potpourri. colonnes tituhant~s. pu1s s'effo.nclra. l~1t ohltgé de reme ttre aux nazts S<'S · !Plem e pour c ·. t - 1 ne rlnlr. l lnr clair qui ne sera rJas 
JI v eut une autre salve, apr~s la-lfllms. pour cxHmen. Il leur en rlon-~rll. hl·r l'Jl , 1 rlél 1 d 1 \ 

Jour- de Noces. quèlle le bat~au tr~mbla, fut secoue\ na 104 qu'il ne revit jam:ds, _mais il Les insc.t·iptior:s sont rc~·~~~s tou s: 011 . 1 ~- '• .r inllrqt_IC_ r " ~u t \{: 
Gopak Dans( ri ·1•cntendis un tnuit de r!éch11·ures. conserva les qtwlrc qut l' 1 nlér~s - le~ 1ours n parl11 "" pr m1cr S~p- srnr c.r" 1, r 1r1~ rr~me . ,_,_nn./o l'4-

, .... ._. •• ,;_;,...,~,; ... \ hohna•.l toi in,IP ~:Jicn J Jf' nlu..: tt.;~~~l rt! 1!) J 1 d: . .,:p., !1." lLlJ~ c'·:!olf'_..,_ J;tlJ!! Ci. D~-..J . ff!.lV Il.{) f.!OUlla..LUW 

21 Août i940 
Veuillez donner les ordres néces­

saires aux ressorts compétents 
pour la presse aux fins d'interdire 
absolument l'insertio n dans les 
journaux de n'importe quelle nou­
velle sur la nationalité du sous-ma­
rin qui a torpillé le croiseur «Hel­
li» et d 'une façon générale sur le 
1 orpillage. 

(s) Nicoloudis. 

Ce m essage a été adressé par le 
Ministre de la Presse aux Gouver­
neurs généraux et Préfets du Ro­
yaume helléniqu e. 

L'heure des réglements des 
comptes n'a pas encore sonn é. Mais 
elle ne tardera pas et J'Italie Fas­
ciste paiera ses cri m es abomina­
bles, commis pendant celle année 
qui vient de s'écouler. 

velle «Maxime Maximovitrh» et 
celle de deux poèmes : «Je m'en 
vais tout seu l:. Pt «La Rue». Une 
page du Dr. B. Sheffer Oelsner sur 
Jgnaz Pad erewski, un drame poi· 
gnant da ns le coeur d'un enfant 
«L' innomé:. de Lilika Bakos, un 
conte d'Ephtaliotis traduit du nou­
veau-grec. et enfin, la chronique 
des livres par Sem. 

La Semaine Egyptienne nous an · 
nonce la publication de quaire 
nouveaux ouvrages d'écrivains dE 
chez nous: 

«Za hira» par Mlre. 1\L Kamel. 
«Comprimés d'aspirine, ~inapis· 

mes et stupéfiants» par 1\faurien· 
ne. 

«Cendre mauve» par F. Abou­
khater. 

et «Rivage du Sommeib par Zvo 
Barbitchi 

~~;l,. Nf A Til 0 NAL 
HOT' EL 

. LE CAIRE 

Confort· et tradition 
·dans une mahon lustement réDuté~ 
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LA VIE ECONOMIQUE ET FINANCIERE L'approvisionnement 
des Administrations 

de l'Etat 
LESC RSES CHRONIQUE IMMOBILI~RE 

' " 

C 0 T 0 N ·S 
NEW-YORK, le 14 Aoftt 1941. 

LI<:" COlJHS 
(En cents par lb.) 

Ouv. Clôt. 
Octobre 
Décembre 

16.311 16.08 - 30 
16.52 16.27 - 25 

Mars 

Octobre 
Mans 

16.64 16.39- 25 

NEW ORLEANS 
Ou v. 

-·-
Clôt. 

16.08 
~6.39 

Nouvelles conditions 
a' adjudication 

n est d'usage que les grandes ad­
ministrations de l'Etat mel!cnt en 
adjudication, en Egyple et 'à l'étran­
ger, la fom·niture du matériel qu'el. 
les requièrent. Mais en raison de la 
situation actuelle, la publication des 
conditions d'adjudication est limi-

VA L .E URS 1 tée à la Grande-Bretagne et aux E­
tals-Unis. 

, 
Liste des Valeurs traitées pez1d ant la séance aveè les fiuctuatlons 

successives des cow'S. 

FONDS D'ETATS · 
LTnifiée 7800, ............. \··• ...--.--. .... ,. .. :. •• ~·· ~-i ..-.-. • ·• r.i ~ 
Préférence 6770, ........... ~·• •••••••••••• io•• ••• . ••• ••• ••• •• -: 

BANQUES 
.. Crédit Foncier bonds 1903, 1260, •.•••• ..-. •·• ... , •·• .,., ...... ...... 
, Cré>dit Foncier bouds 1911i 1564, 62, .................... . 

7830 
6795 

Récemment, l'offre d'une entre­
prise locale fut acceptée pour la 
fourniture à l'admimstration des 
chemins de fer d'une certaine quan­
tité d'huiles lubrifiantes. 

Les conditions acceptées de part el 
d'autre stipulent que la marchandise 
sera d'origine américaine et l'ad­
ministration des chemins de fer a 
accepté de payer toute différence 
de prix pouvan t résulter, au moment 
de la. consignation, des fluctuations 
de la monnaie américain~. 

Programme du Samedi 16 Août 1941 à l'A.S.C. 

PREMlERE COURSE 3 heures p.m. 
THE PONY BEGINNERS STAKES. - Pour poneys arabes débutants 
âgés de 3 ans.- Prix L.E. 100- Distance: 5 furlongs. 

1 ALy Mollamed Atris ,.. Handali Adam Khe~r _ , ... . .. , Scratch 
2 Ll. col. J.F. Combe ... Fergusson Akho Bakr ••• ., •• , · ••. ~rat ch 
3 Shuman G. Tahawi ...... Johny Kharouf •• , - M. Csillag 8 5 
4 A. Bcntler et Rodosli ...... Giyki Clipper' ~·• IL.:.~ • ,.., •• , Scratch 
5 Mme R. Shusha ............ Snell Jo'azzaa ·- - · ,_ ., ..... Scratch 
6 M. Shucri Shusha ... , . , ... Snell lglal •• .; - - •.:--· Rochett\ 8 2 
7 Abdel R. Hegela.n ... ._., Hcgelan Assima ••• -· •c·-·· Nuzzolese 8 2 
8 Simon Tosdjian ,_ .... ...... Simon Kerima ... _ :~:...: , •• Sharpe 8 2 
9 M. Tom Davies ......... Kukidis Floryana _ _ Manfredi 8 2 

10 1\lM. Lévy et Amar ...... Romano Wahga ... ••• ••• G. Csillag 8 2 
. Celle épreuve devrait revenir à F loryana qui reste sur un cer­

tam nombre d!! bonnes courses. En dernier lieu elle terminait troi­
sième d'Abu H.éhab devélnt Kharo uf 4ème. Wahga compte plusieurs 
places à son actif, mais a déçu ces derniers temps. Kerima débute 
précédée d'une bonne réputa! ion. Iglal passe pour galoper. 

J e désigne: FLORYANA, KHAROUF, WAHGA. 

DEUXIE;\'E ~OURSE 3 heures 35 p .m. 
THE Ml~ET EL BASS.\L ST ... KES - Pour poneys arubes da 3me cla~­
se - Poids pour age et taille avec pénalités - Prix L.E. 120 - Dis­

Pour tous nmselgnements s'adresser à : 

L'AGENCE IMMOBILIÈRE D'ALEXANDRIE, Lévi & 
27, Boulevard Saad Zagh toul, Tél.: 21331. 

CORRESPONDANTS AU CAIRE : 

L'AGENCE IMMOBILIÈRE DU CAIRE, Trehaki, Pilavachi & Co. · 
.lll, Rue Kasr-el·NIL - Tél.: 5ll589. 

_.,. .. .., ..... - .. .. .. 
Land Bank Ord. 442, 41 , 4 , 40, 40, 41, 41, 40, 40, •••••• ···• 
Land Bank 5 % 1927 8800, ••• •·· •••••• -••• ·... •·• •• , •·· 

INDUSTRif;.LLES 
- Nettoya· ge 580, 80, ...•••••• •·• •·· .•• ··~ .... ••• 'iëi ,.-..... •·• 

Ginners 65,64, 5, 64, 5, 65, &5, 64, 5, ••• •·• •·· •·• ......... -. 

1264 
1072 

445 
8750 

590 
65 

263 
237 
936 

\ Raid aérien 

sur la .zone du Canal 

tance: 6 furlongs. 
1 M. Alec. Hindi •.• .. .... Pcrera 
2 Aly el Sherei ••• •.. ... ... Saab 
3 Abbas S. Gabr ... .. • ...• S. Farag 
4 1\loh. bey Sultan ......... Johny 

Rafaa ... .... - W. Lister 8 6 VIDES l'oti ··~ ·- 100: M. Csillag 8 10 1 
.Margani ,.: • ., ..., ••• Fitilis 8 9 

La Mousson - G. Q!illag 7 13 ____________ ....; 

PENSION. - Position centrale -
vue sur mer- abri - 10 pièces -
loyer mensuel L.E. 12. L.E. 750 -
comptant (y compris nom pour un 
an). 

Salt & Soda 263, 63, 62, ............ •·· •·· ••• •·• ,, .... , ••• 
Pout Sair.\ Salt 237, 38, 39, 38, 38, ...... ···• ···• •·• •·· •·• •·• 
l'ilahtre, 940, 44, 44, 42, (937), 40, ... ·••• ... •·· ••· •·· ··• ••• 
Sucreries Oblig. 1644, ... ... ~·· ......... , ••••••••••••••••• 
Bomonti &15, 800, 825, 835, •••••• r,, • ... .. -........ -•• il-••••• .-•• 

Sté Finandère (1150), ( 48), •·• ••.••• •·• •·• •·• •·• ···• ••• · .. ; 
Bonded &75, 75, 72, ••• ••• ···• •·• ... •! • '"'.- n• ._. •·• •• ~ ~-· ~·• 

HO TELS 
Eg. Hotels 25.1.., .... .. .....-. .....-. ..... .....-.. i'ii ....... i'"•"i ;-i'i ••• ••• 'i"ii !i'i'i: 

FONCIERÈS 
Kom Ombo Ord. 668, •.• •·• i'"•'"~ ........ . •" ... ~ .... 'i'ii' ..-.... ....-. 

Béhéra o·rd. 1358., 60, 64 ••• .-.... ....... . ~·• ... , ... ~·· i"'•• •• -~ ·•·• 
Cheikh Fadl 469, 69, ... ..-. ••• . ... •·• •·· •·· •·• .-.-. -.-. . , ... i .-. 
Aboukir 72. 73, 73, 72, 5, ... ···• •·• •••••• ·,, •·• •••••• •·• ···• ' 
New Egyptian 96, 96, 96, 5, .• -. •·• · ••• •· • •· • .--... .... ·•·• •·• •·• 
Della Land 108, ............. ·••• ••••.• :o.• •·· •••••• .-.......... .....-. 
Garb>eh 225, 27, 27, ... ......... .-.. "' .......... .. . ,;, ._, ' ·• 
Gabbari 166, 66, ••• •·· ., ... •••••• •·• •·· ••• •·• ..... · •• ~ •·• .---.-. •·• 

TRANSPORTS 

1644 
1150 
1150 

670 

253 

674 
1360 

470 
72,5 
96,5 

108 
225 
166 

Delta Light Ord. 146, 46, 47, 47, 48;-50, 50, 49, 50, 50, 49, 48, 
47, 147, 5, 48, 49, 5{), ' ••• ••• 142 

Delta Lights Fds. 40, 3-7, 38, 40, 42, 44, 42, 42, ••• , •• ·.-.. m 33 

" i Cours Moyens 

Le Caire, le 14 (R).- Le commu­
niqué suivant a été publié par le 
Ministère de l'Intérieu r. 

«Au cours d'un raid aériPn sur 
1a région du Canal de Suez, la 
nuit dernière (du i3 au !4 Août), 
des bombes furent lancées qui fi­
rent seize victimes, dont srpt 
morts, et quelques légers dégâts. 

Société Nationale 

Fouad ler. du Croissant 

Rouge Egyptien 

Section d'Alexrzndrie 
55, Avenue Fouad 1er 

1Gème lisle des donations 

Donations en espèce: 

5 Mme H. Shusha ............ SnP.ll Abu Rebab -· "'' Rochetti 7 12 
6 Shuman G. Tahawi ... Fergusson Another Bint ....... Scratch 
7 M. C. Papadimos ......... Platon Maximum -· ...., ... Gibson 7. 9 
8 M. Joseph A. Addà ...... Panay1s Wisky & Soda ••• Manfredi 7 0 
() J\lme Willy H~nna .. ... . Simon Glamour Boy .-.-.. ... Garcia 7 0 

Toti a gagné .à sa dernière sortie devant Kiwi ce qui est un titre. 
Abu Réhab et W1skhy & Soda ont gagné leurs beginners en bons 
chevaux. T?US deu~ s~nt fort u l iles et je ne serai pas surpris de 
l~s_vOJr se disputer larnvée. La Mousson est également utile. Elle a 
fm\ dernère Mercury à sa dernière sortie. Margani a battu Glamour 
Boy récemment. 

_Je désigne: ABU REIIAB, WHISKY & SODA, LA MOUSSON. 

THO:SlEME COURSE 4 'henres 10 o ln 
THE HOPEFUL STAKES. - Pour pur sang de classe I'ma.idens ou ayant 
gagné une course - Poids pour âge avec péualités. · - Prix L.E. 120 
- Distance: 1 mile. ' 

1 M. Joseph A. Addà .•• , .. Panayis Reyvroz _ !(:;)! _ Sharpe ~ 3 
2 M. Joseph A .. Addà ... Panayis Guerr:tica ·- &.s _ ... Fitilis 8 7 
3 Baron J. Empat.n .. , ...... i\larsh Sybil ••• - . _ M. Csillag 9 0 
4 Baron J, Empa1n ...... , .. Marsh Bacchus ._.. -· .... Barnes 8 0 
5 M. G. Rafaat ...... = ... s. Saab Omnia •.. - O:•:S m Deforge 9 0 
6 ill. W. Simaika ......... Perera La Betise ·- ·- Rochetti 8 7 
7 M. Elie Adés ............ Jenkin's Noix de C~~o ~ W. Lister 8 4 
8 M. Geo. bey Sednaoui ... Johuy Carnet de B.;1l , •. G. Gsillag 8 0 
9 M. Edwin Selton , ..... R<lssidis Fille d'A miens •• Manfredi 7 11 

10 M. Clément Ariès ......... Johny Kikou •••••• ~ . .. Garcia 7 11 
La Bêtise a terminé troi s ièm e de Petite Prière et Emerainville 

APPARTEMENTS: 
5, Bld. ZAGHLOUL - 2e étage, 7 

pières, abri. 
4, RUE DEBBANE - 7 et 8 pièces. 
2, RUE EGLlSE :lfARONITE - 3 

et 4 pièces, abri béton armè. 
32, Bld. SAAD ZAGHLOUL - 2e é­

tage, 6 pièces, abri. 
RUE CITADELLE - 3e étage, 5 

pièces, abri. 
4, RUE GARE DU CAIRE - ter 

étage, 6 et 7 pièces, aliri. 
21, RUE DU PALAIS l1I - Rez-de­

chaussée de luxe, 5 pièces, abri. 
5, Bld. SULTAN HUSSEIN - 2e 

étage, 7 piècee. 
HUE NEROUTZOS - Rez-de-chaus­

sée, 5 pièces. 
RUE HIPPOCRATE (Mazarita) -

6 pièces, obri, 
SPORTING, 277, Avenue Fouad .... 

de luxe, 7 pièces, abri. 
BULR.ELEY - 1er étage, 6 pièces, 

aiJn, dégagé snr avenue princi-
pale. -

VILLAS 

GIANACLIS - Sur 2 rues principa­
les, terra~n 1000 p.c. 

GlANACLIS - Bean terrain p .c. 
3000 environ, sur 3 expositions, 
à céder à prix d'occasion, quar­
tier tranquille, 

IBRAHiMŒH - Petit immeuble de 
rapport, 18 app, 3-3 et 4 pièces. 
Revenus L.E. 42 par mois. L.E. 

4.000. 

IBRAHIMTEH - Immeuble rapport 
de 10 a pp. 3 et 4 pièces. Revenus 
L.E. 15 par mois. L.E. 2.300. 

QUARTIER RASSAFA - Villa de 
luxe, sous .. sol, rez-de-chaussée, 

1er étage. Terrain 1900 p.c. cons· 
truction. :!50 m2 environ. 

Londres, le 14 "'<lill 194!. 1 

British Consols 2 1/2 
War Loan 3 1/2 
Con\'ersion Loan 5 0/0 
German Loan 7 0/0 

61 3/-
105 1/4 

107 

Egyptian Road Cons)ruction Cy., 
S.A.E. L.E. 100; Fabrique de papier 
Georgiadis L.E. 25; Mme Tania Lin­
dcrman L.E. 5; M. S.~1. Pialopoulo 
(Sté. Egyptienne des Textiles) L.E. 
3; Mnaùi School, le Caire L.E. 2,665 
rn/ms; ~!me Regina Richés et ses 
enfants L.E. 2; M Antoine Ververis 
L.E. 1; Comité Ms Dames du ~Hcfu­
gep LE. 1; "1. J. Lindell LE 1; M. A. 
Hindellv L.E. 1; M. et ~1me U. Pace 
LE 1 ; i\1 et ~~rn e R. Toriel L.E. 1; 
Anoll\'me 500 rn/ms; Rcv. Clarke 
(colle'cte faite parmi les hommes du 
Arm, Ordonnance Worksllops) 320 
rn/ms. 

la. sem,aine dernière. E!le prrcéda il Kikou, Omnia, Carnet de Bal el BULI.ELEY - De luxe, 6 pièces, 
Fille d.Am1ens. Je persiste à ~roue que Carnet de Bal peut mieux fai· abri , jarrlin. 1944-64 

5 
Dern. Trans. 

re Sybil el Bacchus font écur1e. T eus deux sont bien placés. Reyvroz BULIŒLEY - La vison, 8 pièces et 
et Guermca sont utiles et dans ce lot ils ne sont pas hors d'affai re dépendances. VILLAS ou lMMEUHLES de rap­

-port entre Jbrahimieh el Sp.or­
twg. De L.E. 1500 à 3000. 

A ch ~end. 

s; 15/- 25/-
Je désigne: ECURIE ADDA, N OlX DE COCO, LA BETISE. . MOù5TAPHA PACHA _ Résidence 

Turkish 7 1/2 Bonds 
Grce k 5 0/ 0 1914 l,.st. ŒO 12 QUATHIE~lE COURSE 4 he,ures 50 p.m. 8 pièces, grand jardin. 

THE KENAH STAKES. - Pour countrybrt.d~ de classe li mai dens ou GlbA~ACLIS - 6 piéces, jardin, a Greek 7 1/2 111:!4 (Refugee~ .. 
Egypli an unified 4 0/0 .. 15-1/2 17 -1 /2 

76 79 
16 -1/2 

78 ayant gagtJe une course. - POids pour âge avec pénalités. - Prix L.E. rl. - TEll RA IN vague on avec pet ile bâ-
~~------------ tise entre Rom:hdy et Palais de 

Eg.1·pt i an pref. 3 1/2 .. 64 67 
Eg' pt1aJ;1 tribu te 3 1/2 .. 80 85 
National Hank of Egypt .. 23 27 
Eg~· pti a n Light Railw. (pref.\' ' S. 17/6 22/6 
Egyptian :'tlarkets :t ·'J./ - 4/-

45/. 55/-

65 .3/4 1'1.0 - D•··t.,nce: 6 !'llrlongs. · 1 L.E. 1000 à 1500. 
1 M. ~!a urice lübrit ... Fcrgusson Sapphire ..• ,_M. Csillag 9 8 MEUBLE .. s 
~ ~~ . G Gordon ......... ~ergnsson Coeked Hat ~ .._.. l<' itilis 9 4 VILLA moderne à grand jardin 
3 Capt, J.J. Jackmann... ergusson Land Lady -· _ ... .. . &ral!:h L.E. 1500-2500. 
4 M, Edwin Sctton .. , ••• Rossidis Kentucky , •• -· Manfredi 8 11 ,_ ______ _... _____ ...:, 

Egypti~n Salt and Soda 
Eg) ptian Delta Land 

.. .. nt ' 1 
19- Comité rtcs Dames 

.R,fl;l,qtit?rs /tf ~'!P%1!_~·~ l\1r. o. G. w:.­
~ l,..,a'LQ; ~~ A. l.~ -~lazip, .E. l (j_ 

5 :'IL René 13aehler ••• ••• ... Johny Sil dar ••• ·-· • •-•• G. Csillag 8 11 Divers appartemen:s et villas en PETJTE VILLA à lfamleh. L.E. 1000. 
6 l\lme Shucri ,'lt,lii~\1.1 ,1 .Job~ · •.Salalaika--. __ ._._ .... P.D. 8 Il ville et banlieue. dont 800 au comptant. New E!!) pli an ·Co. . "' • ~5. . "' , ""20/r <. 

l'nion Foncière d'Egypte - - :.. , - a-7 J,f;., •ncl ., ~M/6 .. ~ 
Aboukir Co. .. 11/- 12/-.. 46/3 48/9 

7 l\1. Jo~eph A. Ad~;r ,.1• Setouhi Barbarina -· ._., , ..... Scratch 
8 Jos~h bey Coi-&Tu ... Moussa Spring Matd ·- , •• F.D. 8 8 

Anglo-Egyplian Oilfields cB, 
Donations en nature: Croix Rouge 

Américaine: 4 caisses de vètements 
et 3 camions d.'vrd »; :\lme Elfrida 
Van der Zee: 1 paquet de vêtements; 
Mrs :Mac Ginn: 1 paquet de vête. 
ments. 

9 .\lme ~loh. bey Sultan ... Glyki La Camargo .......... Scralch 
10 Ibrahim Bishr ......... Panayis Ruwagan Sh th ...... Garcid 7 7 • 

Sii·dar a gagné si facilement à sa dernière sortie que maJo-ré 
l~s 7 lbs. de surcharge, il faut lui accor·der une IJremière chan~e. 
Cocked !lat est de toutes les arri vé~s et serait son concurrent le 
pl~s sé rieux. S1 Sapph1re sort sa forme de l'hiver dernier, elle au­
lait une p1enuère chance. Balalai ka a suivi Sirdar à sa dernière sor­
tie. SI elle court sa chance est entière. 

TERRAIN AGRICOLE 
~BANGES 

Londres, le 14 aoftt 1941 
1 

New- York dollars à la Lst. 
P<J ris francs -. · 
i\nos terd&m florins -. 
Jll'I' IJn marks :. 
Berne francs -. 
Congo Belge francs -. 
~ladrid pesetas -. 
Prague kr. -. 
Home lire :. 
Atheucs drachmes -. 
.I HJH> n yen -. 
Indes rotipies -. 
~~ >~ I II'eal sur Londres dallars :. 
.1\t·w York sur L'6ndres doll. :. 

:> sur 'Montreal doll. ~ 
-. comptant 

METAUX PRECIEUX 

Or: dirhem (3 grs. l2) fixé par Je 
~u1 p}ace: 1 dirhem d'or 24 crts. 
1 avre égyptienne P.T. 296.-

1 livre sterlinP -. 2\16.-
1 !':apoléon-or ., 215.-
t livre turque ~ 240.~ 

Ach. 

4.02 1/2 
in coté 
incoté 
in coté 
17.30 

176 1/2 

in coté 
' incoté 
in coté 
in coté 
1;5 15/16 sh. 

1QO dollars 

Alexandrie, 

le ,gouvernement 

Venq. ' 

4.03 1/2 officiel 
incoté · 
in coté 
in coté 

17.40 officiel 
176 3/4 coulisse 

4U.;Jtl ol'flctel 
in coté 
incoté 
in coté 
in coté 

1/6 coulisse 
4:54 

4.U3 1/2 
88 7/8 

nominal 

P.T. 78.-
., 106.-

Argent: le kilogr. pur -. 550.-
Plaline: le kilogr. -. 47.000.-
Nitrate d,'argent: le kilogr. -. 470 •• 

ALEXANDRE Jer DE RUSSIE 
PARTENAIRE DE NAPOLÉON 

Prière rectifier: La donation de 
100r matelas ct oreillers que nous 
avions mcnlionnée comme venant de 
la part de M. O. J, Finney, nous 
vient mo1lié de ~1. Finn< y et moillé 
de I'Alexandria Commercial Co. dont 
il est le Président. 

Comité de la Jeunesse 
Donation err espèce: Eng11sh Girls' 

College: L.E. 15. 1!2U m; ms. 

SUR NOS ECRANS 
AU mO : «La R.A.F.» vue par 1 

1IU .. 1\lAIU..Jl 01< llUE. 

Depuis lundi passé au «Rio», un 
document d 'un inté1 êl capital, «la 
R.A.l<'.» vue par THE l\1AHCll OF 
TL\11E. Le grand magazine améri­
cain «Life:.> qui a contribué à l'édi­
tion de ce superbe document, a su 
rassembler avec habileté les vues 
les plus suggesli v es montrant la 
naissance, le développement et la 
puissance sans cesse grandissante 
de la R.A.F. Cette dernière a fait 
l'admiration du .monde pendant la 
Bataille de Grande-Bretagne, de­
puis elle n'a cessé d'étonner le 
monde par sa hardiesse et son es­
prit combattit La R.A.F. dont la 
première !ê_che a été de préserver 
la Grande-Bretagne de l'invasion 
nazie, frappe aujourd'hui à son 
tour des coups de plus en plus 

(SUITE DE LA PAGE 3) · tulsk et Eylan sont des batailles in- durs. Ce document vient à son heu-
Le Tza. est inquiet: s'appuyer sur décises. Fri~dland décime son ar- re 

cela et prêcher la guerre sainte méele 14 Jum 1807. Les atgles napo- • 
ou s'enteudre avec Bonaparte et léomenne~ son~. sur le Ntémen, Au même programm~ Ginger 
"' partager le gateau :. ? A plusieurs Alors. c est 1ilslit 1 Tant pts poqr Rogers et Ron,ald Colman se par­
r~prises l'Empereur a dit à rambas- les mécontents 1 Les detu a~tocrates tagent ~es principaux rôles lie 
sade ur russe: «La Vistule est la fron- se promè~ent amicaleme.nt, s embras- «Lucky Partners»~ une .comédie des 
ti ère qui doit limiter mes .Ktats 'et sent, se Jurent une. amltté éterne)le. ·plus réussies.. 
ceux de votre Maitre A nous deux ·Les a.rmées !raterrusent; ;les gardes 
nous pourrons dirige; les destinées crient ,« :Vive l'Empere.ur d'Orient 1 ================ 
de J'Europe ~. Pourquoi ne pas pro. VlVe l EmP,ereur d Occident 1 :. Ale· 
fiLer de ces dispositions pacifiques ? xandre écrit . à sa soeur préférée Ca-_ 
D'autant plus que le Conquérant sur therme: !! D.teu nous a sauvés 1 Au , SO E NONYME 
le Danube, Je chemin de Con.stantino- lieu de sacnftces nous !!Orlons avec . ClET A 
ple est ouvert devant lui. Or Ja ca- une sorte de lustre. Mrus que. direz­

Je désigne : SIRDAR., COCKE 0 HAT, SAP PH IRE. 

C'l:\t)UIE:r.lE l t Jt iR SE 5 heures 25 p.m. 
THE GRA!'ID AN~UAl. ~lANDICAf>- Pour chevauX: arabes ayant gagné 
au motns a courses - PriX L.E. 500- Distance: 2 miles. 

1 Aly el Sherei ......... S. Saab Raheh ............ Fitilis 9 8 
2 'Hudden et ~Janbury ... Wlleatle) A mir el Lebnan !Vi. Cs ill ag !1 7 
3 ~!. C, Papad1mos ...... ... Platon M"gnum .............. ::5Cl'alcb 
4 ~1. Alec. Hmdt ..... , ... Jcn k1ns Nahr el Zarub ... A. Lister ls 13 
f> Ahd. pacha 1\laher ...... S1mon Muuhesh ......... Rodtdti 7 12 
6 Abd. pacha Maher •••••. Simon l\lubl1het .•• Abdu Mustaf11 7 0 
7 Baronne J . Empain ...... Mm·sh Tsmran ............ Harnes 7 10 
8' 111. Am. Sevastopoulo ••. Johny Ü'vudan ............ Garci'l 7 5 
9 lllme A. Pantos ... • •• , .. Gl) ki (.'(.be] Him•Uny'l ...... Scralch 

10 Mme F. ~1atouk ......... Glyki 1\larmo JI , . • •• Manfre'i• 7 0 
Bloudan a gagné cette comse en 1939 eL en 1940. Jamais deux 

sans trois, dit le provei'be. Mais il serait difficile de lui voir une 
chance après ses mauvaises performances récentes. Rabeh n 'a jamais 
abordé 1<~; distance. Amir. el Lebn an est un grand stayer. Il a suivi 
B!oudap 11 y a deux ans et gagna la course lorsque Bloudan fut dis­
qualifie . Mudhesh a gagné l'Alexa ndria Derby sur un mille et demi. 
Sa chance est sérieuse, mais à l'écart de poids, je lui préfère Tarn­
ra~ qui reste sur d'excellentes performances. Nahr el Zahab est à mon 
av1.s le cheval d~ la course. Il a gagné sur un mille trois quarts au 
Carre et app~J-rhent à un entratn ement en pleine forme. A ce poids 
Marmour est possible. 

Je désigne: NAHR EL ZAHAB, TAMRAN, AMIR EL LEBNAN. 

~IXIEME COURSE 6 heures p.m. 
THE ARAB SELLING HANDICAP - Pour chevaux arabes le gagnant à 
être offert pour L.E. 100 - Prix L.E. 80 - Distance: 1 mile. 

1 M. Moussa Shaoul ... ••• Marsh Koreish •.. ·- -· M. Csillag 9 0 
2 M. Harold Bridson ,_.., ••. Marsden Ibn Maanagi _ .,, A. Lister 8 13 
3 M. Edouard Hindi ••• Fergusson Pantalon ,.3 _ - · Fitilis 8 12 
4 M. G. Rafaat .,._, ... •·• .... s. Saab Fantasia - ~ G. Csillag 8 12 
5 Mohamed Sharaoui •.. Macridis Toto ...... - ·- •• , ...... Scratch 
ô M. Maurice Kibrit .. . Fergusson Shems el Dine ... Rochetti 8 6 
7 Mohd. bey Sultan •••••• Johny Abu Dorra -·· ,_.. - Garcia 8 0 
8 Riad Armanios ••• ..,. El Gawly Bedr _ !L•':i! i:i:i _ Jt:O• Eames ,7, 10 
9 M. C. Panayis ••• ...,. ••• Panayis Suez ••• , ... _ JUliE• .: Turtle 7 8 

10 Hussein Ortogrol •••••• G. Hassan Mashaan II _ - · ·- ... X .7. ;4 
11 Fozan el Sabek ...... . .. Sabek Yaslam ... - -· ,..., Manfredi 7 0 

. Bed~ reste sur de bonnes courses dans dès lots similaires. · II 
dmt avmr une· excellente . chance. Shems el Din est un spécialiste 
des sel!ers. Abu Dorra a b1en couru la semaine dernière sur une dis­
tance plus longue. F antasia a gagné un seller récemment et Khoreisb 
reste sur quelques bonnes courses. Ibn Maanagi a récemment rem­
porté une course de vente. Mais il est irrégulier. 

Je désigne: ;BEDR, ABU DORRA, SHEMS EL DIN. 
pl tale tur4ue ne doit jamais tomber voas de c.es événements ? Mm, pas- DES PRESSES LIBRES 
eutrc des mains autres que celles des s,er mes Journles avec Bonaparta ? SEPTIEME COU ~E 6 heures '35 p.m. 
potentats russes. Que faire .? Quelle Etre des he':ll'es ent.ièr~s en tête à EGYPTIENNES THE IMANFALUT HANDICAP - Pour poneys arabes de 2me classe _ 
a tL! tude prendre. · tête. avec lill 3 . Cela .tient du rêve Prix L.E. 150 - Distance 6 furlongs 

Napoléon se charge de lui répon- vratment 1 >. • 1 Saab Saleh .... ··: ......... S. s.aa.b Ibn Nigeris , •• -. • .. Fitilis 9 0 
dre: les Prussiens manifestant une Mats à son retour, ·nouvelle tmpo- o, Rue 'Chérif Paclia 2 Mohd. Sharaom ... •·• Macrtdis Toto ..• •··· _ ••• w. Lister 8 10 
certaine turbulence patriotique, ti pularité: Jamais la Sainte Rl:lssie n'a 1 Siège Social :l Sir Robert ~· Rolo •.• m crth eris Zarif ..... ~ _ ~ .. G. Csillag 8 8 
dcluit < l'invincible armée çlu Grand été avilte à ce point 1 Les ,stans mé- . A18ll:andrle 4 Simon TosdJlan ..• •-·" ••• Simon Matarawi ·- -· ~· Sharpe 8 6 
Frédéric ,. à léna. Nouvel appel à A- me le blàmeat hautement. ' Le s~lon --
lexaJJdre qui ne peut jamais résister de sa mère est devenu• un' centre d op, 5 Mme Abboud pacha ...... Simon Rayik ··• ii:• ~ ••• Sharpe 8 5 
·dova11 t un rôle chevaleresque. Napo- position., Les méco~le.n~s , ~e raillent, ·Eta~~~s~~e~!r d~~~~'i::,SD8 6 M. Michel Doumar .•• G. Nassar Hamadi ••• >:.-·· ... ....... Scratch 
léon l'a appelé c.ie Talma du Nord,., .. al'!tour delle. 9n dir&t qu ,une . rév~ . Rue des Chounahs 7 Shucri bey Wissa , ., ... Platon Hareef ••• ~ Abu Mustafa 7 13 
Malgré les exhortations de la tzarine lult~n du Palats se }rame contre lU1.1 8 Lad<y Miles Lampson ...... 1\farsh Dick ... . ,,., _, ...... Turtle 7 8 
douai rière Marie-Jèeodorowna e' cel- Lon chuchote qu il ne S!Ut nt fatre 9 B J E · M 1 Zig B 7 6 ' • · f · 1 L' La' ~ ~ ê .,, aron . mpam ... ... ars 1 ano ... ... ... ... ames 
les de ses conseillers, ti se porte au la paix ru. &re a ~erre. on ap- Soch't" est pr te"' rece- Hareef a suivi El Mal!'d sur 7 furlongs récemment devant Zarif 
secours des souverains chassés de pelle la Pa1x de Tilsttt "une excécra- :voir · de nouveaux clients ~ 
Berlin: Frédéric-Guillaume et la Rei- ble trahison :.. L'on se rappelle.: à exportateurs, el~e leur offre qui avait eu une course mal heure use. Zarif aurait une chance de pre-
ne Louise ont dO. se réfugier à Me- tout prepos la fin de Paul Ier.. . . toutes facilités pour leur tra- mier plan ici. Mais le cheval de 1 a course serait le rapide Rayik qui 
meL L'Eta t Prussien n'existe plus. Comment ·Al~andre garderait-Il sa :vaU de farfara, pressage ma· a remporté trois courses de file a va nt de mal courir dans la course 

Avec 120.000 hommes et 486 canons sérénité d'esp.rit dans ces condi- gas!nage et ~xpéditioA de co· gouvernementale. Matarawi et namadi opourraient tous deux sur-
il commence une campagne d'hiver à Lions ~ ton, · .· prendre. 
lravers les brumes .nol.onaisea. .. ~u . __ JA:SDh'r..eï . ~Ganou& - · Je désigne: RAYIK, ZARlF, H AREF:T<' 

' J • t'•."! 4·'~1 ::.~·-i·,·.:: ·- . · ,;i j"~~ j !~ .~ -·-~· ···f·>"; '; j':;~·~·-l:~•:: ::.:·,J,• - · . · ~: ·~ ; ;-:;-•::' ;';';- :;;. · -;:;;'f'· ~ ;:i., · r :.: .. ·( ;; · .>-';:· ,,,,;;' ,, \·:; ,. -;·,,·:.·./·. ·,: . . r •• 

Il ~?ade~ feddans a) sakia ~rès vil· 

Actuellem ent loués ~ LE. 10 le 
feddan. Impôts L.E. 1,600. 

BEHERA. - P1ès Te \'fikieh, 126 
feddans en une parcelle. 

GHARBIEH_ - Em;rons Tantah,110 

re, tC maisonnettes pour locatai­
res tt-rrains, ma chines l.lahari et ON DEMANDE 
fedd·ans en une seule parcelle a-1 1 
vec ezba et habihttion propriétai-

arlésienne. L.E. 13[> le fcddan. '-------------....; 

GHARBJEH. - Environs Kafr el Za­
yat - 183 feddans en 3 parcelles. 

'1) 158 feddans a) tzba de 15 mai­
sonnettes et une villa de pro­
priétaire , b) Bahr. 

2) 12 feddans a) sakia près vil­
lage. 

Parcelle de 100 feddans environ , 
terrain calcaire, sur Canal Nuba­
rieh, Béhéra. 
Diverses. parcelles de 10, 20 fed­

dans et au dessus: 
1.) dans la Béhéra. - 2.) au Ca­

nal Mahmoudieh, - 3.) entre Alex. 
et Kafr el Dawar. - 4.) entre Alex. 
et Rosette. 

lllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllf Il !lllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll 1111111111111\ 

Loteries Réunies des PETITES ANNONCES 
Sociétés de Bienfaisance 1 

Musulmanes ABRI ACIER à venüre un abri en 
acier pouvant abri ter 10 personnes. 

Tirage du Meroredi 13 .A.oat 19-jL Fabrication anglaise. Prix L.E. 50. 
S'adresser à «M. L. Franco et Colll­
pany:. Tél.: No. 2-~292, B.P. 1344, A­
lexandrie. - 13, 14, 15-

Le numéro 9704 gagne P.T. 20000. 
Le numéro 68151 gagne P.T. 1000. 
Le numéro 30437 gagne P.T. 500. 
Les numéros suivants gagnent cha· 69 ON DEMANDE des i·eunes filles 

cun P.T. 300. connaissant le français et sachant 
26182 27457 37449 35089 1 parler l'arabe, pour fonction de 

Les numéros suivants gagnent cha- surveillantes d'Atelier. Se présente•· 
cun P.T. 200. à la Fabnque Holla ndo-EI!'yptiennc 

49518 54919 79657 81119 cMoga» 409, rue du Canal Mu!J-
Les numéros suivants gagnent cha- moudieh. Hadra. 

cun 3~iT. !~o li02 1645 24l53 2952 77 A V:ENDRE auto llmou_sine, Ope! 
3167 3294 3392 3964 4072 .oa3 Adnural ~lodèle 1~39 - 2;) CV - en 
4201 4218 45ll2 5002 5796 5918 bon état de fonctionnement, ta:< es 
6039 6231 6764 7517 7674 8661 et. assurance~ payées jusqu'à Fé-
9089 9123 9886 11163 11553 11978 vrter 1942. S adresser à F.O.B- 71 , 

12187 12233 12484 12851 13089 14294 Alexandne. 
14312 14813 15667 15667 15676 16448 78 LES HOTELS en Haute Egyptc 
16739 16833 17425 18043 18452 18463 dem, p. !. saison il'hiver: Chet de 
19826 19846 19865 21300 21778 23408 recpt.sous direct.; Comptable ex-
24234 24601 25231 25995 26378 27081 pert belle écriture, l\laître d'hotet. 
27531 27557 21617 27942 28569 28582 Chef d. cuis. prero. force, lingère, 
28l585 28869 30421 30698 30837 31018 ainsi que tout autre personnel d'Hô-
31071 31072 31557 31982 32723 32765 tel. Off. av. phot. récente, nation- â-
33195 33280 33420 33477 33549 34097 ge, langues, copies certificats, A-
84463 34663 34.824 35545 357M 36288 jout. envel.-réponse affranchi av. a-
36282 36657 36905 37172 38142 39883 dresse, PFADT Hôtel Continental 
39369 39477 89609 40106 40823 41208 Cairo. 
41827 42042 43247 43457 43473 44593 _ 97 ON DEMA~E, chef cu1sm1cr 
44865 46421 46562 47126 47724 47726 pour Hôtel avec G)ientèle d'environ 
48100 48459 48816 48823 49033 49053 300 personnes. Doit connaître bien 
490M 49074 49137 49185 49312 49868 la cuisine Anglaise. Egalement on 
50098 50610 50883 51610 51695 52011 demande chef du pei'SOnnel , cxpé-
52078 5226~ 52305 52423 52781 53959 rimenté, pour même hôtel, connais-
M373 54783 55058 56237 56253 56397 sant bien J'Anglais si non, s'abste-
1!6793 57105 57276 57308 57716 57'i19 nir. Ecrire sous cChef», Egyptian 
58078 1!8622 58818 59022 59437 59512 Gazet te Alexanilria. 
60070 60169 60497 60856 60916 61639 ' ' 
61651 61690 61925 62291 62883 62510 81 ON D~MANDE, PO?r Port- aHl, 
62746 63300 63353 63358 63371 ss6og des aJ?Stcurs et rude- a]uste_urs 
64085 6424'i' 64086 65111 55214 65590 électnctens. Les of!rcs devron t e tr{) 
65616 66047 66441 67548 67879 67885 adressées ,_ par écnt, à: Fore man 
68209 63409 68694 69453 69873 69896 c/o Electrt~al Bmnch, Navy Hou-
69986 70334 71108 72032 72065 72856 se, Port-Smd. 
72361 73914 74122 14-526 745?o 75433 ~ON DEMANDE rersonne ayant tJ:n-
76054 76620 77271 77341 78091 78887 vaillé dans Mess d'Officiers coÎJ-
78932 18965 79664 79834 80198 80213 naissant J'an!!lais. Ecrire «\l Œss 
80273 80329 81229 8147' d'Officiel'S! B.P. 624. Alexandri.e,:r. 
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LA GUERRE 
1
·GERMANO-RUSSE 

• , d l'A - Je corps expeditionnaire fàscis-1 si sobres et si précis durant les au-C ommunrques e xe te selon Home continue à réaliser tres campagnes européennes, 50 Dl 
Le communiqué de Berlin décla- d~ ma"nifiques' progrés. Une radio- rédigés avec une emphase qui n'est 

re: diffusi~n italienne destinée pour la certainement pas l'oeuvre de mih-
En Ukraine, dans leurs pom·su1tes consommation intérieure seulement !aires mais de politiciens. Peut-être 

incessantes des Rus~es, les troupes declare que les colonnes motori5ées est-ce I{itlrr lui-même qui écrit. 
!]Crmano-1·oumawes sont parvenz~es italiennes ont pénétré cau coeur des C'est la troisième phase qu.i semble 
à atteindre la côte de kt. mer N01re, tonitoires soviétiques, et exécutent commencée. .Goebbels, quoH)Ue _re-
entre Odessa et l'estuaire du Bu9. de 'trés brillantes manoeuvres~. marquant clairement que la natiOn 
Sur le reste du front, les opérations allemande commence à 5e méfier, 
se déroulent conformémCilt au plan. Communiqués n donné cependant des ordres pré-* * * cis de maintenir mnlgré tout un ton 

Radio-Rome annonce: . soviétiques optimisme; Mais ceci n'est pas du 
Hitler a transféré son quartzer-9é- • tout facile. 

nérat en Ukraine. Un communiqué annonce: 
La présence du chef allemand sur Ces derniers jours, quatre cvedet- Le sabotage contre 

les Nazis 

LES FRANÇAIS 
CONTRE DARLAN 

La police tire sur la foule 
à Paris 

Londres, le 14. - (AFl). - Les 
journaux du soir, citant dea messages 
::l 'àgences, ont annoncé qu'au cours de 
démonstrations qui se sont déroulées 
s. paris, la police o. tiré sur la foule. 

On annonce de source sûre que le 
remaniement ministériel en France 
et le discours du maréchal Pétain sont 
de no.ture à provoquer des répercus­
sions énormes non seulement en Amé· 
rique du Nord mals en France où J'on 
entrevoit une véritable rébeilion con­
tre Je gouvernement de Vichy. 

cc front est probablement le prélu- tes rapides, allemandes et plusieurs 
de d'une importante nouvelle qui transports ont été coulés dans la 
sera annoncée relalivemez1t à cette Baltique. d' j 1 Ill t 
bataille. * * * Le$ employés de la gare de Rings- Grand succès un ourna gau s e 

* * * Texte du communiqué soviétique dacka, au .snd de Goeteborg, ont dé- en France 
Un co~muniqué roumain annon- couvert avant-lùer un commence- zurich, Je 14. - (AFI). - Le jour-

~ decematin: d' d · d · tl dl ce de nouveaux succès en Ukraine. Dans la nuit du 14 aotll, nos trou- ment d'incen Ie ans un tram e ual cTagwacht>, decrlvan es con -* * * es ont livré de furieu_-c combats à mar<:hnndises de 40 wagons. L'in- tions de vie en France non occupée, 
Un communiqué finlandais an- f.ennemi le long de toul le front, de- cend1e f\It découvert à temps, a~tre- déclare: 

nonce: . 1 8 ,_ he . squ'à la mer ment une catastrophe sera it arrrvée Un journal g&uliste eLa llbéra-
se Ont t!tt! abattus Pllls a mer ounc JU 'd t' à )' · 1 · d K lb t 1 1 ti e'dt'te' :n avzons rus s N . D 1 d'rection sud nos 1 en Ique exp OSIOn e ry o t lon, se rouve en c rcu a on: 

hier en Finlande. orre. ans a 1 · ' Ki du 19 juillet. Les mo,·eux des wa- à 16.000 exemplaires Il est lu par pius 
La ville de Helsinki a subi hier un troupes'ont évacué les V!lles de - goos aiièmands attaclÎés au convoi de 300.000 personnes. 

rovograd et de Pervoma1sk. 1 ff · t U t 
raid aérien. Notre aviation, en collaboration c ~.au a1e_n . n . commence_men 

Les troupes finlandaises, poursui- l t e d te re a continut! d mcendie fut . rnp1dement étemt. 
vant leur avance à l'est el au nord- avec es roup s 6 r ' Le communiqué au sujet de cet 

tt . t 1 · à porter des coups aux troupes en- . d · 'à 1 é é 
est du lac Ladoga, ont a em es rz- nemies et elle 0 détruit des avions acc1 ent stgnale qu , a gare pr c -
ues de ce lac. dans les aérodromes ennttmis. Le t:1 dente de Vab~rg, d aut_res wagons 

Où les Italiens se glorifient avant ar.ût, 74 avions allemands ont été a- allemands qm _ _ contenai~nt égale-
même d'être arrivés au front ballas ou cours de combats aériens ment des mt~n.tli.ons, ~vment été dé-

cA ,·a nt couvert ses annières et détruits s11r les aérodromes. Nous ta~hés du ham· lents moyeux é-
• avons perdzz 27 appa--"zïs. Dans zo !aient dangereuscm_ent chauffés_. de "loire• dans la croisade con- '~ L 1 t d é t t 

tre J7t Russie _ quelques jou·rs avant mer Baltique, un de nos vaisseaux a. P upar es JOUrnaux . Vl en 
1 f 0 lé Sous-marin allemand. de discut.cr les causes possibles de 

même qu'il n'atteigne e ront russe a c 11 un cet acctdent, sauf le cStockholms 

Sentiment d'inquiétude croissant 
en Afrique du Nurd 

Lisbonne, le 14. - (A.I.A.). - Avec 
lea centaines de tourlstes allemands, 
qui trouvent en Afrique du Nord 
contrôlée par la Commission d'Armis­
tice, l'anxiété croît quant à. J'attitude 
de Vichy. 

Un attaché 
commercial 

des Indes en Iran 
Simla, le 14. - Le représentant cam• 

marcial, récemment nommé en !raD 
par Je gouvernement Ae l'Inde, eat 
parti aujourd'hui par voie de terre via 
.Querra pour prendre possession de 
son poste. son départ est consldér• 
comme rune preuve de confiance d&n1 
la situation en Iran, où les récent• 
développements n'ont pas diminu6 
l'Intérêt concernant sa mission, 

Le commissaire commercial de l'ln• 
de à Mombasa (Kenya) a été choisi 
pour cette mission. Il passera deu-. 
n1ois en Iran, afin d'étudier le mar­
ché iranien en vue de l'écoulement dea 
produita Indiens, 

M. PURVIS VICTIME 
i:rurq ACCIDENT 

D•AVIATION 
Montréal, le 15 (R.). -Le oomman• 

dement du transport de la R.A.F. an· 
nonce: 

M. Purvis, Directeur-Général de la 
Commission d'achats britannique aux 
Blats-Unis, a été tué dans un accident 
d'avion dans le Royaume-Uni. 

Une déclaration faite ici ajm~te: 

L'accident a fait d'autres victimes. 

Tidningen~ dont l'impartialité est 
connu, et qui fournit certains dé-

LA SITUATION MILITAIRE !ails: la garde des wagons de muni-
tions allemands a été renforcée de. 

t ·n f' oises Une !iqtlida- puis la catastrophe de Krylbo. En 
~a rom ~s .. mn · . . outre, l'examen des moyeux a mon· 
li?n déftmtive apparait donc lom- tré qu'ils n'étaient pas vides d'huile. 

Les colonies européennes à. Casa­
blanca, Rabat, Meknes, Fez et Mara· 
kech, se montrent en faveur des Fran­
çais Libres, et le général Nogues, Ré· 
aident Général, bien qu'inquiet, hésite 
t· prendre ~o.ne décision. 

Vichy n'ose pas mtervenir en ce 
moment car le Sultan Sidi Mohamed 
partage l'avis du générai Nog.,le& et lls 
sont tous deux en désaccord avec 
Darlan. 

Les usines d'avions et de munitions travaillent à plein rendement à Vic· 
toria (Australie). Elles sont d'une importance vitale dans l'effort de 
guerrjl fourni par le Commonwealth des nations britanniques. Voici, sur 
notre cliché, un ouvrier d'une usine d'aviation vérifiant, à la loupe, une 

L'appareiL, qui était ef{ecté au service 
tr.ans-atlantique, rentrait en A ngleter­
re. " Tous les autres passagers fai· 
saient partie du commandement du 
transport. Leurs noms et ceux des 
membres de l'équipage seront publiés 
aussit6t que· possible n. 

'Le maréchal Boudienny 
a su éviter le piège 

en Ukraine 

une valve de moteur d'avion. · 

taLee; milieux finlandais reviennent La qualité d 'huile é_tait-elle mat~vai-
t · ·les den . mêmes ques- se? se demande natvement le JOUr-ouJours sur x na! 
ti ons· quand I'Esthonie sera-t-elle · . . . 

· · ? Q d l'isolement des Une certame nervosité sera évz-
Le correspondant à Stockholm du conquzse uan . demment suscitée par les dangers 

LA GUERRE 
DANS LE DESERT LA RENCONTRE DE L' ATLANJIQUE 

«Daily Telegraph:o ra.pporte: . ~~~~f~~n~~ss;:ra~f-?1s ;~~o::;!io?nCe~ ~Je peu_vent causer les transpo~ts 
Le maréchal Boud.t~nny a ?Il tzre: ies, cette seconde question intéresse d explosifs dans les wagons qm ns­

ses forces d'un pre!Je nabz et I_l rinci alement les Finlandais, peur quent de . prendre feu dans les ga­
Zes a regroupées en ordr~ sur la ll- les ueh une solution de ce problè- res. suédo1ses. Drs questions se sont 
gne à l'est de Umam où zl contznae meq serait une demi-victoire. déJà fréqu~n:ment soulevées à pro­
de résister. Cependant, le fait que ces ques- pos des dtfftct~l~és_ causées par les 

Le croiseur cJean Bart~ a à plus 
do trois reprises reprises, tenté de quit­
ter casablanca pour se joindre aux 
Français Libres, mals il a été chaque 
fols arrêté, 

Les Allemands essayent de monter 
les Arabes contre les Français, mais 
Ja récente cession de l'Indochine au 
Japon a créé un grand mol.vPment de 
Japon a créé un grand mouvement de 
résistance. 

Bar dia, De rna et Tripo1i Comment s·orgcijilsà' la -r~ncontre.- Ceux 

Au cours des derniers jours les lions se posent indiquent qu'elles transports mih!eJ~e'S ~llemands. 
'Allemands ont perdu plus d~ ne sont pas près d'une solution. Pour. montre1; co~nbzen couteux sont 
10 oOO hommes dans la bataille au- les ~1sques d accz?ents _du ,llen~e de 
to~r de Umam. Dix divisions rus· ... .et sont déçus par l'aide nazie celtu de I<~yblo, Il su~ftt d mchquer 
ses d'élite de la réserve ont été Aussi , écrit le correspondnnt du qne 55 matsons envtronnantes f~-
Zancées pour renforcer la défense cTimes:o à Stockholm, le désap poin- rent endom~agées .et devront .subzr 
de kt. saillie du as Dnieper. tement ressenti à l'égard de l'aide deRs répalra!Ioàns. t 

l · • 11 d é nd d plus en J>lus appe ons ce propos commen 
[,e maréchal Boudiennu a azss~ a em~n e se r pa . e . . durant la dernière guerre, les Al-

100 OOo hommes po11r défendre 0· parmz les sol.dats fmlandats et 1 °.~ o- lemands dirigeaient en Suisse leurs 
· L · t' d'Odessa des voque une depression du mora ues . dessa. e mmn ren. . . . wagons sans les graisser, espérant 

forces russes constrtue une entra- Civils. . 1 f 1 d . obtenir l'huile gratis 

Mort de Paul Sabatier 
Vichy, \e 15 (A.F.l.) - Paul Sabàr 

tier, doyen de la Faculté de Science 
de Toulouse, est Meédé à Toulouse 
à l'ge de 1!7 ans. Chimiste de grand 
renom, et prix Nobel de 1912, il é­
tait membre de l'Académie des 
Sciences. ve pour l'avance allemande en Au SUJet d~ ~ presse 10 an atse, · 

Crimée de m ême que celle de TO- la presse _suedozse annonce que la =============================== 
b .0 k ' fre 1'né l'offensive alleman- censure ftnlandatse augmente cie 

1 11 a • 'd L · d 'è d · de contre l'Egypte,.. Autour d Odes- rat eur. . a sematne erm _re. eux 
sa les Russes ont construit des for- grands JOllmau.x de Helstn_kl ont 
ti{ications capables de tenir co_nlr_e p_aru sans ~dttonaux ll parait pos­
les plus grosses forces. La supénon· s1ble de v~tr dans ,ce genre de me­
té navale des soviets en Mer NO_Ire sures le resultat dune pressiOn al­
assure le ravitaillement de la v1lle lemande. 

ar le ort La ~svenska Pressens:. de Stock-
p p · . at e ho !zn écrit: cCette aggravation de la 

Au nord de K1ev, une des qu ~~ censure signifie C)1.Ie l'esprit démo-

LA POLITIQUE DE LA TURQUIE 
NETTEMENT PRO- BRITANNIQUE 

armées gu mdtéchal von AndsJe cralique est lent à mourir en Fin-
est définilivement cQnte;ut8.' -lW~ les lande•. . • • • . 

-~ Russes El IJ -en ~t de ll'.Wil.e . pour la Ankara ne Se fait aUCUne illtlsionm..:....l....ipacte· 
menace sur K1ev. L s v l' tomn I""'Te' 

La er[idie des déclaarlions alle- a COUr e a ec au e 1 

manies suivant lesquelles _les Russes n'a pas encore été gagnée germanO • tUrC 
seraient en trulli de se retzrer en dé-

essuient un violent 

bombardement 
Le Caire, le 14. - (R.}. - On an­

nonçait aujourd'hui du quartier géné· 
rat de ta R.A.F. en Moyen-Orient:: 

Des bomba•·diars de la R.A.F. ont 
attaqué Bardia pendant let nuit du lf 
au 13 aotlt. Des coups directs furent 
enregistrés sur les batlments d.e la 
douane et des atel-Iers. Des <Wions de 
chasse ennemis furent rem.arqués 1nai..s 
ne purent nous ·h&tercepter. 

Des bombes turent également lllr­
ohées sur Derna. Au cours de la mt!­
me nuit, des bombardiers !ours atta­
<Juerent des objectifs m.Utaires d Tri­
TJOli, La statton de chemins de ter fut 
détruite et u•• nombre d'-lncendtes a éte 
allumé dans d'autres objectifs. Un 
trcuu.;port motorisé sur la route ootiè­
re dB Bengazt a été •nitrai/M. 

Des appareils de l 'anne aérieu-ne :de 
lQ. manne ù#,)il~·-t ,dea .,Pom~11tUT 
tes aérodromes r{-6 Catalil•a et de 
G herbim et mitralllèrent des appa­
reils dtssémmés. 

Un Cant z. 506 a été descendu par sordre est prouvée par le {ait que par l'Allemagne 
les correspondants neut,·es à Ber/Zn 
ont été, autorisés à annoncer que leS 
Russes se retirent en bon 01dre. 

L 14 (N E B A F I t A I A ) · d des Hurricanes etu. large de la .Sicile e" e . •. ., . · .. e · . . . . - Turqme e renforcer ses liens d'al-
Le commentateur mqitail'e du Passant en revue la stlualion polili· liance avec l'Iron, pour ré~ister sui- date du 10 aoùt. 

«Sociai-D cmok~·a t cn> indJque: quo de la Turquie, M. Arthur Merlon, disant aux " visées anglo-sovtéttques Nos appareils sont rentrés indemnes 
Les Allemands sont lo1n d'avoir correspondant du" !Jatly Teleg1'aph u sur l'Iran "· La propagande de l'Axe àe ces opé>·attons Les Finlandais gagné la course avec l'automne. écrit: fil d'autre patl de Lrè~ grands efforts · 
Même si la résistance s9viétique il ellt été intéressant de suivre le pour créer en Turquie une psychose 1 Les opérations de terre n'arrivent pas 

à se dépétrer dans le nord 
faiblit, ce qui n'est pas assuré, les processus mental par lequel les de guerre, e~comptunt que les Turcs Le Caue, le H. - Communiqué de 
lignes de communzcations russes ne Turcs semblent avoi1· passé lavant commettraient l'tm prudence de lier .

1 

guerre: 
pourront pas (! re rapidement réla- d'avoir déczdé de signer le pacte de indirectement leur sot'l à celui du 

li parait difficile, même pour ]es blies • . 4ucun chemin de fer n'est in- non-agression avec l'Allemugne. Il ~ei.:h. L'~xe espéra notamment que l Libye: Pas de changement dans la 
correspondants su_édois se trouvant tact même si les réporatrons sont e{- 1 est parfaitement clair qu'ils ne le.fi- 1 affa tre d lran auru1t fourm un pré- 81tuatton. 
en Finlande d'avotr une td ée prect- frctuée.~. le matériel roulant man- rent aucunement uvee l'intention de texte commocle pour J'exécutwu de! 
se des combats qui se déroulent que ... Le.~ lourds camions allemands porter atteinte à L'alliance britanni- ses manoeuvres. ;::;;============-
dans les rénions de Kexholm ct de qui roulent en première vitesse dé- que, car, quand les tlllemands de- La déclarut1on commune anglo-rus- L R F SUR 
Sortavala "en Carélie du sud. l1 pensent beaucoup d'es.~ence, le~ mandèrent aux Turcs de renoncer à se donna une réplique opportune el A • A. • 
n'est tou{ours question, du côté al- routes sont des fondrières ou même leur alliance uvee l'Anglele1'Te, les pérempl01re à ces intrtgues. 
lemand, que d'•i~oler> lrs d~tacl••l· lllCXIstanles. Il faudrait en outre Turcs refusèrent catégvnquement. Le De son côté. le" Hal.Joker "• quoi!- LES BASES DU NORD 
menis russes, et de les canntloll!!r» qne les terrains délJ·empés puissent pacte {ut finalement signé après que dien paraissant à Tel-Aviv, déclare 1 . 
un à 1111 • {Jne attaqùe en force ve:s sécher: or des indicatiom sérieuses les AUemm1ds eure nt dit à la Turquie tenir d'un dtplomale balkanique qui 
hexhohn et Sorlavala v;endr<t peut- si_qnolent que les marais ont peu del que t'atuance britannique et la ré· a quitté tout récemment Ankar·a que 1 DE LA FRANCE 
être. rnais jusqu'ic' peu tl 'i:l<iit'a - chan('('s de sécher. ception du matériel de guerre anglais les Allen1unds se soul efforcés en varn 
lions permettent de croire qu 'elle Partout on voit des ruines {uman- ainst que, la continuation du commer- d'ol.Jtenir une intervention du gou-
s:~1t prochaine les et des coups de {eu sont llrés, ce avec l Angleten·e pourrazent contt- vememenl turc à Téhéran afin d'y 

Les troupe:~ ru· ,p, r.c.nt e tcor~ sur les Allemands. Des masses de sa· nuer. faire. prévaloir le point de vue de 
trop nombreuses, el les re~forts eh oteurs fanatiques continuent à o- Pour les Al!emands, ce pacte de- Berlm au SUJet du personnel alle-
matériel et hommes semblent tou- 1 péz·er derriere les lignes allemandes. vatt factllter l attaque sur l_a Husste mand réstdant dans ce pays. 
jours leur parvenir. cLorsque tJ La conclusion du même commen- en dégageant leur flanc drozt de tou- Selon cette m~me source, · l'ambas-

14 appareils ennemis 
abattm.t 

è t t à 1 é éd t d t Londres, le 15 (R.) . - Un commu-b r11111e elu S<Jir d e~cend l'activité re· taire est siqni{icalive: du c61é alle· te menace, rarson pour l11quel/e tls 1 sade a.llemande d'Ankara dispo~erait 
prend sur le front. Le terrain c5t rn and on s'évite plus de regar.der pass. ren ou re eurs pr c en es e l'OIS a~tons pour l'expédition du niniqué du ~linislè re de l'Air annon-
favorable aux Husscs:o. les diffil'ultés en fa ce. La guerre candttr?ns. courTter dtplomahque, qui feraient ce: 

Aussi les Finlandais aitendcnt- con tre la Russie doit finir d'une ma. Les Tut·cs réfléchirent longtemps quoltdtennemenlla navette Ankara et 
ils avec' impatience le neltovage rte mere ou d'une autre, latssant aux avant_ de S1gne1·. Ils ne s~ f,lrent au- Berlm vta la Grèce el la. Bulgarie. Des bombardiers Blenheim, escor-
l'Esthou ie, que les Allemands annon Allemands assez d'hommes pour cune tlluswn. sur la vateu7 d_un pacte . . tés pa . des appareils de chasse ont 

qui y prirent part ou en furent tenus au 

courant. - 'Les sujets discutés 
Le 15. - (R. et B.O.P.). - Quand 

M. Roosevelt proposa une rencontre 
en mer à M. Churchill, Je Premier MI­
nistre saisit avec empressement l'oc­
casion d'un contact personnel, sans se 
laisser arrêter par les risques inhé­
rents au fait d'éloigner de ce pays tant 
d'hommes occupant des postes impor· 
tants dont les services assurent la 
conduite de la guerre. 

Les Dominions ·n•ont pas été officiel­
lement représentés à la conférence, 
comme l'indiquent les termes du com­
mun'iqué. M. Churchiii y est décrit 
comme représentant le gouvernement 
du Royaume-Un!. 

ricaine, elle prouve au monde que la. 
destruction du nazisme et des nazis 
est certaine; quelque dure et longue 
que sera la guerre. 

Le MANCHESTER GUARDIAN: 
La déclaration montre que les diri· 

geants des Démocraltes reconnaissent 
qu1 les Démocraties ne doivent pas ré­
péter les fautes de la dernière paix 
quand l'alliance entre la France, la 
Grande-Bretagne et les Etats-Unis 
s'affaiblit et que les nations les plus 
puissantes eurent pris trop à la lé­
gère leurs devoirs de gardiennes de 
J'ordre et de la paix. 

Le YORKSHIRE POST: 
Ceux qui assistèrent à la réunion La déclaration signifie que le Pré-
La Maison Blanche a révélé que sidenl parlant avec toute J'autorité 

parmi ceux qui ont assisté aux que lui confère son mandat el l'ap­
cotwersations Churchill-Roosevelt se pui dominant de l'opimon américaine, 
trouvaient: - - · 1, rest fermement césolu, de concert avec 

Du c6té britannique: l'amiral Sir le Premier.Ministre oe Grande·Breta· 
Dudley Pound, premier lord de la mer gne, à ce que la victoire sott gagnée, 
et le général Sir John Dili, chef de J'é- et les buts réalisés. 
tat-major impérial, Le SCOTS/liAN: 

Du coté américain: le général Goer- Les questions d'ordre pratique 
ge Marshall, chef de l'état-major; l'a- comme celles de savoir comment la. 
mirai Harold Stark, chef des opéra· victoire dmt être remporlée doivent 
tians navales; M. Harry Hopkins, M. avoic été abondamment examinées au 
Averell Harriman et l'amiral Ernest cours des discussions entre M. Chur­
King, commandant de la flotte de l'At- chili et le Président Roosevelt. 
!antique. 

Les sujets discutés 
Bien que, pour des raisons évidez:- DIMANCHE 7 SEPTEMBRE 

tes, on ne pUisse pas donner de de-l ' 
taiis sur les sujets discutés ou les --- • 
résultats de ces discussions, on décla-
re _en général q~e, profit_ant de la JOUR DE PRIERES 
presence d'ofheters superieurs des 

deux pa~, le président et le premier EN ANGLE' TERRE 
n1inistre ont pu passer en revue, d'une 
façon détaiiiée, tous les aspects du 
problème du ravitaiiiement en maté­
riel de guerre comme prévu par la loi 
de prêt et bail, pour tous les pays ré· 
s1stant à l'agression. 

Parmi les principaux aspects de la 
situation mondiale actueiie qui .ont été 
étudiés, se trouvent le développement 

Londres, le 15 (R.). - Le Roi a ex­
primé le désir que dimanche, 7 Sep­
tembre, étant le dimanche venant a­
près le second anniversaire de l'ou­
verture des hostilités, soit observé 
dans tout le pays comme un jour de 
prière·s. 

de la bataiiie de l'Atlantique et la si-j ================ 
tuation en Extrême-Orient. SOUS-PRESSE 

Les gouvernements des Dominions 
ont été tenus informés par leurs .hauts-
conlmissaires à Londres des dévelOP""" 
pements de ces dramatiques conversa­
tions en plein Atlantique ainsi que le 
représentant des Soviets à Londres 
qui a eu plusieurs entrevues avec M. 
Eden durant ces derniers jours. M. 
Maisky a de nouveau rendu visite à. 
M. Eden cet après-midi, 

Londres, le 15. - (R.). - Le Board 
a: Trade a publié un ordre prohibant, 
à partir d'aujourd'hui, 15 août, toutes 
tes exportations à destination du Ja­
pon, y compris la Corée, Formose et 
1~ Mandchourie, excepté en vertu d'un 
permis du Board of Trade, cent pour bientôt. combattre sur d'autres fronts. La Slgné avec l!lllernagne, ma_ts co~me Le pr~blcme iramen 1 attaqué, hie1' après miqi, les docks à 

I.e concspontlanl à Helsinki du Grande-Rretagne derdent de jour ~Il cela ne leur co1ltatt rzen, _PUtsque 1 Al- D'autJ e part les milieux di loma- Boulognd. PltiS tard dans t'après-mi-
«Daoens ~yhtter~ exprillle cepfn- jour plus [orle, aussi l/lller pourrmt lemagnr .ned demand~tt r!fn en échan- tiques d' Ankara relèvent ' ~ne gélente 1 di, des avions de chasse UTitanniques Les commenta"lres 
da nt des doutes sérieux o;ur l'inten- il être tenté de se lancer en déses- ~ _eàn dé u~é e dce {que e~L yrc: avat~7t seri si ble en ce qui concerne l'Iran. ont effectué une incunion au-dessus 
tion des Allemands de lancer de pozr de cause dons une attaque con- d 1 ~\ • e atrei eu . sem éa L'Anglete rre et la Russie précise t de la cOte dans le NO!'d de ta Fran-

Tous les permis d'exportation exis­
tant à ce jour à destination de ces 
pays sont annulés. • *. 

grandes forces pour !iquider :api· tre la Grande-Rretagne. onctqàul. ny auradt aucuntmconv. on ict n'envoyèrent pas d\ultimatu-;,.; ce. cle la preSSe anglaise 
• 1 r , • ét' ,111 r qut men stgner un ocumen qm en- • . . 

dr•ment ~~, oree~ so' t ' ·r~rP t La propagande nazie change de ~on registrait simplement cet état de cha- à Téhéran, mats, aglssant :de con- Dans ces deux opérations, les a- (SUITE DE LA PAGE 1) 
!tcnnent 1 Esthonte. Jls pre. . n ' se• et qui du moment que c'était Les cert, elles attirèrent l'altenlton du vwns de chasse b1·ilanniques rencon- . . 
dit-il laisser le, lct_nys tra,·a,tlle: Voilà pourquoi, peut-être, la pro- Allemand; qui voulaient ce pacte, gouvernement iranien sur le danger tr~rent des appareils de chasse imne- Les mots attez:ttvement chotsts d~ 
]>our eu~. dans 1 e~poll_ que la sllua pagan de germanique semble enr.o- pouvait éloigner de quelques mois un que suscttalt la présence des " touns- 'i mls à qui ils liV1'èrent combat. En la _déclaratiOn ". tmphluent la recon 
Iton des troupes sovtéitques devten· re une fois changer de ton. Dan~ danger que ce document n'excluait tes n Allemands. L'Iran s'est jusqu'ici tout, 14 appareils ennemis furent dé- nmssance du fatt que e danger pour 
dra impossible dans ~e secteur. . des récits parus dans les journaux pourtant pas. Il leur semblait aussi borné à renforcer la surveillance des truits. Cinq appareils ·de chasse bri-jle Commenweallh bntanJ_uque est _le 

Sur 1 alle ~o~d de 1 attaqu?. en. Ol- d'Allemagne, on lt·ouve des déclara- que ce pacte était avantageux du fait putts de pétrole. . 1 tanniques sont manquants. dan~cr pour,les Elats-Ums et la pl o- . 
rectio n de Lcntngmd, les opc•·aouns lions comme cc!r~s-ci de soldal~ re- que leur allié avait manifestement be- • t;ctzon de 1 u~ est 1mposs1h!e sans 
finlandaises se . poursutvent av_ec venus du front rus>e: .Les Hnsses soin d'un répit dans le Moyen-Orient Detente entre Moscou et Ankara ~- 1 autre. Dans 1 afftrmatton solennelle 
leur lenteur . habtluelle en_ C~rélte. se défendent jusqu;nu bout.), «Les pour la réorganisation et lf) renforce: La détente survenue entre ·Moscou Les forces combattantes que la. " destructiOn hoa_ le de la tyc 
Les comm~mtqucs de ll elsmkt par- Allemands rencontrent des difficul- ment de ses positions. ranme naz1~ est le_ prmctpe çommun 

Malte, le 15. - (R.). - Il est offi­
ciellement annoncé: 

Un. appa!'Bil Bn?le?ni, Opérant isolé· 
ment, a survolé Malte dans la nuit d6 
Mercredi, ;etant des bombes ince11diai· 
res qtti n'ont caustt ni à8gdts ni dea 
t.~èthnes. 

* *. Nicosia, le 15. - (R.). - Une ville 
à proximité de la cote sud a été bom­
bardée à deux reprises par des avions 
ennemis-, jeudi. Il y a eu quelques vic­
times et peu de dégâts. lent eux-meme_ s e_ n t_e rmes assez va-l tés énorme-s dues aux nouvelles ma- Comme beaucoup de Turcs me l'ex- e~ Ankara ressort du fait que le mi- de la. pohhque brttanmque el amé-

1, 1 d 1 1 t es mstres des affaires étrangères Sa-
gues. r une • rqut a ton ces l'PUP,,. · 1 ni ères russes de guerrover et qui ne pLiquèrent, ils sont pro-b1·ïtanniques d. 1 t 1" ~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 
50Vtellt]UeS au nord du ·laC ]_,_a d. ll.,.l) ressemblent en rien aux méthodes non simplement. "'arce G!"'ils nous ra JOg OU, accompagné de trois autres aus ra 1ennes -

l 1 " ,. ~ ministres Turcs, a. \liné avant-hier à ma!s sans pus antp <lS pt'cCIS~ons; . de la guerre précédence>. préfèrent aux A/t('mands, ou aux lta- l'Ambassade de J'U.R.S.S. 
_l;n fat!, ces succès \)araJssen. mc· On pense que ce changewent de liens, mais parce qu'ils sont avant Melbourne, le 14. - Il est officielle­

La. note commune anglo-russe à la ment annoncé aujourd'hui à Melbour­
Turquie a été chaleureusement ac- ne: 

dJOcres. ~e s InformatiOns de sour~ ton est dû à de nouvelles instruc- tout pro-turcs. Naturellement, ils ne 
ces plus sures q_ue cell~ de •• ~rst nkt tions de Goebbels. sont pas désireux d'~tre entralnés 
(où la press.e ftnla,:datse resscm'>l.e A ce propos, il parait possible de dans une guerre ni de répéter les ter­
d~ tour en Jour !J 1_a 12resse norve- distinguer trois phases <listinctes ribles expériences de Ltmrs voisins. 
g!ennc ou dano1se) lnd(que~t r:u.~ la dans la façon dont la propagande Ils feraient tout ce qui est en leur 
stluatton des Russes est lom d et re allemande a présenté la campagne pouvoir pour éviter ·cela, pourvu que 
dé,sespérée_ au no.rd du lac Ladoga russe: ce soit compatible avec la sauvegarde 
qu rl~ ~onl1nuept a recevotr des ap- 1) Les Russes sont battus sur tous de leur honneur national et de leur 
provisronnemeh!s et des renforts. t>t les fronts. La guerre sera terminée dignité. Mais, en mame temps, te peu­
qu'ils tiennent en respect les fortes en qu elq ues semaines. - Tel fut Je pte turc satt bien, pour se L'~tre vu 

ton jusqu'à la suspension de la pre- dire st souvent, que son avenir en 

l
mière offensive. tant que nation indépendante est ir­

Exigez fnu]·ours un produit 2) Puis vint un nouveau mot d'or- révocablement lié au succès des ar­
dre: cL es Russes 5e battent béroi- me; britanniques. Il sait aussi qu'il 
ouement, av~c fanatisme; ils mépri- irait _contre ses propre~ ~ntértlts s 'il 

phas~ de la propagande se termina xe. 

cueillie à Ankara.. 
La Turquie ne changera pas sa po­

litique de complète neutralité, et il se­
ra difficile aux nazis de critiquer les 
gaz'S.nties offertes. Hitler serait mis 
en présence d'un bloc uni turco-russo­
anglais, au cas où il entreprendrait 
soudainement une campagne pour le 
Moyen-Orient. 

IMPORTANTS RENFORTS 
AUSTRALIENS 

Le oh,iffre total des enrOlements dans 
la g1terra s'élève d 218.000 oontre 
100.000 pour la périoda oorrespondllinte l 
de la dernière guerre. 

Les cendres 
de Lord Willingdon 
seront transférées 

à Westminster l 
. ., .. t complè!ement l'adversaire et fatsatt q.uo1que ce soit _qut puisse ~­
leur ,.:op1·e vie>. - Cette seconde traver L actton des Alités contre tA· 

le 6 aoîtt avec le communiqué cfan- Les Turcs ant sign.é sous l'empire 
fare> radiodiffusé le jour même. Du- de la conviction qu'ils ne faisaient EN MALAISIE \ Londres, Je 14. _ On annonce oUi-
rani la quinzaine qui précéda ce rien au détriment de leur alliée brl- ciellement: 
communiqué, il était apparent qu e tannique, mais que très probable· Singapour. le 15. - (R,). - Il est 
l'optimisme des premiers jours a- ment, ils l'aidaient. officieHement annoncé ici: Les cendres da Lord. Willingdon se-
vait terriblement bai5sé Une manoeuvre nazie déjouée Des renforts puissants destinés à la ront e"terr6es d l'abbaye de West: 

3) A partir du 6 août, on consta- On croit savoir que la diplomatie force Impériale Australienne sont ar· mbtster. La data sera annoncée plus , 
t - ''ENTE PARTOUT RC. 2-10 le que les con1muniqués allemands, • a ll emande a récemment pressé la. r:vés en Malaisie aujourd'hui. tard. 

ACTUELLEMENT ''R- •TZ" 
AU CINEMA ! 

lThe joys and inconsistencies of tove 
in the story of o womon who heid 
in her ponlonote heort bolh a folher 
and son ·.:::t' -
~Macle/eine, Brio,; . , 
C A R R 0 ll1 A H E R N E . 
~ , .. ,__ ' ..... 

lLovis HA Y W A R D 
- ) · Vz 

MY-S~OJY, .MY .SON_/ 
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